
35 CENTS
DEV Bienvenue gui- 'âmes, 

isdies welcome
Prolongation jusqu’au 15 octobre 
marei h wim(H 20M8 - Mimociw iSMO •

tMItrc
d’aijurrilHii

ris 5 2 3 12 11

Vol. LXXIV  No 231 Nuageux avec averses dispersées. Max : 13. Demain: Averses dispersées, (détail en page 14) Montréal, jeudi 6 octobre 1983 Côle-Nord - Abilibi 45 cents: Nouveau-Brunswick 50 cents. Iles-de-la-Madeleine. ®0 cents

t

Manitoba: la résolution «historique» 
devrait être adoptée sans vote

Les chefs des deux partis d’opposition, MM. Ed Broadbent et Brian Mul- 
roney, ont fini par s’entendre hier avec le premier ministre Trudeau mais 
ça n’est pas pour autant l’harmonie parfaite: ceux-ci ont refusé de se lais­
ser photographier en compagnie du chef libéral. (Photolaser CP)

par Paule des Rivières
OTTAWA — Après trois semaines 

de laborieuses tractations, les trois 
partis aux Communes se sont enten­
dus et adopteront aujourd’hui une ré­
solution « historique » appuyant le bi­
linguisme au Manitoba. Les droits des 
francophones, plus précisément.

« La Chambre invite le gouverne­
ment et l'Assemblée législative du Ma­
nitoba à agir dans les meilleurs délais 
pour satisfaire à leurs obligations 
constitutionnelles et protéger effica­
cement les droits de la minorité fran­
cophone de cette province », dit la ré­
solution lue hier aux Communes.

Cette résolution sera officiellement

présentée en Chambre cet après-midi 
par le premier ministre Trudeau. Il 
n’y aura cependant pas de vote, les 
partis ayant convenu que sur un sujet 
qui soulève autant de passion, mieux 
valait ne pas donner prise à la dissi­
dence. (Sans vote, le consentement 
unanime sera automatique.)

Cette procédure expéditive évitera 
au chef conservateur d'affronter pu­
bliquement les quelques députés de 
son équipe qui sont contre le bilin­
guisme et contre l’intervention fédé­
rale dans la bataille au Manitoba. Kt 
elle lui assurera une démonstration 
d’unité qui, sur le plan des rapports de 
force, transformera un exercice péril­
leux en une réelle victoire pour lui.

« Le public a besoin de savoir que le 
Parti conservateur est capable de s’u­
nir », a déclaré hier le .seul député qué­
bécois chez les conservateurs, M. 
Roch LaSalle.

Quant au leader en Chambre du 
gouvernement, M. Yvon Pinard, il a 
justifié l’absence de vole en ces ter­
mes: « Un vote prend 15 minutes c’est 
long quand la session a duré deux ans 
et demi ( . . .); cette technique per­
met aussi d’obtenir un consentement 
unanime et le public n'aime pas que 
nous nous querellions ».

La résolution d’appui au gouver­
nement néo-démocrate de M. Howard 
Pawley est une idée du premier minis­
tre, qui croit que les dirigeants politi­

ques ont besoin de tout l’appui qu’ils 
peuvent trouver, surtout que devant la 
férocité de l’opposition conservatrice 
là-bas, le gouvernement avait com­
mencé à reculer.

M. Pawley avait en effet conclu, le 
16 mai dernier, une entente avec la So­
ciété franco-manitobaine (SKM), à la­
quelle le gouvernement féiléral a éga­
lement partici[)é, promettant la recon­
naissance constitutionnelle de la lan­
gue française et de certains services 
en français.

Le geste de M. Pawley découle en 
fait d’un marché vLsant à’lui éviter un 
jugement qui l'aurait obligé à traduire 
non pas 450 textes et statuts mais 4,.500.

Voir page 8: Résolution

SONDAGE RADIO-QUÉBEC-CJAD-LE DEVOIR

Le Parti libéral domine le PQ par 55% 
contre 22% dans les intentions de vote

Bourassa est perçu comme meilleur défenseur du Québec que Lévesque
par Pierre O’Neill
Droits réservés: LE DEVOIR. Radio-Québec, CJAD

Si l’humeur de l’électorat demeure ce 
qu’elle est jusqu’aux prochaines élec­
tions provinciales, non seulement le 
Parti québécois sera écarté du pouvoir 
mais il subira vraisemblablement une 
râclée aux mains des libéraux.

C’est la principale conclusion qui se 
dégage du troisième volet d’un sondage 
réalisé du 19 au 26 septembre par Jean 
Jolicoeur et Associés, avec la collabo­
ration technique de la firme SEGMA. Il 
a été effectué pour le compte du DE­
VOIR, de la station radiophonique de 
langue anglaise CJAD et de Radio-Qué­
bec.

Cette enquête d’opinion publique a

Un an pour 
avoir tué 2 
Québécois: 
la Couronne 
en appelle

VANCOUVER (PC) - La Cou­
ronne a finalement décidé d’en 
appeler de la peine d’un an de pri­
son imposée à Fred Elgert, un ci­
toyen de Maple Ridge, C.-B., qui a 
abattu et tué deux Québécois qui 
avaient donné des narcotiques à 
sa fiUe.

Cette décision a été partielle­
ment motivée par l’indignation 
publique, a annoncé, hier, un pro­
cureur de la Couronne.

“Chaque fois qu’une sentence 
provoque l’indignation de la part 
la population, nous examinons la 
sentence pour déterminer si elle 
était appropriée”, a expliqué Me 
Barry Sullivan, procureur régio­
nal de la Couronne pour le district 
de North Fraser.

Il faisait allusion à l’affaire El­
gert, ce père de famille âgé de 45 
ans qui était accusé d’un double 
meurtre et qui, le mois dernier, a 
été trouvé coupable par un jury 
d’une accusation réduite d’homi­
cide involontaire.

Le juge A. A, W. Macdonell, de 
la Cour suprême de la C.-B., re- 
connaisant les “circonstances 
particulières” de l’affaire, a con­
damné Elgert à un an de prison.

Cette sentence par trop clé­
mente, qui rend le meurtrier éli­
gible à la libération conditionelle 
dans quatre mois, a provoqué des 
éditoriaux et des lettres des lec­
teurs faisant état de la crainte 
que cette clémence encourage les 
gens à se faire justice eux-mê­
mes.

Le père de Tune des victimes 
de Elgert a exprimé l’opinion que 
la sentence était injuste et était ta 
preuve que les Canadiens fran-
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été réalisée auprès d’un échantillonage 
de 797 personnes, statistiquement repré­
sentatif de l’ensemble de la population 
adulte du Québec. L’exercice visait à 
évaluer le sentiment des Québécois sur 
les leaderships du PLQ, du Parti qué­
bécois et du Parti libéral du Canada.

Les résultats publiés dans les éditions 
des deux derniers jours révélaient que 
plus de 50% des Québécois préfèrent 
l’ancien premier ministre Bourassa 
comme prochain chef du PLQ et que 
76% s’opposent à ce que les prochaines 
élections portent sur le thème de Tin- 
dépendance. L’on y apprenait égale­
ment que la majorité des Québe^cois 
(56.2%) estime que le premier ministre 
Pierre Trudeau a fait son temps à la 
tête du pays et que l’ancien ministre des

Finances, M. John Turner, est perçu 
comme le prochain leader des libéraux 
fédéraux. Enfin, la cote de popularité de 
M. Brian Mulroney sclérose depuis qu’il 
a fait son entrée à la Chambre des com­
munes.

Le dernier volet du sondage Joli- 
coeur-SEGMA porte sur les intentions 
de vote des Québécois et sur le leader­
ship de M. René Lévesque. Si des élec­
tions avaient eu lieu entre le 19 et le 26 
septembre, le Parti libéral du Québec

aurait recueilli 54.8% et le Parti québé­
cois 21.7%. Plus de la moitié des Qué­
bécois (54%) croient également que M. 
René Lévesque n’est plus l’homme de la 
situation et qu’il devrait abandonner la 
direction du PQ avant les prochaines 
élections, vraisemblablement en faveur 
de son ministre des Affaires sociales, M. 
Pierre-Marc Johnson,

Ce n’est pas le creux de la vague pour 
le gouvernement Lévesque dont la cote 
de popularité avait atteint son plus bas

niveau au printemps dernier. La des­
cente avait débuté en décembre 1982, 
alors que les intentions de vote recueil­
lies par le Centre de sondage de l’Uni­
versité de Montréal donnaient 51% au 
PLQ et 42% au PQ. Puis en mars der­
nier, un sondage de CROP indiquait une 
chute vertigineuse de la cote du PQ qui 
n’obtenait plus alors que 17% des inten­
tions de vote comparativement à 34% 
pour les libéraux.

Voir page 8: Parti libéral

Lévesque devrait partir — page 8

Walesa, prix Nobel <ie la paix
OSLO (d’après Reuter et AFP) — Le 

prix Nobel de la paix a été décerné hier 
a Lech Walesa qui a annoncé qu’il allait 
faire don des 192.000 dollars qu’il repré­
sente à un fonds religieux d’aide à l’agri­
culture privée polonaise.

Le choix du jury norvégien a été fa­
vorablement accueilli dans le monde oc­
cidental mais a provoqué des grince­
ments de dents en Europe de TEst. La 
radio et la télévision polonaises n’ont 
annoncé la nouvelle qu’avec un retard 
de six heures. Le seul commentaire du 
gouvernement de Varsovie est venu 
d’un porte-parole adjoint qui a déclaré: 
« Le prix Nobel avait jadis une signifi­
cation mais ceci le déprécie. C’est poli­
tique ».

Le président des syndicats autogérés 
polonais aujourd’hui interdits a en re­
vanche été acclamé par un millier de 
personnes devant son domicile. C’est là, 
devant ses partisans qui faisaient le V 
de la victoire et criaient « Solidarité, So­
lidarité », qu’il a annoncé qu’il allait re­
mettre son prix à un fonds d’aide à Ta- 
griculture privée, financé par les Egli­
ses occidentales et géré par Tépiscopat 
polonais.

« Je ne considère pas les récompen­
ses et particulièrement celle-ci comme 
étant mon bien. Je considère que ce prix 
a été décerné au peuple », a-t-il. « Je res­
terai Walesa avec sept enfants et une 
femme. Je continuerai à faire ce que

j’ai toujours fait même si je suis empri­
sonné une nouvelle fois ou arrêté. Rien, 
ne m’écartera de mon chemin».

Lech Walesa a déclaré qu’il n’avait 
pas encore décidé s’il se rendrait per­
sonnellement ou non à Oslo pour rece­
voir le prix le 10 décembre. Il a précisé 
qu’il étudierait le problème avec ses 
proches et a indiqué que sa femme Da­
nuta pourrait faire le voyage à sa place.

Au cours d’une conférence de presse 
improvisée accordée dans son appar­
tement aux nombreux journalistes oc­
cidentaux qui l’attendaient, parfois de­
puis des heures, Lech Walesa — qui 
était parti à la pêche — a affirmé, en­
core sous le coup de Témotion, que « le 
prix Nobel est une grande chose pour 
moi et pour notre mouvement. 11 équi­
vaut à une reconnaissance (du fait) que 
nous voulons changer la réalité par des 
voies pacifiques, et que tous les conflits 
qui ne manquent pas dans le monde doi­
vent être ré.solus pacifiquement-!.

A propos de la situation en Pologne et 
du refus opposé par le pouvoir à toute 
négociation avec le .syndicat hors-la-loi, 
Lech Walesa a déclaré: « Nous sommes 
condamnés à nous entendre, mais pour 
cela, il nous faut de la vérité et de la 
bonne volonté ».

Le jury du prix Nobel a indiqué qu’il 
avait décidé de récompenser le diri­
geant syndicaliste polonais pour « son

Voir page 8: Walesa

! Frais de scolarité: le démenti de Laurin laisse 
paraître la tension entre Education et Trésor
par Bernard Descôteaux

QUÉBEC — Le ministère de l’Edu­
cation n’a jamais envisagé d’imposer 
des frais de scolarité aux étudiants des 
collèges dans le but d’accroître les sour­
ces de financement du système sco­
laire, pas plus qu’il n’a envisagé de ré­
duire les bourses aux étudiants.

Le ministre de l’Éducation, M. Ca­
mille Laurin, a opposé ce ferme dé­
menti hier à une information de la 
Presse canadienne qui s’appuyait sur

des documents du Conseil du trésor où, 
effectivement, des hypothèses en ce 
sens ont été soulevées.

Le ministre de l’Éducation, tout 
comme son collègue, le président du 
Conseil du trésor, M. Yves Bérubé, et le 
premier ministre Lévesque lui-même, 
ont expliqué que si effectivement une 
telle possibilité avait été soulevée, ce 
n’est qu’en termes d’hypothèses dans le 
cadre d’un exercice budgétaire. Il s’apt 
d’un exercice académique qui est loin 
de traduire une intention gouvernemen­

tale.
Les ministres concernés ont tenu à 

opposer ce démenti de façon plutôt vi­
goureuse, compte tenu de l’inquiétude 
que la nouvelle a soulevée dans les mi- 
Ueux des cegeps.

L’intervention du Conseil du trésor 
dans le dossier de l’Éducation traduit 
cependant certaines divergences de 
vues assez importantes qui existent en­
tre l’Éducation et le Trésor sur ce que 
doit être le prochain budget de ce minis­
tère. A tel point que le ministère de TÉ-
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ducation ne s’est pas encore rendu offi­
ciellement aux demandes du Trésor 
pour la révision annuelle de ses pro­
grammes, ce qui ne se fera pas avant 
que M. Laurin ait rencontré ses collè­
gues membres du Conseil du trésor 
pour discuter des perspectives budgé­
taires pour son ministère.

M. Laurin se refuse en effet à faire 
pour 1984-85 de nouvelles compressions 
budgétaires, révélait déjà LE DEVOIR 
il y a un mois. Le ministre considère que 

Voir page 8: Scolarité

r

au sommaire
Enthousiasme 
au Sommet
Les participants démontrent 
une volonté réelle de relever 
le défi que présente le virage 
technologique. Page 2

Le juge corrige
Dans une lettré au ministre 
de la Justice, Tex-juge en 
chef Jules Deschénes corrige 
la « version anglaise » des 
mofifs de sa démission.
Page 3

Moscou dit 
non à Reagan
L’URSS a rejetté hier la 
proposition de 
« désescalade » ( build 
down ) faite par le président 
Reagan aux négociations 
stratégiques START. Page 4

La Banque de 
Montréal aux USA
Avec l’acquisition de la 
banque Harris, de Chicago, 
la Banque de Montréal 
détient désormais le quart de 
ses actifs aux États-Unis. 
Page 9

Le dossier TVEC
Le ministre des Affaires 
culturelles, M; Clément 
Richard, a reporté la 
présentation du dossier 
TVEC au Conseil des 
ministres afin d’analyser à 
nouveau la situation ayant 
d’y engager plus de $6 
millions. Page 9
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■ Des fermetures payantes!
r.es fermetures du Montreal Star, du Winnipeg Tri­

bune et du litlawa Journal ont accru de $14 millions les 
profits de la chaîne sSutham et de $3 millions ceux de 
Thomson Newspapers en 1980, selon un spécialiste'en 
administration qui a témoigné hier lors du procès de 
ces deux chaînes accusées de conspiration pour se par­
tager le marché de l'information en se concédant des 
monopoles dans les principales villes du Canada. 
M. .Mitchell Smith a expliqué par exemple que la fer­
meture du Ottawa Journal avad [lermis à Thomson d'é­
ponger une [K'i te de $3.6 millions tandis que Southam, h- 
béré de la compél itiori, pouvait accroître de 25% le ti­
rage et le prix de l'espace publicitaire duCitixen.

■ Winnipeg a le feu vert
l.a Courdu banc de la reine a rejeté mercredi la de­

mande d'injoMction d'un étudiant en droit qui voulait 
enqiecher la ville de Winnipeg de tenir un référendum 
sur les droits des Kranco-Manitobams. l,e jeune homme 
prétendait que le référendum est illégal parce que la loi 
mamtobaine qui l'auton.se est ridigée .seulement en an- 
glais'l.esavocatsde la ville de Winnipeg soutenaient 
de leur côté que la Cour Suprême ne s’est pas encore 
définitiverpent [irononcée sur la légalité des lois mani- 
tobaines imprimées .seulement en anglais. Le référen­
dum de Winrii|ieg iiorte'justemerit sur l'entente conclue 
entre le gouvernement provincial et la Société franco- 
manitobaine, entente qui prévoit l'arrêt de la contesta­
tion en Cour siijirêrne en échange dlune extension des 
services en français dans la jirovince.

■ Des héros négligents ?
Les [iilotes d'Air Canada qui avaient réussi à poser 

sur une ancienne pistp militaire leur Boeing 767 en 
panne .sèche, l'été dernier, ont annoncé hier qu'iLs en ap­
pelleraient des .sanctions que vient de leur imposer leur 
employeur 'traités comme des héros au moment de 
l’accident qui n'a fait aucun blessé, les deux hommes 
.sont maintenant accusés de négligence parce qu’ils ne 
s’étaienl pas assurés de la quantité de carburant avant 
de décoller. Les deux hommes se voient comme des 
boucs-émissaires et refusent de payer pour les erreurs 
du personnel au .sol.

■ Ils fuient l’éruption
Deux jours après l’éruption du volcan Oyama qui a 

laissé au moins 1,<W2 .laiionais sans abri, des dizaines de 
familles continuaient hier à fuir l’île de Miyakejima, à 
186 km au sud de Tokyo. Survenue lundi'aprè.s-midi, l’é­
ruption a en.seveli quelque 415 immeubles tandis que la 
lave débordait du cratère en huit jioints. La lave a cessé 
de couler hier mais on ne peut exclure une nouvelle 
éruption grave, .selon des respon.sables de l’agence ja­
ponaise de météorologie. Cinq cent soixante-six person­
nes ont déjà abandonné l’île ravagée par les coulées de 
lave.s, les cendres et les colonnes de fumée tandis qu’en- 
viron 3,900 habitants de l’île demeurent privés d’eau et 
que les vents violents gênent les opérations de secours.

■ Du pain, non de l’armement
• Une jeune pacifiste a mis fin à un jeûne de deux mois 
sur la colline parlementaire, mercredi, en mangeant un 
gâteau en forme de mi.ssile Cruise. Mme Karen Harri­
son, une danseuse et réalisatrice de films de Toronto 
âgée de 26 ans, s’était a,streinte à ce jeûne pour amener 
les Canadiens à éjiablir un lien entre la faim dans le 
monde et les dépenses militaires. Mme Harrison a sur­
vécu en buvant de l’eau, du thé d’orge et du lait de soya. 
Klle a bénéficié di* l’ajipui du député libéral Warren All- 
mand et du déjiulé néo-démocrate Dan Heap. Les deux 
députés veulent convaincre d’autres membres du Par­
lement de particijier à un jeûne d’un jour pendant la se­
maine de l’DNll sur le dé.sarmement, ce mois-ci.

Au Sommet sur les communications

La volonté de relever le défi du virage 
technologique s’exprime clairement
Par Claude Turcotte

La conférence socio-économique sqr les 
communications fait la démonstration qu’il y 
a au (juélx'c un désir phénoménal de relever 
le défi des technologies nouvelles aussi bien 
dans les entreprises que dans les universités 
et les Cégep que dans les milieux de travail 
dans les villes comme dans les régions les 
[ilus rurales.

Un nombre incroyable de propositions 
suggérant toutes des mesures pour effectuer 
ce virage technologique dans le vaste do­
maine des communications ont été discu­
tées, certaines modifiées, d’autres rejetées, 
mais en aucun moment ne s’est manifesté la 
moindre volonté de retraite. C’est un peu 
comme le Klondike à l’époque de la ruée 
vers l’or, tout le monde veut v aller.

Cette volonté s’est particulièrement ma­
nifestée dans les discussions sur la recher­
che et le développement, le financement et 
les ressources humaines, La Fédération des 
travailleurs du Québec a entre autres relevé 
certaines recommandations de la commis­
sion .lean et propo.sé l’utilisation de 1 % de la - 
ma.sse salariale au perfectionnement, ce qui 
équivaudrait à une mise de $350 millions de 
la part des entreprises québécoises. Or, elles 
investissement déjà dans la formation en­

viron de cette somme, mais toutes les entre­
prises ne font pas un effort égal. Ils s’en trou­
vent qui ne font rien et d’autres qui débour­
sent jusqu’à 3 ou 4 % de leur masse salariale. 
M. Fernand Daoust, secrétaire général de la 
FTQ a suggéré que cette forme de discri­
mination devrait disparaître et qu’on ne de­
vrait pas laisser les montants inve.stis par le 
rapport de force d'un syndicat dans une en- 
trejirise donnée.

Les représentants des entreprises ont bien 
réagi à l’intention exprimée. M. .lean-Paul 
Létourneau, de la Chambre de commerce du 
Québec a mentionné que parfois ce sont les 
syndicats qui s’objectent à la venue de tra­
vailleurs extérieurs pour une courte période 
de recyclage dans leurs entreprises. M. 
Claude Dessureault, de l’As.sociation des ma­
nufacturiers canadiens, a proclamé que les 
patrons sont très conscients que les ressour­
ces humaines ,sont la plus grande richesse.

Le ministre de l’Kducation, M. Camille 
Laurin, s’est dit tout à fait d’accord avec l’i­
dée d’un fonds destiné à la formation. Au 
gouvernement aussi, a-t-il affirmé, la for­
mation technologique est une priorité; il en a 
donné pour preuve l’achat d’équipement mi­
cro-informatique, les options ajoutées dans 
les t;égep et des travaux d’enquête confiés 
aux universités.

Réactions au sondage du DEVOIR

Le PQ conteste que le 
Parti nationaliste soit rejeté
par Gilles Lesage

QUEBKC — Le Parti québécois con­
teste que le Parti nationaliste, créé le 
mois dernier pour faire la lutte au plan fé­
déral, soit massivement rejeté par les 
(Québécois, ainsi que le laisse entrevoir le 
sondage publié ces jours-ci par LK DE­
VOIR, Radio-Québec et CJAl).

Selon M. Sylvain Simard, vice-prési­
dent du PQ, et M. Marcel Léger,député 
péquiste de Lafontaine et président pro­
visoire du PN, leur plus recent sondage 
interne, en août, indique que l’implication 
des nationalistes québécois sur la scène 
fédérale recueillerait l’appui de 40 % des 
francophones, et celui de 33 % de l’ensem­
ble de la population. Ils se fondent sur cet 
indice, et sur le fait que personne ne con­
teste la qualité des sondages que le PQ 
fait depuis des années, pour déclarer que 
cette partie du sondage Jolicoeur- 
SEUi MA ne correspond pas à la réahté.

C’est probablement en ayant à l’esprit 
cette meme partie du sondage que le pre­
mier ministre a exprimé hier des « dou­
tes », Les résultats publiés dans le jour­
nal, dit M. René Lévesque, ne concordent 
pas du tout — on dirait qu’ils viennent 
d’une autre planète — avec ceux qui sont 
compilés par les professionnels qui tra­
vaillent bénévolement pour le PQ.

Toutefois, personne ne conteste au PQ 
que la popularité du gouvernement — le 
sondage l’établit à 17 % vers la fin de sep­
tembre — soit en chute libre. « On est au 
plus bas actuellement, admet M. Léves­
que. Il reste juste à remonter, et c’est 
possible, à condition de le mériter clai­
rement. »

Concernant le PN, M. .lean Jolicoeur, 
qui a effectué le sondage, explique que 
tout dépend du contexte, de l’ordre et de 
la formulation des questions. Il a effectué 
un travail honnête, dit-il, et ses résultats 
sont probants. Mais il faut les prendre 
pour ce qu’ils sont. L’indice de popularité 
du PN était de 2,6 % lorsque les person­
nes interrogées ont répondu à la question 
suivante : au Canada, si une élection avait 
lieu aujourd’hui, pour quel parti voteriez- 
vous ? Ne connaissant pas la méthodo­
logie et la pondération effectuée par le 
PQ, il ne saurait les mettre en doute. Mais 
le questionnaire de M. Jolicoeur et son 
document d’appui seront disponibles dès 
demain à qui voudra bien en prendre con­
naissance et en discuter par la suite.

Mais M. Léger est explicite. À son avis, 
la question était mal formulée et ne pou­
vait donner un autre résultat, quelques 
jours à peine après le lancement officiel 
du nouveau PN.

Le règlement des études collégiales

L’ANEQ exige le retrait du projet, le Conseil 
des collèges propose des modifications
par Jean-Pierre Proulx

L'A.s.sociatioii nationale des 
étudiants d ii t j ii è b e c 
( ANEtj) exige le « retrait im­
médiat » du projet de règle­
ment des études collégiales 
tandis que le Conseil des col­
lèges, tout en étant d'accord 
avec le fond, y propose jilu- 
sieiirs modifications.

L'ANF.tj a dévoilé hier l'a­
vis du Conseil des collèges du
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Mon nouveau 
programme ’ 
de français au 
primaire
par un groupe 
d’enseignants

Québec ijui devait être rendu 
public mardi jirochain, avis 
qui porte sur le projet de rè­
glement des études collégia­
les le(|uel n'a jamais été 
rendu officiellemept public! 
Tidle est l'étrange phéno­
mène (jue la pres.se montréa­
laise a vécu hier.

D.epuis 13 ans, au moins 
ipiatre projets de règlement 
ont été préparés par le minis­
tère de l'Falucation rnaisau- 
cun n'a été adopté faute de 
consensus du milieu. Les cé- 
gejis sont en pratique tou­
jours régis par un régime 
« expériiiiental et provi­
soire » de 1967.

En 1978, le MEQ publiait 
un Livre blanc sur les col- 
lè.ges et relançait l'idée d'un 
règlement des études collé­
giales. Un projet a circuléà 
rauloinne 1980. Devant l’op­
position du milieu, le minis­
tre avait prolonge la consul­
tation.

Le iirojel sur lequel le Con­
seil des collèges vient de se 
lirononcer est daté d’avril 
dernier. Le porte-parole du 
cabinet dil ministre a con­
firmé hier au DEVOIR que 
cette dernière version n’a ja­
mais été rendue publique, le 
ministre ne l’ayant pas en­
core approuvé.

Le document contient 45

En vente 
dans toutes 

les 
librai­

ries
ORIENTATION 
PÉDAGOGIQUE 
Le cahier d'activités 
Mon nouveau pro­
gramme de français sug­
gère un ensemble de travaux 
conçus selon l'esprit du nouveau 
programme de français pour la 
présente décennie « La langue est 

’ un instrumfint de communication ».
Cahier d'activités 4A-ISBN-2-76O1-O06O-O
192 P...................................................4,50$
Cahier d'activités 4B-ISBN-2-7601-0925-9
176 P...................................................4,50$
Cahier d'activités 5A-ISBN-2-7601-0869-7
151 P....................................................4,50$
Cahier d'activités SB-ISBN-2-7601-0928-3
174 P ...........................................4,50$
Cahier d'activités 6B-ISBN-2-7601-0877-5
203 P ..............................................4,50$
Cahier d'activités 6B-iSBN-2-7601-0969-0

4,50$

En vente dans les librairies:

articles regroupés en six sec­
tions portant respectivement 
sur les définitions, les règles 
d’admission des élèves, les 
programmes d’Etat, les pro­
grammes d’établissement, 
l’administration des pro­
grammes et enfin la sanction 
des études.

Ce projet, constate le Con­
seil, modifie plusieurs élé­
ments du régime actuel mais 
respecte toutefois les grands 
objectifs qui fondent le ré­
seau collégial et le « principe 
de continuité dans le chan­
gement » annoncé dans le Li­
vre blanc de 1978.

Voici les éléments essen­
tiels du projet:
■ Maintien de la structure de 
base du programme en trois 
blocs: cours communs obli­
gatoires, cours de « concen­
tration » ou de « spécialisa­
tion » préparant selon le cas 
à l’université ou au marché 
du travail, cours complémen­
taires.
■ Réduction de huit à six les 
unités de philosophie et rem­
placement des deux unités 
supprimés par deux unités en 
histoire et institutions du 
Québec ou en économie du 
Québec.
■ Renforcement de la cohé­
rence à l’intérieur des cours 
de concentration ou de spé­
cialisation.
■ Choix plus grand pour les 
élèves dans le bloc des cours 
complémentaires.
■ Décentralisation d’un cer­
tain nombre de pouvoirs vers 
les collèges, notamment en 
ce qui concerne le choix des 
cours de concentration et de 
spécialisation, l’élaboration 
des programmes et la sanc­
tion, désormais locale, des 
attestations d’étude collégia­

les.
■ Affirmation des droits des 
étudiants en particulier en 
matière pédagogique.
■ Assouplissement des con­
ditions d’admission et recon­
naissance officielle des ac­
quis,
■ Création d’un certificat 
d’études collégiales réservé 
à la clientèle adulte.

Le Conseil des collèges 
propose pour sa part un cer­
tain nombre de modifications 
au projet:
■ Faire plutôt porter sur les 
institutions québécoises le 
cours d’histoire québécoise 
et institution.
■ Fixer les objectifs du 
cours d’éducation physique 
en tenant compte des nou­
veaux programmes au pri­
maire et secondaire.
■ Tenir explicitement comp­
te, à propos des cours de con­
centration, des exigences 
préalables aux études uni­
versitaires.
■ Viser à constituer des pro­
grammes de spécialisation 
d’une moyenne de soixante 
unités.
■ Éliminer l’abritraire en ce 
qui a trait aux exigences 
d’admission pour le cas où un 
étudiant ne possède pas de 
certificats d’étude secon­
daire.
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JEUX, LIVRES ET MATERIEL SCIENTIFIQUES
3967 St-Denis, Mtl, H2W 2M4, 844-6443

« Mais, a précisé le ministre, il faut sub­
ordonner le virage technologique au virage 
pédagogique », en voulant dire que la for­
mation intégrale de la personne n’allait pas 
être sacrifiée pour donner à la hâte une cer­
taine formation technologique.

Dans la foulée des propositions, le consen­
sus s’est rapidement fait pour demander au 
gouvernement une politique globale de la 
main d’oeuvre, ce qui viendra a promis le 
ministre concerné, M. Pierre Marois, qui a 
rappelé la décision récente du premier mi­
nistre de formerun comité d’urgence ayant 
des échéances très courtes.

Le ministre des Communications, M. 
Jean-François Bertrand, a accepté pour sa 
part une proposition de l’Association des 
consommateurs du Québec et a promis un 
énoncé de politique nationale des communi­
cations le printemps prochain. Il a tenu aussi 
à rassurer les artistes et les journalistes 
avec la mise au point suivante: « Nous avons 
pris aux Communications un virage écono­
mique depuis trois ans, parce que dans le 
passé on s’en tenait au culturel.et au social. 
Mais nous tiendrons compte de nos respon­
sabilités économiques, culturelles et politi­
ques ». Cette déclaration a effectivement 
« rassuré » le représentant de l’Union des ar­
tistes.

Il y a eu aussi M. Laval Leborgne de la Fé­
dération nationale des communications 
(CSN) qui était particulièrement heureux 
que la suggestion d’un Institut de recherches 
en communications pour oeuvrer dans la re­
cherche sur les technologies et sur leurs im­
pacts sociaux, M. Bertrand a dit oui au prin­
cipe « à la conditionque ça ne coûte pas $50 
millions ». A ceux qui voulaient avoir des in­
formations plus spécifiques sur ce que serait 
un tel Institut, M. Leborgne a finalement ri­
poste par un « on est nouveau comme tout le 
monde là-dedans».

Les entrepreneurs ont pour leur part parlé 
avec insistance de moyens financiers et fis­
caux pour aider dans cette conquête des 
technologies nouvelles, soit en développant 
des entreprises, soit en créant un climat pro­
pice aux exportations, notamment dans le 
domaine des logiciels qui à cause des acti­
vités nombreuses actuelles devra avant 
longtemps trouver des marchés d’exporta­
tion pour écouler sa production.

Il faut signaler enfin cette proposition du 
Conseil populaire des communications de 
l’est du Québec demandant au gouverne­
ment un livre vert « sur les efforts à consen­
tir pour une télématisation complète en mi­
lieu rural».

Les habitants de Grande Vallée 
occupent leur propre village

(D’après CP) — La popu­
lation de Grande Vallée est 
descendue hier dans la rue 
pour la deuxième journée 
consécutive, occupant les 
édifices gouvernementaux et 
fermant ses écoles, pour ma­
nifester son mécontentement 
à l’endroit du gouvernement 
provincial.

L’« occupation » de cette 
municipaUté gaspésienne par 
ses propres habitants a pro­
voqué l’arrivée d’une cin­
quantaine de policiers de l’es­
couade anti-émeute alors 
que le Comité pour la survie 
de Grande Vallée attendait 
plutôt une réponse de Québec 
à propos de la réouverture de 
la scierie locale, contrôlée 
par Rexfor. Cette entreprise, 
affirment les citoyens, est vi­
tale pour la survie écono­
mique de la municipaUté, qui 
souffre d’un taux de chô­
mage avoisinant les 80%.

L’autoroute 132 a été à 
nouveau bloquée hier midi et 
le maire de Grande-Vallée, 
M. Jean-Claude Côté, a af­
firmé que le mouvement de 
protestation avait non seu­
lement reçu l’appui de mu­
nicipalités environnantes 
mais qu’il pourrait bien 
« faire boule de neige » bien­
tôt.

Mardi, les habitants de 
cette petite localité située 
dans une anse magnifique du 
golfe Saint-Laurent avait oc­
cupé sans préavis les quel­
ques édifices gouvernemen­
taux et bloqué la route trans- 
gaspésienne en utilisant des 
piles de bois invendues. La

police n’a jusqu’ici effectué 
aucune arrestation.

« Les gens sont tellement 
mal pris qu’ils échangeraient 
dans plusieurs cas leur situa­
tion avec un séjour en pri­
son », a déclaré le maire 
Côté. « Les gens sont déter­
minés à aller jusqu’au bout », 
a-t-il ajouté.

Le maire a bien logé quel­
ques appels à Québec « mais 
c’est comme parler à un 
sourd», explique-t-il.

Fatigués de « faire le tra­
vail du gouvernement depuis 
18 mois » en révisant toute 
sorte de projets de création 
d’emplois, le maire et ses

conseillers songeaient hier 
après-midi à démissionner 
en bloc en soirée, laissant la 
viHe sans direction.

Parmi les municipalités 
qui songent à emboîter le pas 
à ce mouvement de protes­
tation, on compte notam­
ment les conseils municipaux 
de Gaspé, Murdochville, Pe­
tite Vallée et de Mont-Louis.

Tout en incitant ses com­
mettants à une attitude de 
non-violence, le maire de 
Grande-VaUée appuie entiè­
rement la vague de mécon­
tentement, canalisée par le 
Comité pour la survie de sa 
viUe.

i AC'', 'f~, ?>: s’s . ' î'-"'''* -

' «

t IJISINKS DU NORD D'ITALIK 
K l FRANÇAISE RECHERCHEES

— Spécialité préparée à la table
— Table d’hôte jusqu'à 21 h.
Ouvert du mardi au dimanche 
à partir de 17 h 30.
Fermé lundi 
Réserver s.v.p.
3820 bout St-Laurent, Mtl, 845-3326

Le Conseil recommande 
encore au ministre de l’E­
ducation et au collèges d’é­
laborer un « modèle opéra­
tionnel de reconnaissance 
des acquis non scolaires et 
que la gestion de ce modèle 
soit placée sous la responsa­
bilité d’un organisme rele­
vant des colleges eux-mê­
mes».

A propos du certificat d’é­
tudes collégiales, le Conseil 
fait valoir qu’il n’existe pas 
d’analyse précise des fonc­
tions propres du détenteur 
d’un C Fie et de celles du dé­
tenteur d’un DEC et que la 
politique de formation pro­
fessionnelle n’a pas encore 
été adoptée. Il recommande 
donc d’attendre anvant de 
proposer, « si nécessaire », 
cette nouvelle forme de cer­
tificat d’études collégiales.

« Si les modifications qu’il 
propose sont acceptées, con­
clut le Conseil, le régime pé­
dagogique qui résultera! du 
projet gouvernemental sera 
un régime pédagogique fort 
valable : à ce titre il devrait 
mériter l’adhésion de tous ».

L’ANFIQ de son côté est 
contre en principe parce que 
les lignes directrices du pro­
jet sont la « centralisation 
des pouvoirs et la formation 
contrôlée au service des en­
treprises ».

Pour son anniversaire

ma chouette
vous offre

le doux confort du duvet de canard tout blanc.

Bunk 137 cm X 223 cm 124.$
Simple 155 cm X 223 cm 135,$
Double 198 cm X 223 cm 170.$
Queen 218 cm X 223 cm 185,$
King 260 cm X 223 cm 224.$

duvet
ma chouette

1135A, rue Laurier, ouest. Outremonl. Que H2V 2L3 Tél . (514) 279-5455

Un quart de siècle
d’ÉCRITURE

À l’occasion du Salon du livre 
de Montréal, Le Devoir publiera 
le samedi 5 novembre, 
un cahier littéraire en collaboration 
avec l’équipe de la revue Liberté 
qui fête son 25e anniversaire.

Il y aura entre autres
des textes de François Ricard et
Jacques Godbout.

Pour réserver un espace publicitaire, 
communiquez avec 
Jacqueline Avril au (514) 844-3361 
avant le 28 octobre.
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Notes de la salle de rédaction, 
ou les «seconds regards» de Nathalie
par Clément Trudel

Mon amie Nathalie est 
courageuse. Klle aime na­
ger à contre-courant et elle 
l’écrit. Son livre est tout 
frais ( Notesde la salle de 
rédaction. Éditions Saint- 
Martin). Klle rend compte 
de son septennat de jour­
nalisme, honnêtement, ne 
craignant pas l’autocritique 
et les « seconds regards » 
qui resituent telle polé­
mique ou tel texte un peu 
malicieux. Ne cherchez pas 
une anthologie de ses pages 
les mieux fignolées. Ce sont 
plutôt des blocs entrecou­
pés de réflexions sur la Du­
fresne, sur le féminisme, 
sur Annie Girardot (dont 
Nathalie Petrowski vou­
drait bien comme attachée 
de presse), sur l’impor­
tance d’agir sans autocen­
sure, et sur son humour pas 
toujours compris. Selon 
elle, il y a des chances que 
ce soient les opinions dis­
cordantes et dissidentes qui 
fassent avancer les choses. 
N’essayez pas de la récu­
pérer, elle ne sera pas mi­
litante et tâchera de renou­
veler son regard, avec cette 
dose d’irrévérence envers 
les idoles et d’empathie 
pour ceux qui ont à dire ou 
à vivre de l’imprévu.

Comme Manon dans Les 
Bons Débarras. Nathalie 
Petrowski aime mieux être 
«baveuse que plate». 
Comme la journaliste 
Oriana Fallaci qu’elle ad­
mire sans vouloir pour au­

tant calquer son style, elle 
interpelle les gens et leurs 
gestes avec une fougue 
telle qu’on l’a crue engagée 
dans un commando. Dans 
quel esprit a-t-elle mis au 
point son premier livre ? 
« Sans prétention, un peu 
pour montrer à ceux qui ne 
s’y connaissent pas en in­
formation quels en sont les 
rouages ..., pas pour faire 
le procès du journalisme ou 
des journalistes », répon­
dait-elle hier avant de se 
rendre au lancement. À 
sept ans de distance, elle se 
rend compte que le créneau 
de liberté dont elle a profité 
s’est rétréci, pour toutes 
sortes de raisons : menaces 
de poursuites, contraintes 
nouvelles dans le métier 
avec l’avènement de l’élec­
tronique, siège constant des 
publicitaires qui voudraient 
bien s’assurer de faire pa­
raître leurs communiqués 
sans que les coulisses 
soient vraiment accessibles 
au journaliste, etc.

Des faits saillants dans 
cette carrière encore 
jeune ? La controverse au­
tour de son traitement de 
René Simard — quand on 
est dans un journal d’« é- 
lite », prudence s’impose; 
notre collègue finit par 
comprendre qu’on lui re­
prochait de s’attaquer au 
bon peuple, elle était loin de 
prévoir la mobilisation de 
non-lectrices du DEVOIR 
pour l’invectiver ! Il y eut 
aussi cette mémorable ti­
rade qu’Annie Girardot

commit sur les ondes de 
CKAC contre la journaliste. 
Excellente occasion pour 
N. P. de vérifier comment 
circule l’information puis­
que mille versions de l’in­
cident lui parvinrent. Et 
comment ne pas prendre 
son parti d’une telle cam­
pagne où celle qui se croit 
persécutée, l’artiste, fait en 
somme l’éloge d’une cri­
tique non annexée au « star 
system »... C’est ainsi que 
l’organisation de Charle- 
bois crut bon de refuser une 
entrevue au DEVOIR si 
Nathalie s’en mêlait.

En un sens, Nathalie Pe» 
trowski a voulu s’appliquer 
le traitement qu’elle a fait 
subir à d’autres, se mori­
géner elle-même pour ce 
qui a pu être abus de pou­
voir de sa part (quoiqu’elle 
ne soit pas acquise à cette 
hypothèse du poids déme­
suré de la critique). Dans la 
section « critique », dans 
celle qui porte sur les entre­
vues et dans le bloc « repor­
tages » de son livre, elle re­
dit sa préoccupation de fon­
ceuse. « Je ne veux pas me 
ramollir..., c’est là que je 
me situe encore ; être tou­
jours en éveil, toujours en 
stand-by. »

Beaucoup de ses chroni­
ques furent écrites à partir 
de villes étrangères : 
Gdansk, Moscou, Venise et 
d’autres. Sa rentrée au Qué­
bec lui faisait alors consta­
ter que le défaitisme qui ré­
gnait parfois ici n’avait pas 
sa raison d’être, qu’ailleurs

aussi des choses ne mar­
chaient pas et que nen ne 
servait de peindre systé­
matiquement le Québec 
sous un éclairage négatif. 
Quoi de plus symptoma­
tique d’une quête perpé­
tuelle d’authenticité que sa 
perception de Vigneault ? 
Politicien engage, il l’aga­
çait, mais dès que revenait 
Vigneault-le-poete, adonné 
lui aussi à l’autocritique, les 
lignes qu’elle lui consacra 
furent plus douces.

Ce livre sourd d’une jour- 
naUste qui n’aime pas outre 
mesure la « confrérie » des 
journalistes, d'une femme 
qui n’aimerait pas la soli­
tude de l’écrivain, préfé­
rant conserver ses coudées 
franches lorsqu’elle a à 
« conter » ce qui se déroule 
dans ce monde. Elle n’offre 
pas de formule-miracle, 
cette auteure qui circule en 
véhicule tous-terrains, 
prête à suivre toutes les 
pistes et à en brouiller quel­
ques-unes. Sa passion ne la 
fait pas s’effacer devant ses 
interlocuteurs, elle élève la 
voix. Dans cet éphémère 
sans cesse en chantier, sa 
version point optimiste de 
la vie en vaut bien d’autres. 
À vos batteries : Nathalie 
s’apprête encore à vous mi­
trailler de mots et ne se re­
pent pas de signaler que tel 
amuseur ou leader — à qui 
incombe le fardeau de la 
preuve — a déçu, trompé, 
ou était mal préparé à af­
fronter son pubbc.

Les répartiteurs ont pris sur eux de boycotter les Haïtiens

Reprise des audiences sur 
le racisme dans l’industrie du taxi

(Cr-Le DEVOIR) - Les 
audiences publiques de la 
Commission des droits de la 
personne sur des allégations 
de racisme dans l’industrie 
du taxi, soulevées par des 
chauffeurs haïtiens l’année 
dernière, ont repris au Palais 
de justice de Montréal. Il s’a­
git de la troisième session de 
travaux de l’enquête publi­
que amorcée au début de 
l’année par la Commission 
des droits.

Cette fois-ci, les trois com- 
missiaires-enquêteurs. Me 
Nicole lYudeau-Bérard et M. 
Vaughan Dotvie, de la Com­
mission des droits de la per­
sonne, et Me J.-Nicol Henry 
(ex-commissaire), entendent 
des témoignages de réparti­

teurs, chauffeurs et adminis­
trateurs des compagnies de 
taxi Beaubien, Élite, Mon­
sieur Taxi et Champlain. De 
plus, le procureur de la Com­
mission des droits. Me Ro­
nald Picard, entendra éga­
lement le témoignage de re­
présentants des corps pu­
blics, policiers notamment, 
qui ont déjà eu affaire avec 
le milieu du taxi.

Depuis le début de cette 
semaine, des employés de la 
compagnie Beaubien sont ve­
nus expliquer comment s’é­
tait développée, au sein de 
cette entreprise, la politique 
du « au suivant » (qui a péna­
lisé les chauffeurs noirs puis­
qu’ils y perdaient leur tour), 
afin d’accommoder des

clients de race blanche. Il 
semble que ce soit des répar­
titeurs qui aient pris l’initia­
tive, dans les années 1979-80, 
d’envoyer des chauffeurs 
blancs aux clients refusant 
de se faire conduire par des 
noirs. Le chef inspecteur de 
la compagnie, M. Adrien Ga- 
larneau, a précisé à ce sujet 
qu’environ 50 personnes par 
jour sur un total de 2,000 de­
mandaient des chauffeurs de 
race blanche. Cette pratique 
aurait été instaurée, a-t-il 
précisé, parce que « le client 
a toujours raison ». Elle a été 
abandonnée toutefois à l’au­
tomne 1982 parce que jugée 
« illégale », a fait valoir M. 
Galarneau, mais on en rele­
vait encore des traces dans 
les registres téléphoniques

Haro sur les pirates de l’interurbain ! 
La police saisit des «boîtes bleues»
par Maurice Girard
de la Presse canadienne

Après les adapteurs illé­
gaux pour le piratage des si- 
gnaux de la télévision 
payante, voici que la police 
part en chasse contre les 
« boîtes bleues » qui permet­
tent à leurs utilisateurs de 
faire gratuitement des inte­
rurbains partout dans le 
monde.

Trafiqué depuis des an­
nées sur le marché noir, cet 
appareil ressemble à une cal­

culatrice de poche à laquelle 
on a greffé un semblant d’o­
reille électronique.

Les gadgets, de fabrica­
tion artisanale, se substituent 
en quelque sorte à la télépho­
niste de Bell grâce à une to­
nalité spéciale qui leur donne 
un accès direct au réseau in­
terurbain des compagnies de 
téléphone, au Canada ou 
dans le reste du monde.

Hier matin, une cinquan­
taine de policiers de la Com­
munauté urbaine de Mont­
réal, de Saint-Hubert et de la

1^
Conseil de la radiodiffusion et des 
télécommunications canadiennes

Canadian Radio-television arKt 
Telecommunications Commission

Le C.R.T.C. a été saisi des demandes suivantes. Projet de 
modification du Règlement sur la radiodiffusion (M.F.) - 
Augmentation de la durée maximale de publicité pour les 
stations de radio MF exploitées par des titulaires de li­
cences MF jumelées. Le Règlement sur la radiodiffusion 
(M F.) établit cinq catégories de licences MF: Société Ra­
dio-Canada, spéciales, jumelées, indépendantes et pre­
mier service radio. Par licence MF jumelée, on entend une 
licence délivrée à l'intention d'une statiqin MA dans la 
même langue et dans le même marché. Une licence MF 
indépendante désigne une licence d'exploitation d'une 
station MF dans le cas où, au moment de la délivrance ou 
du renouvellement de la licence, le titulaire en question 
n'exploite aucune autre station de radio dans la même 
langue et dans le même marché. De l'avis du Conseil, 
c'est encore un avantage pour un titulaire d'être ainsi 
autorisé à utiliser deux fréquences radiophoniques rares 
dans un même marché et il maintiendra donc les exigen­
ces supérieures relatives aux formules premier plan, de 
matériel d'enrichissement — création orale — et du ma­
tériel combiné des formules premier plan et mosaïque. 
Cependant, il reconnaît également que cet avantage n'est 
pas aussi marqué qu'il a pu l'être par le passé et que rien 
ne prouve qu'une augmentatin à 150 minutes de matériel 
publicitaire autorisé par jour aurait un effet néfaste sur les 
autres entreprises de radiodiffusion ou sur l'auditoire. Le 
Conseil entend donc autoriser les titulaires de licences 
MF jumelées à augmenter la durée maximale permise de 
matériel publicitaire par jour en la faisant passer à 150 mi­
nutes. Le projet de modification du Règlement sur la ra­
diodiffusion (M F.) figure en annexe. Toutes les parties qui 
désirent commenter sur cette question sont priées d'en­
voyer leurs observations par écrit au Secrétaire général 
du CRtÎT, Ottawa, Ont., Kl A 0N2, au plus tard le 24 no­
vembre 1983.
Tous les documents du C.R.T.C. sont publiés intégrale­
ment, dans les deux langues officielles, dans la Partie I de 
la "Gazette du Canada" que l'on peut consulter dans la 
plupart des bibliothèques de référence: de plus, on peut 
acheter des exemplaires de la Gazette dans les librairies 
où sont vendues les publications du gouvernement ca­
nadien. On peut également prendre connaissance de tous 
les documents du Conseil aux bureaux du C.R.T.C.; et 
des décisions, aux locaux du titulaire de la licence aux 
heures normales de bureau. Les groupes de pression 
peuvent se procurer des exemplaires des documents du 
C.R.T.C. en téléphonant aux bureaux du Conseil à: Ot- 
tawa-Hull (819)997-0313; Halifax (902)426-7997; Montréal 
(514)283-6607; Winnipeg 
(204)949-6297; Vancouver 
(604)666-2111. (PN-215) CanadS

Sûreté du Québec ont effec­
tué une douzaine de perqui­
sitions, interpellé 12 person­
nes et mis la main sur neuf 
boites bleues.

Une once de cocaïne et des 
objets volés d’une valeur de 
$10,000 ont également été ra- 
1 lés par les gendarmes. Des 
accusations seront portées 
contre la plupart des indi­
vidus écroués hier, mais cer­
tains seront relâchés, faute 
de preuves.

I,es arrestations ont été ef­
fectuées grâce à l’ordinateur 
de Bell qui peut retracer sur- 
le-champ un fraudeur en 
identifiant l’origine d’un ap­
pel placé avec un boîte bleue, 
sans avoir recours à l’écoute 
électronique.

11 semble que ce sont d’a­
bord les utilisateurs de ces 
appareils qui ont été arrêtés. 
D’autres descentes poUcières

y

mode mosculine
STUDIO-USIN6
ouvert QU public 
jeu., ven., som., dim. 
de 12 à 18 heures
460 ouest, rue Ste-Cotherlne. 
suite 305
montréol, OC H36 1 fl7 
(514) 861-2377

L’ex-juge en chef Jules Deschênes 
corrige auprès de Bédard la version 
Canadian Press de sa démission
par Bernard Morrier

Plus de quatre mois après 
l'annonce de sa démi.ssion, en 
juin dernier, au poste de juge 
en chef de la Cour supé­
rieure, le juge Jules De.schê- 
nes vient de faire parvenir au 
ministre de la Justice du 
Québec, M. Marc-André Bé­
dard, une lettre dans laquelle 
il déplore l’interprétation 
donnée par la Presse cana­
dienne de l’une des trois rai­
sons de sa démission de­
venue effective le 31 août 
dernier.

Dans une lettre alors 
adressée au premier minis­
tre du canada, M. Pierre Tru­
deau, en date du 15 juin, le 
juge Deschênes affirmait no­
tamment que sa démission 
reposait sur le fait qu’il avait 
donné le meilleur de lui- 
même comme juge en chef 
durant la décennie écoulée et 
qu’il était .souhaitable qu’un 
sang nouveau vienne irriguer 
l’institution judiciaire.

« Durant la même période.

poursuivait-il, les désagré­
ments administratifs ont 
augmenté dans une propor­
tion intolérable et je ne sau­
rais attendre beaucoup plus 
longtemps pour entrepren­
dre une troisième carrière. »

Cette lettre, rédigée en 
français et rendue publique 
par la suite, avait été lar­
gement diffu.sée à travers le 
pays et à l’étranger par plu­
sieurs médias, mais la 
l’resse canadienne, ou plus 
exactement la Canadian 
Press, avait affirmé que la 
décision du juge venait de 
« an intolerable administra­
tive mess in the Québec ju­
dicial system ».

Dans sa missive adressée 
à M. Bédard, le juge Deschê­
nes écrit notamment ; « Je 
sais qu’elle (l’interprétation 
de la CP) en a blessé plu­
sieurs parmi les responsa­
bles de l’administration de la 
justice; je n’avais pourtant 
rien écrit ni même pensé de 
semblable.

Lis-

Le juge Jules Deschénes

« La présente, conclut l'ex- 
juge en chef de la Cour su­
périeure, n'a pour but que de 
vous assurer que je ne recon­
nais à cette nouvelle de la 
Canadian Press aucune au­
thenticité et que je regrette 
profondément sa diffusion. Il

m'est bien impossible cepen­
dant d’y remédier. »

En conclusion, le juge Des­
chênes mentionne à M. Bé­
dard qu'il serait peut-être op- 
))ortun de transmettre le con­
tenu de sa lettre aux princi­
paux responsables de l’ad- 
ministration de la justice au 
sein même du ministère qué­
bécois de la Justice, tandis 
qu’il s’occupe personnelle­
ment d'en expédier une copie 
au ministre de la Justice du 
Canada, à ses sous-mimstres, 
de même qu'aux sous-minis- 
tres québécois de la Justice, 

Actuellement, le juge Des­
chênes bénéficie d’un congé 
de SIX mois et il devrait re­
commencer à siéger à la 
Cour supérieure dès le mois 
de mars prochain. Entre­
temps, il rédige un supplé­
ment à son livre .Ainsi parlè­
rent les tribunaux, publié en 
1981 et contenant différents 
jugements et commentaires 
sur les conflits linguistiques 
au Canada de 1965 à 1980.

pourraient être effectuées 
pour frapper au coeur même 
de ce qui est peut-être un ré­
seau bien implanté.

Au cours d’une conférence 
de presse convoquée à la 
hâte hier, le lieutenant René 
Mailhot, de la police de la 
CUM, a indiqué que les per­
sonnes interpellées étaient 
«des immigrants d’Amé­
rique latine».

Les appareils saisis pou­
vaient être loués pour deux 
ou trois jours à un tarif va­
riant entre $25 et $50 quoti­
diennement, ou encore ache­
tés par des particuliers ou 
des commerçants.

Les interurbains illégaux 
étaient surtout dirigés vers 
les pays d’Amérique du Sud, 
a-t-on précisé, sans vouloir 
faire de lien entre l’utilisa­
tion de ces appareils et le 
trafic de stupéfiants.

Un employé (je Via Rail poursuit le Reine 
Élizabeth pour (discrimination sexuelle

de la compagnie en mars 
dernier. M. Galarneau a af­
firmé qu’il s’agissait alors 
d’une erreur.

Cette session d’audiences 
se poursuit aujourd’hui et de­
main et tous les jours de la 
semaine prochaine à l’excep­
tion de lundi, de 9 h 30 à 16 h 
ou de 16 h à 22 h. Les audien­
ces, cette semaine et la se­
maine prochaine, ne met­
tront peut-être pas fin aux 
travaux de l’enquête, mais 
celle-ci est sur le point de se 
terminer, a expliqué Me Pi­
card, qui ne sait pas si un 
rapport intérimaire sera pro­
duit. Les incidents qui ont 
conduit à la tenue de celte 
enquête remontent à l’été 
1982.

par Bernard Morrier
Un employé torontois de 

Via Rail, agissant comme 
garçon de table sur les trains 
entre Toronto et Montréal, a 
intenté hier une poursuite de 
$63,000 à l’hôtel Reine-Éliza- 
belh, à l’un de ses agents de 
sécurité et à la chaîne Hilton 
Canada, qu’il accuse conjoin­
tement d’avoir exercé une 
politique discriminatoire à 
son endroit à cause de son 
orientation sexuelle, contrai­
rement aux prescriptions de 
la Charte des droits et liber­
tés.

Dans sa requête en Cour 
supérieure, le demandeur ex­
plique d’abord que le Reine- 
Elizabeth et Hilton ont un 
contrat avec Via Rail selon 
lequel des chambres sont ré­
servées et payées d’avance 
pour les employés de cette 
entreprise, obligés de séjour­
ner à Montréal dans le cadre 
de leurs fonctions.

C’est ainsi que de mai à 
août 1982, le garçon de table 
s'est inscrit à cinq reprises à 
l’hôtel en cause mais que 
quelques minutes plus lard, à 
chaque fois, l’agent de sécu­
rité de l’hôtel, Mme Carol 
Johnston, s’est rendue à sa 
chambre pour s’informer si 
d’autres personnes y étaient. 
Effectivement, dans chaque 
cas, un invité s’y trouvait, et 
Mme Johnson aurait exigé 
une surprime variant entre 
$11.50 et $20, sans quoi il se­
rait tenu de quitter les lieux 
immédiatement.

À une autre occasion, le 
demandeur était accom­
pagné d’un collègue qui n’é­
tait pas dans l’exercice de 
ses fonctions, mais devant 
l’offre d’un supplément de 
$11.50, Mme John.ston aurait 
jugé que ce n’était pas néces­
saire.

La demande précise que 
c’est à cause de homosexua­
lité que le garçon de table est 
importuné, attendu qu’une 
demande de paiement sup­
plémentaire n’a jamais été 
faite à ses confrères de tra­

vail ayant invité des femmes 
à leur chambre.

Le demandeur rappelle 
aussi que c’est manu militari 
qu’il fut expulsé de l’hôtel en 
pleine nuit, en août 1982, 
après avoir refusé de payer 
une surprime de $20 pour son 
invité.

Comme suite directe et

immédiate du comportement 
de Mme Johnston, le serveur 
affirme que sa réputation a 
été l'objet de ridicule, que .ses 
supérieurs, déjà conscients 
de son homosexualité, le per­
çoivent maintenant comme 
une personne qui trouble la 
paix, et que ses chances d'a­
vancement en sont grande­

ment diminuées,
11 soutient aussi avoir 

beaucoup souffert du stress 
causé par ces situations et 
qu'il lui est maintenant diffi­
cile d'entreprendre des voya­
ges de travail à Montréal, 
étant obligé de payer pour 
ses frais d’hébergement ail­
leurs.
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7 unîtes sur 14 de vendues
Prix $60.000.
1532, le rue à Richelieu.

AU RICHELOIS
“VOICI L’OCCASION DE VRAIMENT PROFITER DE LA VIE '

En habitant un des luxueux condominiums «AU RICHELOIS», face à la rivière Richelieu
A 15 minutes des Promenades St-Bruno, à 20 minutes des pentes de ski, à pro­
ximité de 6 terrains de golf, en dedans de 4 milles des autoroutes 20, 30 et des 
Cantons de l’est. Sur un site superbe, dans une ville dotée d'excellents services 
de loisirs où les gens sont chaleureux et les taxes minimes.

• Construction de qualité supérieure
• Ignifuge, insonorisé (45 dbs)
• Stationnement privé

• Paysagé
• Foyer dans chaque unité
• Véranda spacieuse face à la rivière

Actuellement en construction
Visite sur ren(jez-vous seulement 

658-1514 (le jour)
ou 658-6749 (le soir ou fin (je semaine)

Christian a 7 ans. Il souffre de 
strabisme à l’oeil gauche. Dans 
son cas une intervention chirur­
gicale s’est avérée nécessaire.
D)rM.|ii'(in nou.s a dit qu'il fallait consul­
ter un spécialiste pour venir en aide à 
notre enfant, nous ne savions pas que 
l'ophtalmologiste était un médecin et 
qu’il traitait les maladies de l'oeil.

Nous ne ,sa\ions pas non plus que ses

compétences [viin-aient s'étendre ;i des 
domaines aus,si délicats que la prescrip­
tion de médicaments et la chinirgie.

Bien sûr, l'ophtalmologiste peut 
prescrire des \erres correcteurs à ceux 
et celles qui en ont besoin, comme ce 
fiit le cas pour notre fils (Christian avant 
l'ojHTation.

Mais pour nous comme l'Hiur des 
milliers d'autres ix-rsonnes, aucun autre 
spécialiste ne pouvait nous venir en aide. 
.Maintenant nous s.w)ns que:

L’OPHTAIJMOLOCilSTE EST lÆ SEUL MÉDECIN DES YEUX.
^ \sM K i.ii K »n (U s I >phi.tlm( )l( itiisu N ilu (^*111 Ih.i
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START: non 
soviétique au 
build down

MOSCOU (d’après AKl’ el Keuter) — L’U RSS a rejeté hier 
les dernières propositions américaines de compromis dans 
les négociations sur les armements stratégiques (START) en 
les qualifiant de « paroles vides ».

Ce sont des « paroles vides qui cachent de noirs desseins », 
affirmait hier soir les Ixvostia, organe du gouvernement so­
viétique, dans une première réaction aux suggestions rendues 
pubhques la veille par le [irésident Ronald Reagan.

Le président américain, selon un commentaire .signé Valen­
tin Kaline, « a fait pas.ser des mesures de modernisation de 
l’arsenal nucléaire américain jxiur une action vi.sant à limiter 
l'armement nucléaire stratégique ».

Le rejet soviétique est toutefois nuancé, notent les obser­
vateurs. Sans entrer dans le détail des proïKisitions américai­
nes, le commentateur estime que •< les délégations vont re­
prendre le travail à Cenèveet vont apporter davantage de 
clarté » aux suggestions de Washington.

Le président Reagan avait suggéré mardi soir une formule 
de « build down » qui prévoit le démantèlement d’engins ob 
-solètes pour chaque vecteur stratégique nouvellement ins­
tallé.

Les suggestions du président américain, estime le quoti­
dien, « ne témoignent pas de la volonté de réduire les ar.se- 
naux » stratégiques. On ne trouve en effet dans la déclaration 
de M Reagan, note le commentateur .soviétique, « aucune pa­
role montrant que les fttats-Unis acceptent le principe de l’é­
galité et de la .sécurité égale qui a été la ba.se des négociations 
et des accords des années soixante-dix », le traité SALT-’i no­
tamment.

Plus généralement, affirme M. Palme, « aucun accord ne 
convient à Reagan s’il est juste et équilibré, car il veut un 
texte a.ssurant aux ÈtaUs-Unis une position d’hégémonie mon­
diale ».

Pour les Izvestia, le président américain « appelle à une 
croisade universelle contre l’empire du mal », l’URSS, et « si­
gne en moyenne un programme militaire par jour depuis qu’il 
est à la Maison Blanche », ce qui démontre sa .soif de « supré­
matie » et « témoigne de ce qu’il n’a pas la volonté de réduire 
les arsenaux » nucléaires.

Washington avait propo.sé mardi plusieurs rapports diffé­
rents, selon les tyjies d’armements, pour déterminer combien 
d’ogives nucléaires anciennes devaient être éliminées pour 
chaque nouvelle ogive intégrée à l’arsenal. Kn outre, le pré­
sident Reagan avait suggéré un retrait obligatoire annuel de 5 
pour cent sur huit ans de chacun des arsenaux et propo.sé de 
retenir la formule de rétiuction la plus efficace.

À Bruxelles, des hauts fonctionnaires de l’OTAN se sont 
réunis |X)ur mettre la dernière main à des propositions visant 
à réduire considérablement les .stocks de l’Alliance atlantique 
en armes nucléaires tactique.s.

Les membres de ce « groupe de haut niveau » doivent pré­
ciser aux mmi.stres de la Défemse de l’OTAN ce moi.s-ci au Ua- 
nada si l’Alliance a vraiment besoin de ses 6.000 armes nu­
cléaires tactiques sous forme de mines, bombes et obus d’ar- 
tillerie dont elle dispose actuellement en l^urope.

De source autorisée, on précLse que le groujM' va sans doute 
recommander te retrait d’environ 1.500 têtes nucléaires, me­
sure qui devrait permettre aux gouvernements de l’OTAN 
d’affronter l’onposition au déploiement de Per.shing-2 et mis­
siles de croisière en Kurope occidentale à partir de la fin de 
l’année.

Walesa a évité à 
connaître le sort

la Pologne de 
de la Hongrie de 56

Lech Walesa
(Photolaser AP)

PARIS (AFP) — Projeté 
sur le devant de l’actualité 
mondiale par la grève de 
Cdansk en août 1980, Lech 
Walesa est pour beaucoup de 
Polonais l’homme qui a évité 
à la Pologne de connaître au 
cours des trois dernières an­
nées le sort de la Hongrie en 
19,56.

Tous les éléments étaient 
alors réunis en Pologne pour 
une confrontation violente 
entre le pouvoir cornmumste 
et un monde ouvrier exas­
péré par la crise économi­
que, qui aurait pu déboucher 
sur une intervention mili­
taire soviétique. Mais au 
terme de patientes négocia­
tions avec les représentants 
du gouvernement, Lech Wa­

lesa était parvenu, pour la 
première fois dans un pays 
communi.ste, à ce qu’un con­
flit se termine par un accord.

Acquis depuis 1978 aux 
idées que professent les dis­
sidents polonais sur la néces­
sité de créer des syndicats li­
bres, il est pratiquement in­
connu de ses compatriotes 
quand, .sous la pre.ssions des 
ouvriers en grève, la direc­
tion des chantiers navals Lé­
nine de (;dan.sk, qui l’avait li­
cencié en 1976, accepte de le 
réintégrer.

Aujourd’hui, il est avec le 
pape .lean-Paul II le Polonais 
le |)lus célèbre dans le monde 
entier. Son portrait, visage 
souriant, orné d’une mous­
tache à la gauloise, a été dif-

Parmi les Nobel de 
la paix controversés

PARIS (AFP) - L’attri­
bution du prix Nobel de la 
[laix à Lech Walesa, hier, est 
conforme à une « ligne » que 
le comité Nobel suit depuis 
quelques années: la paix et 
la détente passent notam­
ment [)ar la défense non vio­
lente des droits de l’homme, 
quels que soient les régimes 
politiques concernés.

I ,e comité, en dépit des cri- 
tKjues que ses choix pou­
vaient susciter de part et 
d’autre, a pris le risque, re­
lèvent les observateurs, d’ho- 
norer des femmes ou des 
hommes décidés à agir à 
l’encontre de situations te­
nues pour irréversibles au 
nom de la « rai.son d’État ».

Ainsi le comité a-t-il relevé 
que « les tentatives de Wa­
lesa de trouver une solution 
pacifique aux problèmes de 
son pays contribueront à l’as­
souplissement de la tension 
internationale ». Kt ce, en dé­
pit du fait que l’ancien pré­
sident du syndicat dissous So- 
lidarité.soit considéré 
comme un ennemi par son 
propre gouvernement.

II en allait de même pour

le lauréat de 1980, l’Argentin 
.Adolfo Perez Ksquivel, se­
crétaire général du mouve­
ment non violent « Paix et 
ju.stice », qui fut, lui aussi, dé­
tenu dans son pays en vertu 
de l’état de siège. Son orga­
nisation s’est dédiée à la dé­
fense pacifique des droits de 
l’homme en Argentine. Le co­
mité avait expressément mis 
en avant l'importance que M. 
Fsquivel attachait à la non­
violence.

Les préoccupations du co­
mité étaient identiques en 
1977, lorsque le prix fut dé­
cerné à Amnesty Internatio­
nal : les actions de l’organi­
sation internationale privée 
de défense des droits de 
l’homme sont dénoncées 
aussi bien par les gouver­
nements de pays communis­
tes que par ceux des régimes 
autoritaires au pouvoir dans 
le monde.

Kn 197.5, en distinguant le 
dissident soviétique Andrei 
Sakharov, le comité avait 
déjà souligné le lien indisso­
luble, selon lui, entre les 
droits de l’homme et la paix. 
« Le mot de paix ne peut

Le Labour favorable à un 
désarmement unilatéral en G-B

BRICllTON (AFP) — Les 
nouveaux travaillistes bri­
tanniques, partisans farou­
ches du désarmement nu­
cléaire de la Urande-Breta- 
gne, ont écrasé hier les der­
niers tenants de l’ancienne li­
gne atlantiste et pro-dissua- 
sion du parti, au congrès an­
nuel du Labour à Brighton.

Les délégués ont approuvé 
à une très forte majorité une 
résolution du Syndicat des 
transports (TUWU) récla­
mant « un démantèlement 
sans conditions » de toutes 
les armes et bases nucléaires 
en (Irande-Bretagne, ainsi 
que le refus des missiles de 
croisière américains, à l’is­
sue d’un débat passionné et 
souvent véhément, où les 
multilatéralistes se sont re­
trouvés isolés.

La seule ré.solution jiréco- 
ni.sant « un désarmement nu­
cléaire multilatéral » par la 
négociation a été rejetée à 
une quasi-unanimité. Son dé­
fenseur, M. Terry Duffy, le 
chef du Syndical des mé­
canos (AUKW) a été sifflé 
quand il a tenté de justifier le 
principe de la dissuasion nu­
cléaire.

Le congrès, en revanche, a 
donné une longue ovation à

lord Fenner-Brockway, 95 
ans, un militant pacifiste de 
la première heure, quand il a 
déclaré; « Dans cinq ans j’es­
père célébrer non .seulement 
mon centenaire mais la fin 
des armes nucléaires et le 
commencement du désar- 
memenl mondial ».

La tension entre la majo­
rité umlatéraliste et le der­
nier bastion niultilatéraliste 
a explosé (juand a été pris à 
jiartie l’ancien premier mi­
nistre .lames (’allaghan, ac­
cusé par un orateur éco.ssais 
d’avoir « saboté la campagne 
du Labour », pour les élec­
tions de juin dernier, en s’op­
posant à son programme de 
désarmement nucléaire.

M. Callaghan, obtenant la 
parole sous les huées, a dé­
chaîné l’hostilité du congrès 
en s’exclamant: «Vous ne 
comprenez pas que votre 
programme va à l’encontre 
de la politique traditionnelle 
du Labour, avec laquelle il a 
disputé onze élections depuis 
la guerre. Vous avez fait une 
erreur fondamentale, et vous 
avez perdu des millions de 
voix ».

L’adoption de la résolution 
unilatéraliste du TUWU 
constitue un revers embar­

rassant pour M. Neil Kin- 
nock, le nouveau chef du 
parti. Car, il s’était opposé en 
vain dimanche à ce qu’elle 
soit soumise au congrès, à 
cause de l’expression « dé­
sarmement sans conditions ».

Mais M. Kinnock n’a pas 
perdu la guerre. Le congrès 
en effet a également adopté 
une déclaration de l’exécutif 
du parti qui, certes, rejette 
les missiles de croisière amé­
ricains el la modernisation, 
grâce au programme « Tri­

dent », de la L’once de dissua­
sion britannique mais avec 
des conditions.

Cette déclaration subor­
donne le retrait de la force 
de dissuasion actuelle, com­
posée de missiles sous-ma­
rins Polaris, à une négocia­
tion, donc à des compensa­
tions du côté soviétique.

C’est sur cette nuance que 
M. Kinnock, chef de file de la 
gauche modérée, compte 
pour amender la politique de 
défense du Labour.

avoir une valeur durable que 
s’il est fondé sur le respect de 
l’individu dans la société », 
déclarait alors le jury du No­
bel, en saluant « le combat 
d’Andrei Sakharov contre la 
violence et la brutalité».

Kn fait, au chapitre des 
lauréats « politiques » distin­
gués par le jury du Nobel, les 
choix les plus critiqués fu­
rent ceux non pas de mili­
tants individuels mais de res­
ponsables gouvernemen­
taux: les négociateurs des 
accords de Paris sur le Viet­
nam, MM. Henry Kissinger 
et le duc Tho, en 1973, le pre­
mier ministre israélien Me- 
nahem Begin et le président 
égyptien Anouar Sadate, en 
1978, pour les accords de 
Camp David,

Dans ces deux cas, le co­
mité avait, surtout, voulu ho­
norer des responsables poli­
tiques qui avaient su, selon 
lui, aller à contre-courant, 
agir à l’encontre de situa­
tions de conflit tenues pour 
incontournables.

Il s’agissait de prendre 
acte d’accords qui, quelles 
qu’en ont été les suites, ont 
sur le moment été interpré­
tés comme devant débou­
cher - au moins sur le papier 
- sur la solution pacifique de 
conflits meurtriers, vieux de 
plusieurs années. Mais les 
choix du Nobel suscitèrent 
alors une vive polémique in­
ternationale, car les auteurs 
de la paix, qui étaient aussi 
les protagonistes de la 
guerre, étaient mis sur pied 
d’égalité.

Le mur de Berlin 
tuera moins ( fin )

BONN (AFP)-Le chef de 
l’État est-allemand, M. Krich 
Honecker, a confirmé hier la 
volonté de Berlin-Kst de 
maintenir de bonnes rela­
tions avec la RL’A malgré la 
perspective du déploiement 
des fusées de l’OTAN, esti­
ment les milieux politiques à 
Bonn après l’annonce du dé­
mantèlement total des sys­
tèmes de tirs automatiques

La
DU

venue
PAPE

sur la frontière inter-alle­
mande.

M. Honecker a, en effet, 
confirmé pour la première 
fois publiquement que les 
systèmes de tirs automati­
ques seraient retirés « sur 
l’ensemble de la frontière » 
entre les deux États alle­
mands. Il a en outre qualifié 
de « spéculations » toutes les 
« informations de sources oc­
cidentales » relatives à une 
modernisation de ces sys­
tèmes.

Le porte-parole du gouver­
nement de Bonn s’est im­
médiatement félicité hier 
soir de cette nouvelle. .lus- 
qu’ici ‘20 km seulement sur 
1,393 ont été débarassés des 
sy.stèmes de tirs).

le 6 octobre
à rémission Guy Bisaillon 
de 8h30 à 9h45
Un événement spectaculaire se produira 
au Québec Sa venue requiert une 
organisation bien planifiée M Jacques 
Vallée, commissaire général nous 
entretiendra de tout ce qui entoure 
la visite du pape Jean-Paul II 
au Québec
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fuse .sous toutes les latitudes. 
Il s’étale même depuis quel­
ques jours sur les murs de 
F’aris, servant de support à la 
publicité d’un grand quoti­
dien français.

Né le ‘29 septembre 1943 à 
Popowo, au coeur de la Po­
logne, Lech Walesa a 3 ans 
lorsque son père meurt à son 
retour de deportation en Al­
lemagne. Sa mère se re­
marie alors avec le frère de 
son époux, et les huit enfants 
des deux mariages vivent en­
semble dans la ferme fami­
liale de la région de Byd­
goszcz.

Mum d’un diplôme d’élec­
tricien, Le.szek (diminutif de 
Lech) devient ouvrier à 
Dobrzyn, puis, à 24 ans, il en­
tre aux chantiers navals Lé­
nine, point de départ d’une 
carrière qui va le voir mêlé à 
tous les grands événements 
de la vie de son pays.

En décembre 1970, lors­
qu’une révolte ouvrière con­
tre la hausse des prix em­
brase tout le littoral de la 
Baltique, il est membre du 
conseil d’entreprise et des 
syndicats officiels et parti­
cipe à ce titre à l’organisa­
tion de la grève, ce qui lui 
vaut d’être arrêté, puis re­
lâché au bout de quelques 
jours.

Six ans plus tard, alors que 
le flambeau de la résistance 
ouvrière est repris par les 
ouvriers d’Ursus el de Ra- 
dom, il organise une grève de 
solidarité et rédige un cahier 
de revendications. La direc­
tion des chantiers Lénine le 
congédie.

Ces deux expériences l’au­
ront formé au combat, un 
combat qu’il veut désormais 
non violent. Il y a eu des 
morts en 1970 à Gdansk et 
Gdynia. Il y a eu des blessés 
en 1976 à Ursus et Radom. 
Les événements d’août 1980 
ne feront pas de victimes. 
Catholique convaincu, Wa­
lesa a inventé une nouvelle 
stratégie ; les ouvriers ne doi­
vent pas descendre dans la 
rue ou ils risquent d’être ma­
traqués, mais occuper leurs 
usines.

ÀA la différence du prin­
temps de Prague de 1968 qui 
débouche sur l’intervention 
soviétique, l’été polonais de 
1980 aboutit à la création du 
syndicat Solidarité, premier 
syndicat indépendant et 
autogéré dans un pays com­
muniste, auquel l’opinion pu­
blique mondiale va désor­
mais identifier Lech Walesa.

Pendant 16 mois, Walesa 
va être omniprésent, sillon­
nant le pays pour galvaniser 
ses troupes ou au contraire 
modérer leurs ardeurs. Il dis­
cute d’égal à égal avec les 
ministres. Il est invité à Té- 
Iranger et se rend notam­
ment à la tête d’une déléga­
tion à Rome où il est reçu par

le pape Jean-Paul II. Il re­
présente la Pologne à la con­
férence annuelle de l’Orga­
nisation internationale du 
travail à Genève.

Cette grande aventure se 
termine brutalement le 13 
décembre 1981 avec la pro­
clamation de Tétai de siège 
qui entraîne la suspension de 
Solidarité. Comme tous les 
autres dirigeants du syndi­
cat, Lech Walesa est interné, 
mais il est soumis à un ré­
gime spécial, seul dans une 
résidence gouvernementale, 
d’abord dans la région de 
Varsovie, puis dans l’ex­
trême sud-est de la Pologne, 
à la frontière de l’Union so­
viétique.

Mais rien n’entame son 
moral, et c’est avec une com­
bativité intacte qu’il rentre à 
Gdansk 11 mois plus tard, li­
béré avant ses camarades, 
sans l’avoir demandé, et re­
devenu pour le pouvoir un 
simple citoyen, Solidarité 
ayant maintenant été dissous 
par la Diète.

Malgré la menace cons­
tante d’une nouvelle arres­
tation, il reprend contact 
avec ceux de ses anciens col­
laborateurs restés en liberté. 
Il donne des conférences de 
presse et s’efforce, non sans 
succès de maintenir en vie 
l’esprit de Solidarité.

Entre Lech Walesa et le 
pouvoir communiste, c’est 
désormais le combat de Da­
vid et Goliath. Le petit élec­
tricien de Gdansk n’est pas 
prêt d’abandonner. Dans un 
message qu’il a fait parvenir 
en France par une organisa­
tion syndicale, il fait part de 
sa détermination à prendre 
toutes les mesures possibles 
pour faire céder le gouver­
nement si d’ici au deuxième 
anniversaire de la procla­
mation de Tétai de siège, le 
13 décembre 1983, tous les 
prisonniers politiques n’ont 
pas été libérés, et si des né­
gociations n’ont pas été ou­
vertes sur l’application com­
plète des accords de Gdansk 
d’août 1980.

FAITES-LE
MAINTENANT

RECEVEZ
LE DEVOIR À DOMICILE 

PAR CAMELOTS

COMPOSEZ
à Montréal: 332-3891 
à Québec: 687-2022 '

pour les régions dont 
les indicatifs régionaux 
sont les suivants vous 
composez sans frais:

514: 1-800-361-6059 
418: 1-800-463-4748 
819:1-800-361-5699 
613:1-800-361-5699

Les avis de décès doivent 
nous parvenir avant 16 heures 
pour publication le lendemain.

BEAUREGARD, Philippe, C.R.
— Oulremonl, le 4 octobre 
l!IS3 à Tâge de 78 an.s, 9 mois, est 
décédé Philippe Beauregard, 
( il, avocat retraité du Conten­
tieux de la Ville de Montréal, 
époux (le Marthe KaribaulU Ou­
tre son épou.se il laisse dans le 
deuil son fils Pierre, de Holly­
wood, Floride, sa fille Kve (.Jo­
seph Maïak) d’Ottawa et .ses pe- 
lils-enfants, Laura Beauregard 
(l)ave Ol.son) de Moncton View, 
CalifoiTiie, Michelle Beuregard 
d'Okinawa, .lapon, Annabel, Ni­
colas et Stéphanie Maïak d’Ot­
tawa, .ses beaux-frères et belles- 
.soeiirs, le Dr. Claude Faribault 
M l) (Cisèle Lafontaine) et Ga- 
bnelle Fanbaull ( François Jo- 
bin) ainsi que .ses neveux et niè­
ces Beauregard, Paul (Yolande 
Lefèbre), .lean (Miehaëla Ma­
loney), Louise (Hugh Monroe), 
Mane (Pierre François) et Mar­
guerite (William Nobes) et ses 
neveux et nièces Faribault el Jo- 
bin. Les funérailles auront lieu le 
vendredi 7<'ouranL Le convoi fu­
nèbre partira des salons Alfred 
Dallaire Inc., 1111 Ouest avenue 
Laurier à 11 h 4.5, pour se rendre 
à l’église Sle-Madeleine d’outre- 
molli où le service sera célébré à 
12 h. L’inhumation suivra au ci­
metière Côle des Neiges. Heures 
de visites le 6 octobre, de 14 h à 
17 h el de 19 h à 22 h.

Action de grâces
Gouvernement du Québec
Commission des 
normes du travail

Le deuxième lundi d’octobre, jour de l’Action de 
grâces, est un jour férié et chômé.

Conditions d’admissibilité
— Ce jour férié doit tomber un jour ouvrable, c'est-a-dire un 

jour où vous deviez normalement travailler.
— Vous devez justifier de 60 jours de service continu dans 

une entreprise et ne pas vous absenter du travail sans 
I autorisation de votre employeur ou sans une raison vala­
ble la veille ou le lendemain de ce jour terié

Il faut noter que si vous travaillez à temps partiel, mais 
vous rencontrez les exigences énumérées ci-dessus, 
êtes admissible au congé

que
vous

indemnité ou congé compensatoire
Votre employeur doit vous verser, pour cette journée de 
congé, une indemnité égalé à la moyenne de votre salaire 
journalier des deux semaines précédant ce jour ferie 
Si vous devez travailler le deuxième lundi d octobre, jour de 
l'Action de grâces, votre employeur doit

1) vous verser le salaire correspondant au travail effectue, 
et

2) vous verser une indemnité égale a la moyenne de votre 
salaire journalier des oeux semaines précédant ce jour 
férié OU vous accorder un conge compensatoire d'une 
journée Ce conge compensatoirè doit être pris dans 
les trois semaines précédant ou suivant le jour ferie

Si vous êtes en vacances (conge annuel) le deuxieme lundi 
d octobre, votre employeur doit vous verser une indemnité 
égale a la moyenne de votre salaire journalier des deux 
semaines précédant le jour férié OU vous accorder un congé 
compensatoire d une journée à une date convenue entre 
vous deux

Renseignements ou piaintes
Pour obtenir plus de renseignements ou pour porter plainte, 
veuillez vous adresser à I un des bureaux de la Commission 
des normes du travail

ALMA
BAIE-COMEAU
HULL
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LÉVIS
MATANE

(418) 662-3975 
(418) 589-9931 
(819) 771-6259 
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(418) 562-2010
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QUEBEC (418) 643-4940
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TROIS-RIVIÈRES (819) 374-4661
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Israël: Shamir demande la 
convocation du Parlement

Joumblatt réclame la 
refonte de la constitution

JÉRUSALEM (AEP) — Après deux 
semaines de tractations difficiles, le 
premier ministre israélien désigné, M 
Yitzhak Shamir, s’estimant enfin as­
suré d’obtenir la confiance du Parle­
ment, a demandé hier la convocation 
de la Knesseth pour lundi prochain.

M Shamir avait réussi ces derniè­
res 48 heures à lever les deux princi­
paux obstacles à un vole de confiance 
de la Knesseth, en neutralisant la me­
nace de sécession des députés de la 
majorité qui exigeaient un gouver­
nement d'union nationale et en rega­
gnant l’appui du parti orthodoxe reli­
gieux Agoudat Israel, partenaire de la 
coahtion sortante

Les SIX députés libéraux et divers 
droite, qui avaient menacé de ne pas 
voler pour M Shamir si un dernier ef­
fort n’était pas entrepris pour rassem­
bler l’opposition travailliste et la ma­
jorité Likoud dans un même cabinet, 
ont reconnu hier que cet objectif n’é- 
tait plus réahste

Ils avaient obtenu un report de l’é­

lection du nouveau premier ministre, 
initialement prévue pour le jeudi 5 oc­
tobre Après cette démonstration de 
force, plusieurs d’entre eux ont an­
noncé qu’ils appuieraient M Shamir 
lundi prochain au Parlement.

Dans ces conditions, notent les ob­
servateurs, le candidat de la coalition 
sortante peut entrevoir la fin d’une pé­
riode d’incertitude marquée par l’ap­
parition de profondes fissures au sein 
de la majorité dirigée par le Likoud

Il a fallu mardi près de huit heures à 
M Shamir pour s’assurer de l’appui 
des quatre députés de l’Agoudath Is­
rael sans lesquels un gouvernement 
Likoud n’a aucune chance d’obtenir la 
majorité au Parlement.

M Shamir a dû s’engager à respec­
ter tous les engagements antérieurs 
pris par le chef du gouvernement dé­
missionnaire, M Menahem Begin, en 
vers l’Agoudath Israel et a promis de 
nouvelles aides financières aux insti­
tutions religieuses.

Il s’est notamment engagé à faire

examiner par le Parlement au cours 
de sa session d’hiver toutes les ques­
tions relatives à la législation reli­
gieuse soulevées par Agoudath Israel.

Ce parti réclame notamment un 
amendement à la loi du retour, restrei­
gnant la définition de la judéite et ren- 
lor<.'anl le pouvoir du rabbinat ortho­
doxe Mais ju.squ’à présent, cet amen­
dement a été repoussé par la Cham­
bre

Un échec de M Shamir à la Cham­
bre risquant d’entraîner des élections 
anticipées auxquelles sont hostiles à 
présent les grandes formations politi­
ques de l’opposition et de la majorité, 
sa désignation au poste de premier mi­
nistre paraissait assurée pour la 
presse israéhenne hier.

Les médias relevaient toutefois la 
taiblesse de la coalition sortante, sou­
mise à des pressions pohtiques contra­
dictoires, principalement sur les ques­
tions de politique intérieure israé­
lienne

Le Sommet franco-africain est 
victime des clivages de l’OUA

VITTEL (AFP)-Pour la 
première fois depuis sa créa­
tion en 1973, le Sommet 
franco-africain qui s’est 
achevé mardi soir à Vittel a 
été marqué, à propos du 
Tchad, par les clivages poli­
tiques qui divisent l’OUA, for­
çant chacun des principaux 
acteurs à lâcher du lest.

Le président tchadien His- 
sène llabré a tinalement ac­
cepté le dialogue avec ses 
adversaires sans le préalable 
de la négociation avec Tri­
poli

Il a cependant, estiment 
les observateurs, été con­
forté dans sa position de pré­
sident légal du Tchad qui ac­
cepte de discuter avec son 
opposition, et a obtenu la 
réaffirmation du respect de 
l’intégrité territoriale de son 
pays qui implique le retrait 
des troupes de Tripoli du 
Tchad.

Les modérés francophones 
ont resseré les rangs autour 
de M Habré, mais tout 
comme la France, ils ont dû 
faire face aux résistances de 
certains pays proches de la 
Libye, tels que le Congo et le 
Bénin, suivis par une mino­
rité de blocage qui a em­
pêché que le concensus se 
lasse autour d’une déclara­
tion de soutien au président 
tchadien et au rôle de la 
France au Tchad Ainsi la Li­
bye absente de Vittel, mais 
une des clés de la négocia­
tion au Tchad, a quand 
même influencé les débats 
du Sommet, forum informel 
de discussion

Face à cette situation les 
modérés, menés par le pré­
sident guinéen Sékou Touré, 
n’ont pas réussi à faire adop­

ter la déclaration.
Les progressistes ont 

quand même eu en partie 
gain de cause concernant le 
rôle primordial de l’OUA 
puisque les participants de 
Vittel - 38 pays africains - y 
compris les partisans de la 
déclaration, se sont tournés 
vers l’organisation pan-afri- 
caine pour prendre le relais. 
Les observateurs remar­
quent toutefois que M. Habré 
a renvoyé la balle à 'lYipoh et 
au GUNT.

Le ministre tchadien des 
Affaires étrangères, M 
Idriss Miskine, a expliqué 
dans la nuit de mardi a mer­
credi après la fin du Sommet 
qu’un groupe de « sages » de­
vrait se former pour aller 
rencontrer le president en 
exercice de l’OUA, le chef 
d’État éthiopien, Mengistu 
Halle Mariam, afin de déter­
miner avec lui les modalités 
de contacts éventuels entre 
Tchadiens.

Il s’agit de savoir quelle

sera la réaction de la Libye 
et du GUNT et si la Libye ou 
la France sont prêtes à s’af­
fronter militairement, ce qui 
n’a pas été le cas jusqu’à pré­
sent En tendant la main à 
Vittel à ses adversaires, M. 
Hissène Habré espère, esti­
ment les observateurs, se 
donner un argument de 
poids, en cas d’échec du dia­
logue, en faveur d’un enga­
gement militaire français 
plus poussé dans le nord du 
Tchad.

BEYROUTH (Reuter) - 
M Walid Joumblatt, chef de 
la communauté druze liba­
naise, a de nouveau réclamé, 
hier à Athènes, une refonte 
totale de la constitution li­
banaise, une modification du 
système électoral et la fin de 
la domination chrétienne sur 
l’armée hbanaise

« Nous devons revoir l’en­
semble de la constitution II 
est temps de reconnaître que 
la réalité du Liban est diffé­
rente de celle qui prévalait 
en 1943 », a déclaré le chef du 
Parti socialiste progressiste 
libanais

M Joumblatt a précisé 
que le pacte de 1943, qui est à 
l’origine de l’actuelle consti­
tution, devait à son avis être 
remplacé par une nouveau 
système assurant un partage 
plus équitable du pouvoir en­
tre les diverses sections de la 
population

Il a notamment réclamé 
que la présidence de l’État 
ne soit plus réservée à un 
chrétien maronite mais sou­
mise à des élections au suf­
frage universel et que le Par­
lement soit rendu plus repré­
sentatif par l’introduction 
d’élections à la proportion­
nelle.

M Joumblatt, un des prin­
cipaux dirigeants du Front 
de salut national opposé au 
gouvernement du président 
Amine Gemayel, a par ail­
leurs déclaré que des désac­
cords subsistaient encore en­
tre les diverses factions sur 
le lieu de déroulement de la 
conlérence sur la réconciha- 
lion nationale prévue par 
l’accord de cessez-le-feu.

Ces propos ont été confir­
més à Beyrouth par le pré­
sident Gemayel qui a déclaré 
en conseil des ministres que

--f, %

Le leader de l'OLP, Yasser Arafat, a plaide avec le pré­
sident syrien Hafez Assad pour que les forces syriennes 
n'attaquent pas les Palestiniens qui lui sont restés loyaux 
dans le Nord-Liban (Photolaser AP)

le seul problème à résoudre 
pour que puisse se tenir la 
conférence était celui du 
choix du heu de sa tenue 

Le ministre de l’Informa­
tion Roger Shikhani qui a 
rapporté à la presse les pro­
pos du chef de l'Étal n’a

donné aucune précision M 
Joumblatt a en revanêhe in­
diqué oue les villes de Tunis 
et Geneve ainsi que l'Arabie 
Saoudite étaient envisagées 
comme lieu d’accueil pos­
sible de la conférence 

La presse libanaise a rap­

porté cette semaine que la 
première session de la con­
férence pourrait se dérouler 
en Arabie Saoudite sous le 
patronage du roi Fahd, qui 
a\ ait joué un rôle important 
dans la conclusion du cessez- 
le feu Mais un journal de 
gauche libanais écrivait 
mardi que la Syrie était hos­
tile à celte pro)K)sition

La dixième journée de 
trêve n’a été troublée à Bey­
routh que par des fusillades 
sporadiques dans les fau­
bourgs sud de la capitale con 
trôlés par les milices chutes

Dans le nord du pays en re 
\ anche, le commandant mi 
litaire de l’OLI’, M Abou Ji 
had, a mis en garde contre de 
possibles affrontements en 
Ire les forces palestiniennes 
restées loyales à M Yasser 
Arafat et l’armée syrienne

Dans une interview pu 
bliée à Abou Dhabi par te 
quotidien At Khiileej, M 
Abou Djihad déclare que « la 
.situation des Palestiniens 
dans le Nord Liban est criti 
que »

« Si la confrontation avec 
les Syriens est inévitable, 
nous nous défendrons», 
ajoule-t-il

Sur le plan diplomatique, 
le chancelier ouest allemand 
Helmut Kohl a quitté Bonn 
hier pour effectuer en .lor 
dame, en Égypte et en Ara 
bie .Saoudite une tournée d'é­
valuation des chances de re­
lance des pourparlers de 
jiaix au Proche-Orient

Un (wrte parole du gouver 
nement de Bonn a précisé 
que M Kohl avait également 
pour objectif d’oeuvrer en fa­
veur d’un renforcement des 
liens déjà bons qui unissent 
la RFA et les pays arabes

747 sud-coréen: des officiers supérieurs 
soviétiques sont démis de leurs fonctions

WASHINGTON (d’après 
AFP et Reuter) — Plusieurs 
officiers supérieurs soviéti­
ques du commandement mi­
litaire en Extrême-Orient 
ont été démis de leurs fonc­
tions parce qu’ils n’étaient 
pas parvenus à mtercepter le 
Boeing sud-coréen de la KAL 
alors qu’il survolait la pénin­
sule de Kamchatka, le 1er 
septembre dernier, a affirmé 
hier le Washington Post

Dans un article daté de 
Moscou, le quotidien améri­
cain indique « de sources so­
viétiques bien informées », 
que les chasseurs soviétiques 
n’avaient pas réussi à loca- 
hser le Boeing sud-coréen au- 
dessus de Kamchatka, alors 
qu’il était SUIVI par radar de­
puis le sol.

Le Washington Post af­
firme que les chasseurs so­
viétiques n’avaient étabh des 
contacts radar et visuel avec

le Boeing de la KAL, unique­
ment lorsque ce dernier en­
tra à nouveau dans l’espace 
aérien soviétique, cette fois 
au-dessus de l’île de Sakha- 
line, peu avant qu’il soit 
abattu.

Selon les sources « non mi­
litaires » citées par le jour­
nal, « cette incapacité à éta­
blir un contact visuel avec le 
Boeing alors qu’il survolait 
Kamchatka aurait conduit le 
commandement militaire 
d’Extrême-Orient à conclure 
que l’appareil sud-coréen ef­
fectuait une mission d’es­
pionnage et qu’il devait être

abattu», indique le Post.
Le quotidien améncam af­

firme également que, selon 
les mêmes sources, le com­
mandement soviétique en 
Extrême-Orient « a été en 
contact téléphonique direct 
avec des officiers de haut 
rang à Moscou à plusieurs re­
prises avant que le Boeing ne 
soit abattu », « mais que les 
principaux dirigeants politi­
ques n’avaient pas été con­
sultés».

Le grade et les identités 
des officiers soviétiques qui 
auraient été sanctionnés res­
tent inconnus, affirme toute­

fois le Washington Post.
D’autre part, le ministère 

japonais des Transports a dé­
claré hier que, selon les der­
niers mots des pilotes du 
Boeing sud-coréen.la pres­
sion à l’intérieur de l’appareil 
baissait à vue d’oeil.

Celui-ci a publié une ana­
lyse des 15 dernières secon­
des de conversation enregis­
trée le 1er septembre entre 
les pilotes de l’avion et les 
responsables de la tour de 
contrôle de l’aéroport de Na- 
rita, près de Tokyo.

Auparavant, le ministère 
des Transports avait déclaré
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ARANYAPRATHET, 
Thaïlande (AFP) — Pol Pot, 
l’ancien premier mimstre kh- 
mer rouge, semble avoir 
réorganisé ses troupes avec 
un armement moderne de fa­
brication chinoise et réussi a 
intensifier la résistance con­
tre les troupes vietnamien­
nes au Cambodge, indique- 
t-on de sources diplomati­
ques occidentales et cambod­
giennes

Selon de nombreux témoi­
gnages en provenance du 
Cambodge recueillis le long 
de la frontière thaïlandaise, 
les Khmers rouges attaquent 
quotidiennement les convois 
vietnamiens.

Ces opérations pourraient 
être dirigées par Pol Pot lui- 
même, qui se trouverait près 
de Battambang, à l’ouest, à 
proximité de la frontière 
avec la Thaïlande, a estimé 
un spéciahste occidental.

La terreur qu’inspire un 
retour au pouvoir de Pol Pot, 
déposé en 1979 lors de l’inva­
sion vietnamienne, et dont le 
régime avait en 44 mois dé-
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cimé la population cambod­
gienne, reste très vive, selon 
plusieurs sources mformées.

La guérilla khmère rouge 
semble cependant avoir ren­
contré récemment un cer­
tain succès auprès des jeu­
nes et de certains paysans, 
d’autant, ajoutent ces sour­
ces, que l’impopularité des 
troupes vietnamiennes (en­
tre 150,000 et 170,000 hom­
mes) va croissant.

Kn outre, selon un obser­
vateur étranger bien in- 
tormé, de nombreux Cam­
bodgiens, surtout des villa­
geois, sont maintenant per­
suadés que le monde ne lais­
sera pas Pol Pot recommen­
cer.

Alors que par le passé, les 
villageois donnaient l’alerte 
et renseignaient les Vietna­
miens sur la présence de Kh­
mers rouges, actuellement, 
ils aident les guérilleros ou, 
du moins, les ignorent, selon 
plusieurs sources.

Dans ce qui peut être in­
terprété comme une réaction 
à cette situation, le gouver­
nement pro-vietnamien ins­
tallé à Phnom Penh a dé­
crété il a SIX semaines que 
désormais la date du 20 mai 
serait « jour national de 
haine contre les Khmers rou­
ges»

Visiblement soucieux de 
cet oubli populaire, le gou­
vernement de Phnom Penh a 
souligné que plus de 2.7 mil­
lions de Cambodgiens, selon 
lui, avaient trouvé la mort 
lorsque Pol Pot était au pou­
voir.

Au cours des derniers 
mois, les Khmers rouges, 
ainsi que les deux autres 
mouvements non communis­
tes de la coalition anti-viet- 
namienne (Moulinaka du 
prince Sihanouk et Front de 
libération nationale du peu-

ple khmer de M. Son Sann), 
ont bénéficié indirectement 
de la répression déclenchée 
par les Vietnamiens dans les 
provinces du nord-ouest du 
pays, Oddar Meanchey, âiem 
Rap et Battambang

que le bruit et un signal fai­
ble avaient rendu la fin de la 
conversation incompréhen­
sible. Hier il a cependant pré­
cisé que cette partie de la 
conversation semblait con­
tenir le message: « Rapide- 
. .rapide décompression un 
deux., un deux delta ».

Selon un porte-parole du 
ministère, les trois derniers 
mots ont été prononcés d’une 
VOIX dont le ton était ampli­
fié, témoignant apparem­
ment d’un état de tension.

Par ailleurs, une équipe 
d’enquêteurs de l’Organisa­
tion internationale de l’avia- 
tioh civile (OACI) a rencon­
tré hier des responsables ja­
ponais, leur demandant l’en­
registrement des communi­
cations entre Tavion et la 
tour de contrôle

Pour leur part, les navires 
soviétiques et américains 
poursuivent leur mission à la 
recherche de la « boite 
noire » qui enregistre le dia­
logue entre les pilotes et les 
mformations de vol.
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Une Charte enrichie
'OUS ceux qui sont préoccujiés [lar la protection 

lertes ades droits et liliertés auroni ticcueilli favorable­
ment l’entrée en vij^ueur, samedi deinier, d'a­

mendements substantiels à la ('barte des droits et li­
bertés de la jiersorine Mais deux faits les auiont sur­
tout fra[)pés, soit la tentative douce de récujiératioii 
politique de la ('harte jiar le Kouiernement et la con­
fusion considérable dans rinlormation concernant 
ces amendements, leur sijrniiication réelle et le ca­
lendrier de leur mise en vigueur Cet accueil la vo­
cable s’accomjiagne aussi de (juestions précises 
quant aux ressources dont disjiosera la Commission 
des droits de la jiei sonne pour remjilir le mandat 
considérablement élargi qui est le sien

Portant désormais la signature de René Lévesque, 
la Charte des droits et libertés de la personne du 
Québec n’en demeure pas moins un document (jui 
transcende les lamilles politiques C’est un gouver­
nement libéral, jirésidé jiar Robert Bouras.sa, qui le 
premier et d’une lagon décisive a assuré aux Qué­
bécois une protection de leurs droits fondamentaux.
Kn ellet, la loi créant la Comim.ssion des droits de la 
personne et la Charte dont elle est fiduciaire a été 
sanctionnée le 27 juin 197.5 C’est ce document qui lut 
amendé en décembre dernier par l’Assemblée natio­
nale, à runanimitè de .ses membres présents, indé­
pendant, libéraux et péquistes. Ces derniers ne fe­
ront croire à per.sonne que le (Québec leur doit cette 
protection Cette tentative de récupération douce a 
frappé plusieurs invités présents, samedi dernier, à 
la cérémonie marquant l’entrée en vigueur des 
amendements adoptés en décembre dernier.

L’usage de rexjnession « nouvelle charte des 
droits », la signature du premier mini.stre au bas du 
document (jui crée, pour dire le moins, l’impre.ssion 
que voilà bien une réalisation majeure de .son gou­
vernement, les interventions de trois ministres à 
l’occasion de la cérémonie de .samedi dernier, la rhé­
torique usée du « document qui colle véritablement 
aux réalités québécoises » dans une matière qui 
transcende toutes les Irontlère.s, autant d'éléments* 
représentant des n.sijues de récupération d’une dé­
marche inaugurée par les libéraux et complétée par 
l’actuel gouvernement

Cette démarche fondamentale ne doit pas être po­
lit usée. On dira qu’un repré.sentant de l’opposition, le 
député Herbert Marx, a aii.ssi dit quelques mots au 
Salon rouge Des témoins nombreux nous ont signalé 
le caractère non partisan de cette intervention dont 
le contenu a par ailleurs impressioné par sa qualité 
et sa densité Mais cette intervention elle-même a 
été utilisée sans vergogne jiar M Léve.sque, devant 
une as.semblée partisane, dans les heures qui l’ont 
suivie Si le parti gouvernemental cherchait à .se re- 
laire une crédilnlité au sujet des droits après l’adop- ’ 
tion de la Loi 111 qui elfagail des dispositions majeu­
res de la Charte, il aurait pu notamment abroger la 
clause restrictive inscrite à l’article 9 1 de la Charte 
et siiiijn imer la clause « nonobstant » in.scrite à l’ar­
ticle .52 La démonstration aurait alors été con­
cluante et la iinmauté de la Charte, garantie abso- ■ 
lument Mais tel n’est malheureusement pas l’orien­
tation retenue par le gouvernement.

Malgré l’impression contraire (ju’on a cherché à

créer, jilusieurs amendements adoptés en décembre 
ne .sont pas entrés en vigueur samedi dernier. L’ar­
ticle 18-1 visant les formulaires d’emploi ne .sera pas 
en vigueur avant juin 1984. I,e second paragraphe de 
l’article 20 vi.sant l’interdiction de la discrimination 
dans les avantages sociaux demeure un énoncé de 
principes généreux, certes, mais sans effet tant et 
aussi longtemps que les règlements précisant sa por­
tée n’auront pas été adoptés. Il en va de même pour 
tout le chapitre consacre aux éventuels programmes 
d’accès à l’égalité. L’article 86-7 de la Charte .sous­
trait les ministères et les organismes publics de l’en­
semble des contraintes qui pourraient naître de l’ap- 
plicalion du chapitre consacré aux programmes 
d’accès à l’égalité. Celte dispen.se risque de placer 
les créatures de l’État dans une situation privilégiée. 
On ne saurait accepter qu’un Étal qui se place si sou­
vent en compétition sur le terrain de tout le monde 
ne respecte pas les normes et les obligations de tous.

Avant de lever les fanions, il faudra voir ce que 
contiendront les règlements à venir après les tra­
vaux de commissions parlementaires qui, à une date 
encore indéterminée, en examineront les contenus. 
.1 usqu’à nouvel ordre, rien n’est changé quant à la 
di.scrimmation dans les avantages sociaux et nul ne 
di.spose de quelque pouvoir que ce soit pour définir et 
imposer des programmes d’accès à l’égalité.

Des amendements majeurs ont acquis une pleine 
force suite au décret gouvernemental. Deux motifs 
nouveaux de discrimination, l’âge et la grossesse, fi­
gurent maintenant à l’article 10 de la Charte. Le har­
cèlement, cette notion fluide, s’étend maintenant à 
tous les motifs de discrimination (article 10-1). L’an­
técédent judiciaire ne pourra plus influencer les dé­
cisions d’embauche ou de congédiement (article 18- 
2). Les personnes arrêtées ou détenues doivent dé­
sormais être promptement informées de leurs droits 
(article 29). Ces ajouts ne sont pas .sans importance. 
Mais il dépendra de la Commission des droits et li­
bertés, de ses interprétations et de ses décisions 
qu’ils ne sombrent pas dans l’ultime insignifiance de 
la rationalité outrancière mais bien qu’ils .servent à 
rétablir — et solidement — des droits réels, perdus 
ou brimés.

Un amendement en particulier a été présenté 
comme majeur. On a dit qu’il « servira d’armature 
au droit québécois ». La préséance de la Charte sur 
toutes les lois, pré.séance établie à l’article 52, consti­
tue en effet une disposition majeure. Mais cette pré­
séance est entachée par la clause « nonobstant ». 
D’ordre déclamatoire, elle n’a pas la force d’une loi 
constitutionnelle. Les législateurs ne se sont pas hés 
absolument. Ils pourront déroger aux principes de la 
Charte toutes les fois que le pouvoir exécutif en dé­
cidera.

Dans l’ordre des principes, les amendements ap­
portés à la Charte marquent dans l’ensemble une 
évolution favorable. Mais l’État s’est largement 
somstrait aux obligations communes qui en décou­
lent. Il lui re.ste aussi à a.ssurer à la Commission les 
moyens de donner suite à un mandat considérable­
ment élargi. Nous examinerons cette question de­
main.

— JEAN-LOUIS ROY

Les épaulettes de Walesa
\ I.I.UC R CSS !•; (jiiasi universelle, 
hiei, ù ratinoiiee de la eonséei alioii in 
lernulioiiale du « petit électneien de 
Cidaii.sk » (jue les eongédiements, les 
empi isonnenietds et les campagnes 
de dénigrement n’ont jamais fait dé- 
viei de sa route de droilui e et de jiaix

Souvent controversé, le jury du Co­
mité Noliel de la jiaix n’eii continue 
[las moins d'allumer son indépen 
dance en octroyant .son prix, jiour 19HH, 
à Lech Walesa, leader d'un mouvi' 
ment .syndical dôclaié bois la-loi mais 
dont la vivacité vient hanter les auto 
rités polonaises et leurs tuteurs sov lé 
tiques

Le Comilé Nobel étatilit au déjiart 
le lien entre la conti ibiilion méritoire 
à la paix et le leader syndical jiolo- 
nais’ <. La paix et la détente passent 
notamment par la délense non vio 
lente des droits de l’homme, quels que 
soient les régimes (loliliques concer 
nés » Le même critère qui, en 1980, 
avait valu le même pi i\ à l’.Vrgentin 
Peie/ ^’..squlvel, du mouvement l'iiis 
ot .lustier, (jui av ail aussi été détenu 
dans son pays en vertu de l’étal de 
siège

rourlanl. les dirigeants des régimes 
communistes ont été les seuls, hier, à 
dénoncer ce geste de « jirovocation dé­
libérée », cet « ('xeu'ice occidental de 
projiagande » Avec six heures de re­
tard, Radio Varsov le a annoncé ce que 
les Polonais célébraient déjà, notant 
(jue « le JUI y al 11 ibue ce prix au plus 
tort des tensions internationales, alors 
que se développe une jiropagande 
agre.ssive contre les pays sociali.stes » 
Kticore un jieu et le choix du jury était 
attribué à la CL\, au Mossad, à Mme 
l'hatcheret au commandant Pastore

Que l’on juge plutôt la « grande sa 
tisfaction » du |)ape,Iean Paul II, cet 
autre grand Polonais qui a contribué à

l’oeuvre de paix de Walesa; que l’on 
juge le « grand encouragement pour 
tous ceux qui luttent contre l’injus- 
tice », .selon l’évêque noir d’Alriquê du 
Sud, Mgr 'l’utu, que l’on relève, avec le 
sénateur Kennedy, que « cette lueur 
projetée sur le monde continuera à en 
faire un univers meilleur » ; qu’on y 
voit, avec le premier ministre socia­
liste d’Italie, « l’affirmation des va­
leurs inaliénables de l’individu et de 
ses droits démocratiques»

Libéré il y a onze mois, après onze 
mois de captivité en vertu de l’état de 
siège décrété par Varsovie le 13 dé­
cembre 1981, Walesa n’a jamais cédé. 
Depuis décembre 1970, il revendique 
des droits collectils qu’un régime col­
lectiviste reluse à son peuple Sa té­
nacité et son pacifisme ont évité à la 
Pologne la réiiétition des modèles éta­
blis en Hongrie, en 1956, et en Tchéco­
slovaquie, en 1968' les tanks soviéti- 
(jues

(’’est [larce iju’il a refusé la vio­
lence, optant jKiur l’occupation plutôt 
que la rue. qu’il a déjoué les calculs, 
ohtenant dans un premier temps de 
l’État des négociations et des accords. 
Puis, toujours au,s.si déroutant, il a été 
emprisonné sans qu’on puisse lui im­
puter aucun crime. L’État a dû inven­
ter des cam|)agnes de discrédit qui ont 
tourné court La bénédiction papale 
emportait les calomnies.

Sitôt attribuée, la bourse de $192,000 
du prix Nobel a été donnée à un fonds 
religieux d'aide à l’agriculture: « Je 
considère ijue ce prix a été décerné au 
peuple », a dit Wale.sa pour faire men­
tir les médias de l'Ést qui l’accu.sent 
d'être >< contre-révolutionnaire et pan­
tin à la .solde de l'Occident».

Le comité Nobel cite le leader syn­
dical polonais pour sa contribution, 
« apportée au prix de sacrifices per­

sonnels con.sidérables,'aux droits des 
travailleurs. contribution d’une im­
portance vitale dans la campagne plus 
large en faveur de la liberté d’organi­
sation, l’un des droits de l’homme dé­
finis par les Nation.s-Unies »

Une oeuvre en tous points compa­
rable à celle des deux apôtres du dé­
sarmement récompensés à Oslo l’an 
dernier, une oeuvre comparable à 
celle de Mère Teresa, récompensée en 
1979; une oeuvre également compa­
rable à celle du récipiendaire de l’hon­
neur en 1975, le dissident soviétique 
Andrei Sakkarov, que Moscou a em­
pêché d’aller chercher .son prix.

Depuis que Sakkarov et Soljénit­
syne ont regu des Nobel, ces citations 
sont, pour les autorités de TKst, « dé­
précies, politiques». Controver.sés en 
Occident, certes, quand MM Kissin­
ger, Le Duc Tho, Begin et Sadale les 
reçoivent, ces prix soulignent néan­
moins des contributions extraordinai­
res à la paix, à la détente des relations 
internationales ou nationales. Le gou­
vernement socialLste de France ajou­
tait hier cette dimension qui trans­
cende les frontières: « Une décision 
qui récornpen.se l’action obstinée d’un 
homme en faveur de la dignité hu­
maine. »

Én cette période de tensions extrê­
mes des relations mtra et inter-natio- 
nales, le Uomité Nobel souligne que la 
contribution de Walesa apparaît 
comme une source d’inspiration pour 
la solution pacifique des conflits. Ét 
l'humble électricien des chantiers na­
vals de la Baltique ajoute, optimiste 
« Nous pouvons encore prouver qu’il 
n’y a qu’une seule façon pour changer 
pacifiquement la réalité, la voie du 
dialogue. » (Quoiqu’il advienne, il a ga­
gné ses épaulettes '

— GILBERT BRUNET

Le devoir de résistance
LA DÉCISION de la Fabrique de 
Sainte-Scholastique de ne pas renou­
veler le bail du Centre d’information 
et d’animalion communautaire 
( CIAC ) et d’obliger le groupe ijui dé­
fend la cause des expropriés à (juitler, 
pour le 1er octobre, ses bureaux de la 
.salle paroissiale, a provoqué toute une 
commotion dans l’Église de Saint-.Ié- 
rôme et dans la région de Miralxd

Par crainte de perdre leui salle pa­
roissiale, dont l’espace est jugé « com­
mercial » par la Société immoblière 
du Canada ( SIC ), propriétaire du ter­
ritoire de Mirabel, parois.se comprise, 
les marguillers de Samte-Schola.stique 
ont résolu d’évincer le CIAC, sans en 
débattre avec leur locataire et sans 
plus se poser de question sur les pré­
tentions de la SIC et sur leur propre 
geste.

On comprend l’évêque, Mgr Charles 
Valois, et le député de la circonscrip­
tion, M Claude Ryan. de s’indigner et 
de demander une révision de pareille 
décision. Le 1er octobre, les gens du 
CIAC étaient toujours dans leur loyer 
de la salle paroissiale, haut lieu de la 
résrstance à l’expropriation fédérale, 
cependant que la SIC prétendait n’a- 
voir rien eu à voir dans l’affaire

Ce conflit entre la Fabrique et le 
CIAC s’ajoute à la liste des épreuves 
subies par les expropriés et aux pro­
blèmes communautaires que le gou­

vernement d’i ittawa a créés en s’ins­
tallant dans la région entourant l’aé- 
roiiort international Le nouvel inci­
dent permet cependant d’illustrer jus­
qu’où peut mener le régime d’occupa­
tion du territoire perpétué par te gou- 
V ernemenl central et par ses agents 
dans la place

Pour la Fabrique, le tort n’est pas 
difficile à corriger Les marguillers 
ont .seulement à retirer leur décision 
relative au bail et à garder le CIAC 
aux mêmes conditions qu’avant dans 
les bureaux de la salle paroissiale. Si 
ta Société fédérale, prétendant qu’ils 
font commerce en louant à une asso­
ciation à but non lucratif, refuse de 
leur louer les lieux au coût d’occupa­
tion ou leur impo.se une surcharge, la 
paroisse n’aura qu’à contester l’action 
du ()ro|)riétaire.

Il serait piquant de voir Ottawa 
évincer la Fabrique d’une .salle parois­
siale qu’elle a bâtie, faire vendre l’im­
meuble aux enchères, ou y installer 
quelque nouvelle invention des patro- 
neux du coin M. Pierre Brien, le porte- 
parole de la SIC, ou le ministre fédéral 
responsable de la saine gestion des 
propriétés, M Roméo LeBlanc, pour­
raient en profiler pour clouer à la 
porte un exemplaire de la charte ca­
nadienne des libertés, qui reconnaît en 
son préambule la « suprématie de 
Dieu et la primauté du droit » !

Aussi longtemps que 13 suprématie 
de la Société immobilière et la pri­
mauté de l’arbitraire gouvernemental 
n’auront pas été abattues et évincées 
du territoire de Mirabel, ni les rési­
dents, ni leurs institutions, ni leurs re­
présentants ne pourront jouir de la 
paix, de la sécurité et des droits qui 
sont, partout ailleurs, reconnus aux 
agriculteurs et aux citoyens habitant 
autour des aéroports.

Tant que la SIC aura aussi la main 
haute sur les baux des agriculteurs et 
sur les emplois des employés fédéraux 
chargés du territoire, elle jouera les 
résidents les uns contre les autres, vé­
ritable seigneur féodal dans ce do­
maine de 80,000 acres'

Maiÿ patience, cette persécution ne 
saurait durer. Si les tribunaux n’y met­
tent un terme, il se trouvera bien un 
jour un gouvernement équitable à Ot­
tawa pour en finir avec ces décennies 
d’arbitraire. Car dans combien de vil­
les au Canada des paroisses sont-elles 
réduites à négocier avec Ottawa le 
droit de rester dans leur église, leur 
presbytère, leur salle de réunion et 
jusqu’à leur cimetière?

Kn attendant, le devoir de la Fabri­
que devrait être clair pour tous les 
marguillers: résister à la persécution 
et défendre les paroissiens.

— JEAN-CLAUDE LECLERC

Le CPQ et la loi des décrets
GHISLAIN DUFOUR

Vice-president exécutif du Conseil 
du patronat du Québec

iaâiai[«iiii
DANS son éthlorud vin 23 septembre, 
M Jean Francoeur analyse la posi­
tion du Coneil du patronat sur la ré- 
lorme possible du code québécois du 
travail et il rappelle l’opposition du 
('!’(} à la négociation sectorielle.

M Francoeur donne par la suite 
raison au CI’Q lorsque ce dermer re­
jette cette formule de négociation 
mise de l’avant depuis quelques an­
nées notamment par les centrales 
syndicales. « Les formules proposées 
jùsqu’ici sont trop rigides, trop sim­
plistes, écril-il, pour être une solution 
de rechange réaliste aux pratiques 
actuelles A la limite, elles équiva­
lent à une sorte de syndicalisation 
obligatoire »

Dans son propre vocabulaire, M. 
Francoeur se trouve ainsi à résumer 
l’essentiel de la position du CPQ sur 
cet important dossier de la négocia­
tion sectorielle. Kt nous n’y trouvons 
rien à redire.

M Francoeur ajoute cependant

voir dans ce refus justifié « mais non 
nuancé du CPQ », une attitude trop 
intransigeante à l’endroit de tout au­
tre mode de négociation collective 
qui « con.slituerail moins un repous- 
."oir » que la négociation sectorielle. 
Ce .serait le cas de la loi des décrets 
de conventions collectives. Selon M. 
Francoeur, ce ne serait pas là une loi 
à rejeter du revers de la main et le 
régime de relations de travail qui en 
découle devrait être davantage ex­
ploré.

Cette analyse de M. Francoeur est 
pertinente et elle nous incite à pré­
ciser notre position que nous expri­
mions ainsi et reprise par M. Fran­
coeur; « L’économie de nos relations 
de travail dans le secteur privé est 
celle généralement reconnue en 
.Amérique du Nord et s’appuie sur l’u­
nité d’accréditation. Toute orienta­
tion nouvelle visant à élargir cette 
base, au plan sectoriel, multipalronal 
ou autrement, se verra opposer une 
fin de non-recevoir totale.»

Nous rejetons ainsi la négociation 
sectorielle, et ce notamment parce 
qu’elle conduit au syndicalisme obli­
gatoire. Mais nous ne rejetons pas, 
par cette position, Toutil que consti­
tue la loi des décrets de conventions 
collectives et les comités paritaires 
qui en découlent. Au contraire, nous 
avons été et sommes toujours de

ceux qui ont demandé que l’on pro­
cède à un « dépoussiérage » de cette 
loi à laquelle n’ont été apportés que 
des amendements mineurs depuis sa 
promulgation il y a maintenant une 
quarantaine d’années. Nous signa­
lons d’ailleurs réguhèremenl qu’avec 
le Code du travail actuel (sous ré­
serve d’une distinction entre le privé 
et le public), la loi sur les normes du 
travail (une des plus avancées au 
Canada) et une loi revue des décrets 
de conventions collectives, le légis­
lateur n’a pas besoin d’outil nouveau 
pour régir les relations individuelles 
et collectives de travail au Québec.

Nous reconnaissons donc, comme 
le signale M. Francoeur, que la loi 
des décrets de conventions collec­
tives doit faire partie du champ de 
révision souhaitée des lois du travail, 
et que c’est là un outil utile et vala­
ble.

Mais il est bien évident que lors­
qu’il est question actuellement au 
(Québec de négociation sectorielle, 
multipatronale, élargie, etc., il ne s’a­
git pas du régime des décrets.

Fit comme dans le régime des dé­
crets il ne s’agit pas de syndicalisa­
tion obligatoire et d’élargissement 
de l’unité d’accréditation, nous 
n’avions pas senti le besoin de faire 
les distinctions qu’a faites M. Fran­
coeur.

■ Une initiative 
cuitureiie inédite

I.cUu'mIi ossée à M Yion I.amarre, 
pi é'ix/cHl du comité exécutif de la Ville 
de Montréal
LÉS JOURNAUX nous apprenaient 
récemment l’entente conclue entre 
la Banque d’Épargne et la Ville de 
Montréal concernant une comman­
dite de $800,000 offerte par la Banque 
en publicité et promotion dans les 
nouvelles maisons de la culture à 
Montréal.

Notre Corporation se réjouit de 
cette initiative inédite qui reconnaît 
l’importance de ces maisons de la 
culture comme véhicules de nos 
créations scientifiques, techniques, 
artistiques, musicales et autres, et 
comme heu d’acqui.silion de connais­
sances et d’accès à l’information, 
puisqu’elles logent les services d’une 
bibliothèque.

La Corporation des bibliothécaires 
professionnels du Québec a formulé 
parmi ses objectifs celui de rendre la 
culture et l’information accessibles à 
tous les citoyens sans discrimination 
et celui de contribuer activement au 
mieux-être culturel, social et éco­
nomique de la communauté. Ces 
préoccupations rejoignent les vôtres 
et nous incitent à vous offrir avec 
plaisir notre collaboration en vue de 
la poursuite de ces buts communs.

— RACHÈLE TREMBLAY
présidente de la Corporation des 

bibliothécaires du Québec 
Montréal, 9 septembre

■ De i’incohérence 
de i’idéoiogisme

LF; DFIRNIFIR article de Michel 
Jurdant intitulé « Une véritable so­
lution de rechange: l’écologisme» 
(LFI DFIVOIR du 4 octobre ), nous 
permet de nous interroger sur la 
« cohérence » du discours écologiste.

Selon lui, nous aurions confondu 
les thèses « environnementalistes » 
avec les thèses « écologistes ». Seu­
lement, cet argumerîl ne tient pas; 
car c’est lui-même qui, dans un autre 
article publié par LFI DFIVOIR en 
date du 26 mars et intitulé « Les 
Verts en Allemagne, menace ou es­
poir’' », écrit — entre autres perles 
passéistes — que pour l’écologie po­
litique « les productions sont hmitées 
aux .seuls besoins accessibles à tous, 
y compris dans le liers-rnonde ».

Il y a deux façons de comprendre 
cette petite phrase « exemplaire ».

Ou bien il faut lire: « Y compris 
dans le tiers-monde, les productions 
sont limitées aux seuls biens acces­
sibles à tous ». Mais le problème ici, 
c’est que dans plusieurs pays sous- 
développés un certain nombre de be­
soins vitaux ne sont pas satisfaits. 
Par exemple, devra-t-on interdire à 
une partie de la population de man­
ger à sa faim sous prétexte qu’une 
autre partie ne dispose pas du mi­
nimum nécessaire? Fin un mot, de- 
vra-t-on répandre la sous-alimenta- 
tion (voire la famine! ) au lieu de la 
vaincre D’autre part, cette problé­
matique consacre les différences de 
niveau de vie entre pays développés 
et pays sous-dévelcppés, elle con­
sacre la richesse des uns et la pau­
vreté des autres.

Ou bien il faut lire : « Les produc­
tions sont limitées aux seuls biens 
accessibles à tous, y compris les 
biens accessibles à tous dans le tiers- 
monde », la planète Terre étant de­
venue un « village » global. Mais dans 
ce cas, voilà bien ce que l’on appelle 
le nivellement par le bas ou, si Ton 
préfère, la généralisation de la « pau­
vreté» Imaginez! Si dans les pays 
sous-développés les populations les 
plus pauvres n’ont pas accès à des 
biens de consommation tels les cui­
sinières et les réfrigérateurs, alors 
tous les habitants de la terre (du 
« village global ») n’auront pas accès 
à ces biens. Au lieu de hausser le ni­
veau de vie de ces populations, on 
abaissera celui de la population des 
pays industriahsés !

Quoiqu’il en soit, dans les deux in­
terprétations nous retrouvons le 
même leitmotif : la pauvreté. Et ré- 
pélons-le, il y a 150 ans, les socialistes 
utopiques (socialistes petits-bour­
geois) prônaient les mêmes métho­
des de « hbération » de l’homme. À la 
base de cette pseudo-libération, se 
cache un « égoïsme • de groupe, de 
village, de région et de nation (le Ca­
nada est si « riche » ! ). L’« autono­
mie » tant revendiquée par le profes­
seur Jurdant n’est en fait que de Tau-

Libérez 
le cinéaste 
Labuchin
LFI CINÉASTFJ et écrivain haïtien 
Rassoul Labuchin, réalisateur du 
film Anila sur la condition des em­
ployées domestiques en Haïti a été 
enlevé de son domicile à Port-au- 
Prince le lundi 29 août dernier par 
des agents de la police politique du 
gouvernement haïtien

Dans une pétition adressée aux 
ambassades étrangères et à la 
presse à Port-au-Prince le vendredi 2 
septembre, Mme Michaelle Lafon- 
lant-Médard, sa femme, signale que 
par la suite quatre policiers ont per­
quisitionné cinq fois à son domicile 
et confisqué son passeport ainsi que 
ceux de son mari et de ses deux en­
fants.

Rassoul Labuchin s’était déjà vu 
refuser un visa de retour pour llaïti 
au mois de juin dernier alors qu’il 
terminait au Mexique son dernier 
film sur la paysannerie haïtienne. À 
la suite d’une pétition adressée aux 
autorités haïtiennes le 12 juin der­
nier, jour national de l’enfant haïtien, 
par ses deux enfants Dimitri et Ge- 
ralda (12 ans et 10 ans), il s’élait vu 
accorder un visa de retour. Il a été 
enlevé à Port-au-Prince quelques 
jours plus tard.

Connaissant les horribles condi­
tions de détention et les pratiques 
courantes de torture dans les prisons 
haïtiennes, nous, travailleurs du ci­
néma au Québec, dénonçons cette 
arrestation arbitraire et demandons 
la libération immédiate de Rassoul 
Labuchin. Nous tenons le gouver­
nement haïtien (qui a reconnu le 10 
septembre détenir Rassoul Labu­
chin) pour responsable de tout ce qui 
peut mettre en péril de près ou de 
loin la vie de ce cinéaste et écrivain.
( 'elle lettre porte les signatures d’Y\ an 
l’atiy cinéaste. Danièle Lacourse. 
louinalisle. Martin Duckworth, cinéaste. 
Xndrée Dandurand. scénariste. François 

Dupui.s. cinéaste. William Charnex. 
consullani au centre de sécurité au 
liaxail
Montréal, 2 octobre

larcie, l’indépendance de la pusilla­
nimité.

— RICHARD LANTHIER
Montréal, 4 octobre

■ La tentation 
du cosmpoiitisme

CLAUDFl JASMIN a dû être très 
surpris par l’ampleur des réactions à 
son texte relativement anodin. Fin 
somme, les correspondants de M 
Jasmin lui renvoient les accusations 
de racisme camouflé que lui-même 
assénait à certains individus. 
Comme quoi la meilleure défense est 
encore la contre-attaque. Cependant, 
il me semble qu’on est passé à côté 
du débat de fond suscite par M. Jas­
min.

Le cosmopolitisme préconise l’ou­
verture à l’autre, à l’étranger Mais 
entre la théorie et la pratique, la 
marge est parfois importante. Quand 
on ne cesse de répéter qu’il faut s’ou- 
vrir à l’autre, c’est que précisément 
cette ouverture fait problème, c’est 
qu’elle n’est pas si évidente que cela, 
qu’elle existe plutôt à l’état de projet 
que de fait Voilà un premier pro­
blème auquel ont à faire face ceux 
qui invoquent le cosmopohtisme.

Mais il y a un deuxième point plus 
important encore, sur lequel porte 
essentiellement Tarticle de M. Jas­
min. On peut se demander en effet 
dans quelle mesure le cosmopoli­
tisme n’est pas une philosophie d’in­
dividus privilégiés, bien nantis, du 
bon côte de la barrière en quelque 
sorte, et qui tentent de protéger leurs 
intérêts de cette manière subtile. 
Car c’est toujours le plus fort qui a 
intérêt à « l’ouverture à l’autre ». Tu 
t’ouvres à moi, je m’ouvre à toi, mais 
je reste le plus fort. Fin l’occurrence, 
dans la situation qui nous occupe, à 
savoir la situation québécoise, les rè­
gles du jeu pourraient se lire de la 
sorte : les Canadiens français s’ou­
vrent aux Canadiens anglais, les pau­
vres aux riches, les colomsés aux co­
lonisateurs, et comme ça tout le 
monde se retrouve comme par en­
chantement dans le meilleur des 
mondes possible. Toute révolte de­
vient impossible, condamnée d’a­
vance, comme contrevenant aux

principes sacro-saints du cosmopoli­
tisme, comme faisant preuve de 
« fermeture à l’autre ».

M Jasmin a raison, je pense, de 
trouver suspecte une telle pensée 
cosmopolite qui, sous son caractère 
abstrait et idéahste, camoufle des in­
térêts réels qui n’osent pas dire leur 
nom véritable et qui préfèrent se 
gargariser de belles formules et se 
complaire dans des attitudes pitto­
resques

Pour avoir suscité un tel tollé, il 
faut croire que M. Jasmin a mis le 
doigt sur quelque chose de réel, aussi 
pénible que cela puisse paraître. Le 
problème de fond est important.

— PIERRE BERTRAND 
Montréal, 2 octobre

■ Un iogo, pas 
ùn graphique

I.et11e adressée à liodolphe Moris.setle. 
loin nalisie
J Fl SUIS très heureuse de constater 
que vous vous êtes bien amusé avec 
la description du logo de la CRFIPUQ 
qui a, je l’espère, aussi permis à des 
tas de lecteurs du DFIVOIR ( 24 sep­
tembre ) de se divertir enfin '

.le SUIS loin d’avoir le talent d’un 
journahsle quand il s’agit d’exprimer 
mes idées par écrit, je le concède, 
mais je n’attaquerai pas non plus vos 
exercices de style ; il est assez diffi­
cile d’accepter la critique d’un néo­
phyte en graphisme. Permettez-moi 
cette remarque. un logo n’est pas un 
graphique.

Un peu plus et vous reproduisiez le 
texte intégral. Dommage que vous 
ne l’ayez pas fait, le lecteur aurait pu 
apprécier objectivement la valeur 
de celte présentation II aurait vu, 
par exemple, que la phrase qui parle 
des « bâtonnets d’une bonne épais­
seur aux extrémités arrondies » était 
plutôt indiquée dans le résumé des 
normes graphiques, remarque bien 
inutile dans Texplication de ce logo.

Pour vous permettre de critiquer 
ce genre de présentation, vous vous 
êtes sûrement renseigné auprès de 
professionnels et vous avez alors ap­
pris que c’est là la façon habituelle 
de procéder...

Laissez-moi vous fournir encore 
quelques explications: vous auriez 
dû comprendre que j’ai fait ressortir 
les idées générales des informations 
distribuées aux graphistes partici­
pants et que c’est à partir de ces 
idées que j’ai construit mon logo.

Dans la description, j’ai tenté de 
faciliter la compréhension du logo en 
faisant ressortir certains de ses élé­
ments. Ces figures ainsi formées re­
présentent donc mon cheminement 
de pensée. Ce ne sont pas des illus­
trations figuratives mais des symbo­
les.

Si vous voulez tout savoir sur ce 
qu’est et ce que fait la CRFIPUQ; in­
formez-vous auprès d’eux. Aucun 
logo ne peut vous expliquer tout ça 
clairement

Je tiens à vous souligner que le 
« logogriphe » a été soumis aux 
membres de la CRFIPUQ et ap­
prouvé.

Mais peut-être êtes-vous tout sim­
plement allergique à toute nouvelle 
identification visuelle. Vous préférez 
peut-être demeurer fidèle aux bon­
nes vieilles enlples d’imprimerie qui 
confinent les entreprises dans l’ano­
nymat

Je m’en voudrais enfin d’oublier 
de vous remercier pour cette publi­
cité Je n’aurais jamais cru que mon 
logo se trouverait à la première page 
de ce journal '

— EVE QUENNEVILLE 
graphiste

Montréal, 29 septembre
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La réalité menaçante du syndrome soviétique
LOUIS O’NEIL

Professeur à la faculté de théologie 
de l’Université Laval

Q
uand parut, il y a quelques an­
nées, La Tentation totalitaire 
( I,affont, 1976), on ne manqua 

pas de critiquer, et avec raison, le type 
de démonstration auquel avait recours 
•lean-François Revel et l’esprit qui ca­
ractérisait l’ensemble de sa demar­
che Crâce à la polyvalence du terme 
socialisme, l’auteur pouvait englober 
dans une même condamnation des ré­
gimes politiques et économiques ra­
dicalement différents. Le procédé 
abouti.ssait à un procès d’intentions à 
l’égard des réformistes qui, tout en re­
jetant le modèle stalinien, cherchaient 
autre chose que le libéralisme éco­
nomique. Un les soupçonnait de « ten­
tation totalitaire », l’auteur croyant 
déceler, chez une importante minorité 
occidentale, « un désir inavoué de vi­
vre dans le système stabnien, non pas 
en dépit de ce qu’il est, mais à cause 
de ce qu’il est ». On reprochait par sur­
croît à Revel de sous-estimer grave­
ment la contribution des gouverne­
ments socio-démocrates à la lutte con­
tre le communisme.

Un essai récent du même auteur, 
Coinmenl les démocraties finissent 
(Orasset, 1983) est d’une toute autre 
cu\ ée. .Vu lieu de se perdre dans un 
procès d’intentions. Revel soumet à 
notre réflexion un dossier, bien con­
cret et abondamment documenté, sur

l’impérialisme soviétique. À partir de 
données facilement vérifiables, de 
faits déjà largement connus, il dégage 
un ensemble de syndromes suscepti­
bles de capter notre attention et de 
nous obliger à un examen attentif 
d’une réalité devenue menaçante. F)n 
dressant le bilan de l’activité sovié­
tique dans le monde. Revel veut nous 
inciter à transiter de la mémoire-ha­
bitude à la mémoire-souvenir, c’est- 
à-dire que nous arrivions à prendre 
conscience d’un phénomène mondial 
spectaculaire auquel nous sommes de­
venus habitués au point de n’en discer­
ner ni l’amplitude, ni la gravité.

« Ce qu’il y a de terrible quand on 
cherche la vérité, c’est qu’on la 
trouve » Citant cet aphorisme de 
Rémy de Gourmont, Revel affirme 
que nous avons peur de voir la vérité 
en face. La vérité, dit-il, c’est d’abord 
la matérialité concrète et géographi­
que de l’expansion communiste dans 
le monde, en particulier celle de l’ex­
pansion communiste dans le monde, 
en particulier celle de l’expansion so­
viétique. Beaucoup plus facüe à obser­
ver et à démontrer que l’impénaUsme 
culturel ou économique des Améri­
cains, l’impérialisme soviétique est . 
territorial. En pleine croissance à l’é­
poque de la Deuxième Guerre mon­
diale (Carélie, Prusse orientale, Lu- 
thénie, îles Kouriles, Sud des îles Sak- 
haline, Lituanie, Estonie, Lettonie, 
etc.), il s’étend avec la tutelle exercée 
sur les pays satellites (Pologne, Hon­
grie, Roumanie, Tchécoslovaquie, 
etc.), la prise en charge plus en moins 
directe de plusieurs pays du tiers- 
monde (Cuba, Vietnam, Angola, Éthio­
pie, Madagascar, Yemen du Sud, Gui­
née) auquel s’ajoute un parrainage

plunforme (Lybie,'Algérie, etc.). Sans 
oublier les entreprises coloniales 
(Afghanistan).

Selon Revel, la puissance militaire 
est essentielle à cet empire en crois­
sance ce qui explique, dit-il, l’utilisa- 
tion faite .par l’URSS de la politique de 
détente, laquelle n’aurait en fait servi 
qu’à trois choses faire reconnaître au 
plan international des conquêtes déjà 
parachevées, obtenir l’aide financière 
des pays capitabstes pour atténuer les 
effets de l’échec socialiste dans le do­
maine économique, accroître le poten­
tiel militaire. Pourquoi l’accroître ’.’ 
Parce que, dit Revel, la marche en 
avant du régime a besoin de l’appui 
des armes et de la crainte que suscite 
la puissance mibtaire pour, si possible, 
vaincre sans combattre Marche en 
avant inéluctable parce que l’empire, 
intrinsèquement atteint dans sa viabi­
lité par la décrépitude sociale et éco­
nomique et par le dogmatisme stérili­
sant, exhale une insécurité connatu- 
relle qui l’entraîne, par compensation, 
à aller toujours plus loin dans la voie 
de l’expansion.

« Le sentiment d’insécurité qui peut 
hanter la Nomenklatura dirigeante, en 
Union soviétique et dans tout autre 
empire communiste, ne provient pas 
même du risque d’avoir à affronter 
des insurrections intérieures. Celles-ci 
existent, mais la parfa’te orgamsation 
de la terreur policière garantit la briè­
veté de leur carrière. Le sentiment 
d’insécurité provient de cette humi­
liante et lancinante certitude qu’aussi 
longtemps qu’existera hors du monde 
communiste une société non-commu­
niste, les sujets de l’empire cherche­
ront à s’y rendre, ou du moins en rê­
veront. En fait, le monde communiste

est une forteresse assiégée, mais du 
dedans. C’est la première société con­
damnée à vivre derrière des murailles 
pour se protéger non pas contre des in­
cursions, mais contre des excursions, 
ou des envies d’excursions Tant qu’il y 
aura au milieu des océans un seul ro 
cher où le socialisme ne régnera pas, il 
y aura des boat-people » (p 90)

« Le seul moyen de se convaincre et 
de convaincre l’espèce humaine que le 
système socialiste est le meilleur de 
tous les systèmes, c’est qu’il n’en 
existe aucun autre» (p 91)

Appuyé sur la force militaire et la 
peur que suscite le déploiement éven­
tuel de cette force, le régime a besoin 
d’autre part de farder son image et de 
se créer une certaine crédibilité A 
cette fin servent la propagande et la 
désinformation Revel insiste beau­
coup sur ce volet de la stratégie sovié­
tique et déplore vivement, à ce sujet, 
l’inconscience des démocraties Nous 
faisons le jeu des Soviétiques, dit-il, en 
acceptant naïvement les thèses qu’ils 
nous servent k Nous nous voyons à 
travers les yeux de Moscou, acceptons 
le mythe de la volonté de paix com­
muniste et l’accusation selon laquelle 
l’agressivité qui met en péril la paix 
mondiale prend sa source en nous » 
(p 208). À son avis « les démocraties 
adoptent, dans une majorité de cas, les 
points de vue et les décisions que les 
.dirigeants des puissances communis­
tes souhaitent leur voir adopter Ce 
ralliement est à la fois idéologique et 
pratique» (p 309).

Nous comprenons mal, dit Revel, le 
caractère spécifique et unique du des­
potisme soviétique. Nous avons tort de 
le confondre avec d’autres despotis­
mes et de n’y voir qu’une forme de jhc-

e pa
risme idéologique et étatique introduit 
dans le s> sterne une différence d es 
pèce Erreur politique gra\e, par con- 
•séquent, de croire qu’on choisit entre 
des maux équivalents quand on ya 
lance entre un pouvoir totalitaire 
marx'iste et une dictature de type tra­
ditionnel Raisonnant ainsi. Revel ne 
peut donc, cela va de soi, cautionner 
de quelque manière les choix marxi 
sants auxquels s’adonnent les chré­
tiens d’Amérique latine En fait, dans 
sa crainte du communisme sov létique, 
r a U t e U r de Comment les dém ocra tes 
finissent en arrive à méconnaître 
grandement les données spécifiques 
qui caractéri.sent la conjoncture poli 

• tique et sociale dans les pays latino 
américains et oiçvrent la porte à des 
choix inédits

Question cruciale ce pouvoir sov lé 
tique, totalitaire et militaire, veut il la 
guerre ’’ Non, répond Revel, du moins 
ni un conflit généralisé, ni la guerre 
nucléaire Noji, car un çonflit univ er 
sel fournirait aux forces di.ssolvantes 
qui agissent de l’intérieur du régime 
l’occasion de se déclencher 'l’out en 
profitant de conflits locaux ou par 
pays interpo.sés, ce que veut l’impéria 
lisme sov létique, c’est d’en arriver à 
instaurer dans la paix l’hégémonie 
mondiale à laquelle il tend viscérale­
ment, grâce à la crainte de la guerre 
et à la démission des démocraties Ob 
sédés par la menace d’une desti uct ion 
nucléaire et désireux de sauvegarder 
la paix à tout prix, même s’il s'agit 
d’une paix factice, nous serions déjà 
jisychologiquement disposés, selon 
l’auteur, a tout céder, morceau par 
morceau, pour év iter le pire ( Ir c’est 
précisément ce que souhaitent les So

viétiques Ils veulent la paix, mais une 
drôle de paix, celle ijui suivra l’abdi­
cation et la dispaVition des démocra­
ties

Nous aussi devons vouloir la paix, 
souligne l’auteui, mais une paix dans 
la iKiiine foi, obtenue par la fermeté, le 
refus des concessions inutiles et de 
l’abdication morale « On peut, dit-il, 
(iréféi er la serv itude à la mort Mais 
on peut aussi éviter de se metti e dans 
la situation d’av oir à fan e ce triste 
choix » Donc, ni guéri e, ni servitude, 
propose t il A la dissuasion militaire, 
il faut ajouter le lefusde tout empiè­
tement, les i(‘piésailles économiques 
et des contleparties palpables pour 
toute concession « Le redres.sement 
de la polit iijue étrangère des pays non 
communistes (lev rait et |)eut avoir uft 
objectil précis laiie comprendre une 
lois pour toutes ,iux Soviétiques que la 
[Hjursuite ou la riqirise de négociations 
et de concessions sui queUjue sujet 
ipie ce soit comiKii te comme condition 
préalable et iirévocable l’arrêt défi 
nitif de l’imiiérialisnie coinmuni.ste, où' 
qu’il soit « (P 3‘28)

Le moins (ju'on iniis.se du e, c’est que 
.lean François Revel ne voit pas l’a-
V enir en rose, ni (|u'il s’embarra.sse de 
nuances et de demi teintes quand il 
s'agit de brosser le tableau de la con 
joncture politKjue actuelle .Mais (ju’en 
paitage ou non le jugement global 
qu'il poi te SUI l'impérialisme .soviéti 
que, il demeure(|u’on ne peut écarter 
du revers de la main le dossier qu’il
V lent de déposeï sui la table A moins 
d’av oir déjà décidé de ne i len voir de 
crainte d’êti e obligé de reconnaître le 
bien londé de ipieUiues unes des cons­
tatations déplaisantes qu'il soumet à 
notre réllésion

Le Barreau canadien et le Service de sécurité (2)
Voici la deuxième tranche du 
mémoire présenté par l'Association 
du Barreau canadien au comité 
special du Sénat sur le service 
canadien de renseignement de 
sécurité (projet de loi C-1579 La 
première partie de ce texte a paru 
dans LË DEVOIR d'hier

L’ARTICLE 14(3) stipule: « La pré­
sente loi n’aulorise pas le Service à 
enquêter sur une personne ou un 

groupe de personnes pour le seul motif 
de leur participation à des activités lé­
gitimes de défense d’une cause, de pro­
test ation ou de manifestation d’un dé­
saccord »

11 a été suggéré que l’article 14(3) li­
mite l’ampleur des « menaces » telles 
que définies dans l’article 2. Il est fon­
damental qu’une agence du renseigne­
ment de sécurité opère dans les limites 
de son propre mandat. Bien que l’article 
14(3) ait certains effets restrictifs, nous 
estimons que la restriction plus rigou­
reuse recommandée par la commission 
McDonald permettrait au Service ca­
nadien du renseignement de sécurité de 
di.sposer de directives plus claires. La 
commission McDonald recommandait 
que « La loi instituant le Service de 
renseignements pour la sécurité du Ca­
nada renferme une disposition portant 
que • le travail du Service devrait se ii- 
miter à ce qui est strictement néces­
saire pour protéger la sécurité du Ca­
nada et que le service de renseignement 
pour la sécurité ne devrait pas faire en­
quête sur une personne ou sur un groupe 
du seul fait de la participation de cette 
personne ou de ce groupe à des initia- 
tives légitimes de défense d’une cause, 
de protestation ou de dissidence » (Re­
commandation 4)

Responsabilité ministérielle — Le 
principe de la responsabilité ministé­
rielle exige qu’un ministre soit respon­
sable des actions de son ministère. Ce­
pendant, l’article 6 du projet de loi pré­
voit que le ministre ne peut passer outre 
à la décision du directeur en ce qui con­
cerne le recueil et la communication 
d’miormations. Cette disposition devrait 
être retirée du projet de loi. Le danger 
d’abus de nature politique par l’inter­
médiaire du SCRS doit céder la place au 
principe de la responsabilité ministé­
rielle Un mécanisme de révision indé­
pendant devrait constituer une protec­
tion adéquate permettant de limiter le 
danger d’abus de nature pohtique.

Divulgation d’identité — L’article 12 
stipule que la communication des infor­
mations qui permettraient normale­
ment de découvrir l’id^r lue d une per­
sonne qui fournit au .Service dt-;; infor­
mations à titre coniidentiel ou l’identité 
d’une personne qui était un employé oc­
cupé à des activités opérationnelles ca­
chées du Service, constitue un acte cri­
minel. Cet article tel que rédigé con- 
duira-à. empêcher les citoyens de se 
plaindre de la conduite du SCRS et em­
pêchera la presse de publier des infor­
mations légitimes concernant ses acti­
vités. Bien que le souci de protéger les 
agents du Service et ses informateurs 
soit acceptable, cet article laisse des 
personnes ayant subi un préjudice à la 
merci du Service sans aucun recours 
autre qu’une plainte auprès du directeur 
et, en dernier ressort, au Comité de sur­
veillance. Le droit d’engager des pour­
suites pour réclamer des dommages et

intérêts devrait être prévu dans la loi.
Fonctions du service — Le projet de 

loi ne limite pas vraiment les activités 
du Service canadien du renseignement 
de sécurité relativement aux méthodes 
auxquelles il peut avoir recours pour re­
cueillir des informations. La commis­
sion McDonald recommandait: « La loi 
régissant le Service de renseignements 
pour la sécurité exige l’approbation mi­
nistérielle des enquetes complètes, pré­
cise les moyens de collecte de rensei­
gnements qu’il est permis d’utiliser à 
l’occasion de ces enquêtes complètes et 
limite la tenue d’une enquête complète 
aux cas suivants:

a) lorsqu’il y a des preuves permet­
tant de croire raisonnablement qu’un in­
dividu ou un groupe participent à une 
activité ressortissant aux catégories 
d’activité aï à c) qui sont désignées, 
dans la loi régissant le Service de ren­
seignements pour la sécurité, comme 
menaces à la sécurité du Canada, et

b) lorsque l’activité constitue une me­
nace actuelle ou probable à la sécurité 
du Canada d’une gravité suffisante pour 
justifier des empiètements sur la vie 
privée ou des actions qui peuvent porter 
atteinte à l’exercice des droits de la per­
sonne et des libertés fondamentales re­
connus et énoncés à la Partie I de la dé­
claration canadienne des droits; et

c) lorsque des techniques moins « in­
trusives » d’enquête ont peu de chances 
de donner des résultats ou, après avoir 
été essayées, se sont révélées insuffi­
santes pour produire les renseigne­
ments nécessaires à la conclusion de 
l’enquête, ou lorsque l’urgence de la si­
tuation rend peu pratique le recours à 
d’autres moyens d’enquête» (Recom­
mandation 9).

Les étrangers — L’article 18 prévoit 
la collecte d’informations sur les 
« moyens, les intentions, ou les activi­
tés » d’un État ou de personnes étran­
gers dans les domaines de la défense et 
de la conduite des affaires internatio­
nales. Cet article ne limite pas le Ser­
vice à enquêter sur « les menaces à la 
sécurité du Canada » telles que défîmes 
à l’article 2. L’article 18 pourrait être 
utilisé pour justifier le recours à des 
techniques d’intrusion pour enquêter 
sur des Canadiens, relativement à des 
questions économises ou deS actions 
non menaçantes d’Ètats étrangers ou 
de personnes étrangères. Il semble il­
logique d’accorder à cet égard au SCRS, 
un mandat plus large que celui qu’il dé­
tient pour enquêter sur « les menaces à 
la sécurité du Canada ». Des éléments 
de cette nature devraient, en fait, être 
traités par le gouvernement du Canada. 
Ils ne devraient pas relever de l’agence 
du renseignement de sécurité.

Protection des employés — Les arti­
cles 21 et 23 semblent donner carte blan­
che au directeur et aux employés du 
Service pour se livrer à une grande va­
riété d’activités qui, en d’autres circons­
tances, seraient illégales. Ils vont bien 
au-delà des protections accordées aux 
agents de la paix dans l’exercice de leur 
fonction. Étant donné la nature secrète 
des activités du Service, les chances de 
révision judiciaire des actions du Ser­
vice ou de toute autre forme de contrôle 
public sont minimes. Nous proposons 
que le Service dispose de pouvoirs ex­
pressément limites par la loi. Cela est 
particuUèrement nécessaire pour assu­
rer que les employés du Service con­
naissent les limites de leurs pouvoirs. 
Le fait de prétendre qu’une autorisation 
législative provinciale pourrait être re­
quise n’est pas valide, car les activités

d’une agence du renseignement de sé­
curité sont clairement des éléments à 
l’égard desquels le gouvernement fé­
déral dispose du pouvoir de légiférer. Si 
tel n’était pas le cas, les articles 21 et 23 
n’accorderaient alors aucun mandat va­
lide pour les actions des employés du 
Service.

Contrôle judiciaire — L’article 22 du 
projet de loi permet l’émission d’un 
mandat pour intercepter les communi­
cations ou acquérir des informations et 
autres documents et procéder à l’enre­
gistrement et à l’établissement de co­
pies des informations qui s’y trouvent. 
Comme mentionné précédemment, 
nous recommandons que le contrôle ju­
diciaire prévu dans le projet de loi soit 
élargi. Fin particulier, aucune disposi­
tion du projet de loi C-157 ne limite la 
possibilité de procéder à un marchan­
dage de juges ou de présenter une de­
mande de mandat à un deuxième juge 
après le rejet d’une première demande. 
La législation devrait exiger la com­
munication à un juge de toutes les de­
mandes antérieures rejetées. La pé­
riode de vahdité maximum d’un mandat 
devrait être spécifiée Par ailleurs, la lé­
gislation devrait prévoir une disposition 
relative à la publication annuelle d’un 
rapport public portant sur des questions 
comme le nombre de mandats décer­
nés. Il devrait être exigé des juges en­
tendant les demandes de mandats de 
considérer si des techniques moins in­
trusives ont été essayées et ont échoué 
ou s’il est peu probable qu’elles réussis­
sent, SI l’urgence de la question ne per­
met pas de recourir à d’autres techni­
ques d’enquête, et si le niveau d’intru­
sion de la vie privée est justifié par la 
valeur du renseignement recherché.

La surveillance — Il est évident que 
la nature secrète du rôle du SCRS est 
fondamentale et justifiée Cependant, il 
est également fondamental de disposer 
d’un mécanisme de surveillance indé­
pendant pour vérifier que le Service 
agit dans les bmites de son mandat.

L’article 35(3) prévoit qu’à l’excep­
tion des renseignements confidentiels 
du Conseil privé de la reine, visés par le 
paragraphe 36.3(1) de la Loi sur la 
preuve du Canada, aucune des infor­
mations ne peut être refusée au Comité 
de surveillance. La Loi sur la preuve du 
Canada prévoit qu’un ministre de la 
Couronne ou toute autre personne inté­
ressée peut s’opposer à la divulgation de 
renseignements devant un tribunal 
ayant le pouvoir de contraindre à la pro­
duction de renseignements simplement 
en attestant verbalement ou par écrit 
que ces renseignements ne devraient 
pas être divulgués pour des raisons d’in­
térêt pubhc déterminées.

Nous considérons que le pouvoir de 
refuser au Comité de surveillance, des 
documents du Conseil privé qui pour­
raient être pertinents a ses enquêtes, 
est déraisonnable.

De plus, nous considérons que l’ins­
pecteur général devrait avoir un accès 
ilhmité à tous les documents du SCRS et 
pouvoir faire rapport en tout temps au 
ministre et au Comité de surveillance. 
Nous sommes préoccupés par le fait 
qu’aucune disposition adéquate relative 
à la sécurité d’emploi de l’inspecteur gé­
néral n’est prévue et qu’aucune disposi­
tion adéquate pour lui fournir le person­
nel de soutien nécessaire n’est prévue. 
L.’inspecteur général devrait rester en 
fonction sous réserve de sa bonne con­
duite et n’être révoqué que par le Par­
lement

Bien que les membres du Conseil

privé soient, sans aucun doute, qualifiés 
pour siéger au Comité de surveillance, 
nous ne voyons aucun motif pour limi­
ter, de cette façon, les conditions pour 
siéger comme membre au sein de ce co­
mité. La qualité de membre ou les con­
ditions pour siéger au sein de ce comité 
devraient être modifiées pour permet­
tre à d’autres personnes qualifiées d’y 
siéger. Les membres du Comité de sur­
veillance devraient avoir un mandat 
fixe et ne pouvoir être révoqués que par 
le Parlement Une disposition adéquate 
devrait fixer leur rémunération.’ La du­
rée des mandats du directeur, de l’ins­
pecteur général et des membres du Co­
mité de surveillance devrait être éche­
lonnée afin que leurs mandats ne se ter­
minent pas simultanément.

Le Comité de surveillance, dans ses 
tâches, ne dexTait pas exercer une fonc­
tion d’appel suite aux refus d’habilita­
tion de sécurité Autrement, le Comité 
de surveillance pourrait être mondé de 
travaux qui le distrairaient de sa res­
ponsabilité première, celle d’assuror 
que le SCRS opère dans les limites de 
son propre mandat Comme un méca­
nisme d’appel pour les refus d’habilita­
tion de sécurité devrait être prévu, nous 
recommandons qu’un tribunal d’appel 
indépendant traitant des quest ions de 
sécurité soit constitué conformément à 
la recommandation 130 de la commis­
sion McDonald De plus, nous recom­
mandons que, lorsqu’une habilitation de 
sécurité est refu.sée, l’individu ainsi af­
fecté soit avisé du refus afin qu’il puis.se

en ajipelei de la décision auprèÿdudit 
ti ibunal d’appel L’ai tide 38(1) stipule 
présentement Les individus qui font 
l'objet d'une décision de renvoi, de ré 
trogation, de mutation ou d’opposition à 
engagement, a\anceniçnt ou mutation 
|)()ur la .seule i arson du refus d’une habi- 
litatioii de sécurité que le gouverne­
ment du Canada exige, doivent être avi­
sés par écrit du relus par l’administra­
teur concerné, celui-ci envoie l’avis 
dans les 10 jours suivants la prise de dé­
cision

Nous sommes préoccupés par le fait 
que l’article 38(1) tel ijue rédigé (« pour 
la seule raison ») peut, dans cerlaines 
circonstances, priver un demandeur de 
l’avis de relus
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SONDAGE RADIO-QUÉBEC-CJAD-LE DEVOIR

Lévesque n’est plus l’homme de la situation
Pierre-Marc Johnson apparaît comme le «dauphin» le plus populaire

par Pierre O'Neill
La majorité des Québécois ( 50'Y)) es­

timent que M. René Lévesque devrait 
abandonner la direction du Parti qué­
bécois avant les prochaines élections 
générales.

D'après le sondage réalisé par .loli- 
coeur-SKC MA à la demande de Radio- 
Québec, (MAI) et Le DKVOIR, le pre­
mier ministre Lévesque n'est plus 
l'homme de la situation et c'est le minis­
tre des Affaires sociales, M. Pierre- 
Marc .Johnson, qui apparaît comme le 
plus populaire asjiirant à sa succession.

A une première question, une mino­
rité de répondants (41.4%) ont indiqué 
que M. Léve.sque devrait demeurer à la 
tête du Parti québécois pour les pro­
chaines élections générales, l’uis, invi­
tées à désigner lequel des asjiirants con­
nus ferait le « meilleur » chef pour le 
PQ, les per.sonnes interrogées (4'2.8%) 
ont opté pour M. l’ierre-Marc .Johnson. 
I.ongtemps considéré comme ras|iiraiit 
no 1 au leadership du Parti québécois, le 
ministre des Kinances, M. .Jacques J’a- 
rizeau, arrive Join derrière avec 16.7%, 
SUIVI de M. ,Jacques-Yvan Morin avec 
7.5% et M. Rernard Landry avec 3 .5%.

Dans l'esprit de bon nombre de Qué­
bécois donc, c'est M. .Johnson qui in­
carne la relève péquiste. Il recrute ses 
appuis essentiellement chez les semi- 
professionnels et les cols blancs, deux 
catégories de travailleurs regroupés 
surtout dans les secteurs publics et pa- 
rapublics. l’ar contre, M. Parizeau est 
davantage apprécié chez, les ouvriers 
semi-spécialisés.

DEL

^ Scolarité
l'Education a fait plus uue largement .sa 
part au cours des dernieres années, sur­
tout en 198,3-84 à l'occasion des négocia­
tions du secteur public. Pour la pro­
chaine année budgétaire, il croit que, 
loin d'être réduites à nouveau, les dé­
penses doivent être augmentées.

Cette vision des choses a amené le 
ministère à ne pas s'engager immédia­
tement dans l'exercice annuel de révi­
sion des programmes demandé par le 
Trésor. Suivant cet exercice, le Trésor 
demande à chaque mini.stère d'indiquer 
quelles .seraient ses priorités si d'aven­
ture le gouvernement avait une marge 
de manoeuvre suffisante pour déblo­
quer de nouveaux crédits dans leurs 
secteurs. On leur demande au.s.si de pré­
voir des hypothèses de compressions 
budgétaires allant jusqu'à 15 % dans le 
cas du ministère et 9 % pour le réseau 
scolaire. Par la suite le Conseil des mi­
nistres peut, pour établir sa marge de 
manoeuvre financière, décider d'abolir 
tel ou tel programme identifié par le mi­
nistère concerné.

À l'Éducation, on juge qu'il n'y a plus 
de programmes qu'on puisse réduire ou 
abandonner, ce qui a provoqué la petite 
rébellion que l'on connaît. I.es docu­
ments obtenus du Conseil du trésor par 
la Presse canadienne permettent de 
prendre acte de cette situation pui.sque 
on irtdique que le Trésor devant l'ab­
sence de participation officielle de l'É­
ducation a la revue des programmes a 
été dans l'obligation de proposer des 
mesures de réduction de dépenses à sa 
place.

I.e ministère de l'Éducation ne craint 
pas outre rhesure que les hypothèses 
faites par le Trésor pui.s.sent se rendre 
très loin. On les considère d'une part 
plutôt « aberrantes et incongrues ». 
D'autre part, on souligne qu'il s'agit de 
« choix de société » lor.squ'on parle d'im­
poser des frais de scolarité au niveau 
collégial et qu'il faudra donc un débat 
avant d'arriver à une décision.

M. Laurin rappelle que le la gratuité 
scolaire est la base de l'accessibilité à 
l'éducation. Tant le programme du 
Parti québécois que la I>oi des collèges 
comportent des di.spositions lui permet-

Hans l'hyiiothèse d'un retour de l'an­
cien premier iiiinistre, Robert Bou- 
rassa, à la direction du Parti libéral du 
Québec. M. Léve.sque apparaît encore 
pour 36.8% de (Québécois comme celui 
i|ui a le plus de chances de lui- faire 
échec. Ainsi comparé à son premier mi­
nistre, M Pierre Marc .Johnson voit sa 
cote descendre à '21.8% tandis que celle 
de M Parizeau chute à 9.3%, devançant 
de [leu MM .lacques-Yvan Morin et 
Bernard i.andry qui recueillent respec-• 
liveiiient .5% et" ‘2.8%.

( 'liez ceux qui déclarent leur intention 
de voter en faveur du PCj aux prochai­
nes élections, 78% demeurent ferme­
ment convaincus que M. Lévesque e.st le 
plus habilité à détendre les couleurs de 
leur [larti contre les libéraux de Robert 
Bourassa. Il y en a 17% qui trouvent que 
M Johnson en est capable tandis que 
seulement .5% .sont confiants que M. Pa­
rizeau puisse y parvenir. Les libéraux 
considèrent, au contraire, que ,MM. Lé­
vesque et .lohnson ont une chance égale 
de vaincre leur futur chef.

La relative fragilité des leaderships 
des premiers ministres Trudeau et Lé­
vesque et l'évaluation des chances des 
principaux aspirants ont inspiré aux 
sondeurs un certain nombre de conclu­
sions analytiques. Dans un premier 
temps, ils constatent que lorsque M. 
Turner est comparé à M. Trudeau, sa 
cote de notoriété se maintient sensible­
ment au même niveau. Par contre, M. 
Johnson résiste moins bien à la compa­
raison avec M. Lévesque. Il faut en dé­
duire que l'appui accordé à M. Turner 
au fédéral et M. Johnson au provincial

tant d'imposer de tels frais. Selon lui, il 
faut au contraire souhaiter accroître 
l'accessibilité à l'enseignement supé­
rieur. Le premier ministre Lévesque 
partage pleinement de point de vue et 
note que la tendance est nettement à 
améliorer l’accessibilité à l’éducation et 
non à la restreindre. Tout comme pour 
les soins de la santé on fait tout pour 
garder les services offerts aux citoyens 
le plus accessible possible.

Aux yeux du ministre Laurin, les au­
tres hypothèses du Trésor vont aussi 
dans le sens contraire des actions po- 
.sées ju.squ'ici par son ministère. Ainsi à 
propos de la réduction du programme 
de prêts et bour.ses, le ministre rappelle « 
que le budget e.st pas.sé de $167 millions 
en 82-83 à $175.7 millions celte année. De 
plus, ce budget reste « ouvert » afin que 
tous les étudiants admissibles puis.senl 
recevoir un prêt et une bourse. Une des 
hypothèses envisagées par le Tré.sor est 
de limiter les bourses aux seuls étu­
diants inscrits dans des disciplines dites 
prioritaires liées au virage technologi­
que.

À propos des fonds de recherche, il 
note que le fonds FC AC a vu son budget 
atteindre $30 millions cette année et 
qu’il est hors de que.stion d’entrevoir de 
nouvelles compre.ssions. Le tré.sor pro­
posait de réduire l’aide à la recherche 
en .sciences humaines.

4 Parti libéral
Le sondage Jolicoeur-SKGMA a 

voulu aller plus loin que la simple com­
ptabilité des intentions de vole. Il a 
amené les répondants à exprimer leur 
opinion sur le type de leader politique 
que le Québec doit rechercher pour être 
en mesure de relever les futurs grands 
défis. Dans celte perspective, 70.9% des 
Québécois se disent convaicus que le 
prochain premier ministre devra être 
un administrateur de préférence à un 
«politicien» (11.5%).

L'on estime par ailleurs que « la solu­
tion de certains problèmes actuels du 
(Québec » ne réside pas dans le type de 
leader politique que les Québécois dé­
cideront de porter au pouvoir. En effet, 
61.9% des électeurs sont d’avis qu’il faut, 
avant toute autre chose, s’efforcer d'é­
valuer le programme politique des di­
vers partis. Alors que 15.6% croient que 
c’est sur la base des deux, la valeur du 
leader et la qualité du programme, que 
Ton peut arriver à se former un juge­
ment éclairé.

Pour ce qui est du type de leader po­
litique, les sondeurs ont voulu permet­
tre aux per.sonnes interrogées de com­
parer les principales qualités qui carac­
térisent le premier ministre René Lé­
vesque et le prochain chef libéral, M. 
Robert Bourassa. Il ressort des opinions 
recueillies à travers ce sondage, que M, 
Bourassa est perçu, par 43% contre 36%

Soupers-rencontres pour person­
nes seules d'Allo Mondial. Il existe à 
Montréal un restaurant réservé aux 
gens .seuls. 11 est ouvert tous les jeu­
dis, vendredis et samedis à compter 
de 19 h et les dimanches à compter 
de 17 h. 287-9719 ou ‘270-1280.

■
De 19 h 20 à 21 h 30, au Gul-de-sac, 

local M2347, mezzanine du pavillon 
3200, rue Jean-Brillant, M. Robert 
Tallard animera la soirée de lance­
ment des activités pa.storales et spi­
rituelles qui auront lieu en cours 
d’année. 343-6394.

■
l.e Comité de solidarité Québec- 

PJiilippines vous invite à rencontrer 
Neüa Sancho à 19 h ‘20 au 1212 rue Pa­
nel, salle 200. 486-7315 ou 526-0439.

■
« L’Avenir des négociations dans 

les secteurs public et parapublic », 
tel est le thème d'un colloque orga­
nisé par la Fédération des cégeps, à 
Thôtel Méridien ces jeudi et ven­
dredi. 381-8631.

■
Ateliers d'initiation à la musique 

pour les enfants, tous les jeudis à 
16 h 30 pour les 4 à 6 ans et à 17 h 3C 
pour les 7 et 8 ans, au café-théâtre 
Quartier-Latin, 4303 rue Saint-Denis. 
279-7494.

■
l.e centre Le I.otus offre une ses­

sion d'information gratuite sur le ha­

tha yoga, à 17 h 30 au 10,055 av. Pa­
pineau. 387-9663 ou 387-9174.

■
Le Centre de méditation Siddha de 

Montréal tient des séances gratuites 
de méditation avec lecture, exposé 
ou projection de vidéos, les jeudis à 
19 h 30 et les samedis à 16 h 30, at 

‘2031 rue St-Chri.stophe. ,527-0765.
■

Dans le cadre des conférences or­
ganisées par la faculté de TAména 
gement de TU de M et Tllydro-Qué- 
bec sur le thème « Énergie-aména­
gement, environnement de demain », 
sera traité le thème : « Grands com­
plexes (Grande Baleine) en milieu 
naturel » avec Jean-François Rou- 
gerie, Pierre l.amothe, Laurent Gi- 
rouard et Claude Aubry, à 19 h 30 au 
pavillon Délié-Tétreaull, 5620, av. 
Darlington, .salle Ernest-Cormier.

■
Au Centre d’essai de TU de M, 

Théâtre Acte 3 présente : « Outrage 
au public » de Peter Ilandke, traduc­
tion de Jean Sigrid, avec Kateri-Hé- 
lène Racine et Jean-Maurice Géli- 
nas, à 20 h, 6e étage du Centre com­
munautaire. Ce spectacle sera repris 
les 7, 8 et 9 octobre, même heure, 
même endroit.

■
Collecte de sang de la Croix-Rouge 

au collège Dawson, 350 rue Selby, de 
10 h à 15 h; et à Saint-Laurent, Place 
Vertu, 32(14 chemin Côte-Vertu, de 
14h30 à 20h30.

exprime une volonté plus ferme de 
changement de leadership que les adhé­
sions recueillies par MM. Marc Lalonde 
et Jacques Parizeau.

Dans la poursuite de cette analyse, 
Jean Jolicoeur et Associés .soutiennent 
que la combinaison John.son-Turner, da­
vantage que le couple Parizeau-La- 
londe, est l’expression de multiples glis- 
.sements des appuis entre les partis de 
chaque niveau de gouvernement et en­
tre ces niveaux. Au niveau provinciaU 
ils noient que M. J ohnson s’appuie sur 
des groupes dont les caractéristiques 
socio-économiques sont a.ssez typiques 
de la clientèle du Parti québécois et de 
son chef, René Lévesque. Ils font éga­
lement observer que M. Johnson va 
chercher, d’autre part, la faveur d’un 
pourcentage important de libéraux pro­
vinciaux. Bon nombre des électeurs fa­
vorables à l'arrivée de M. John.son à la

TABLEAU 1
Si des élections avaient lieu aujour­
d'hui même au Québec, pour quel 
parti voteriez-vous ?

fréquence 
relative 

(N = 797) 
%

Parti libéral 55
Parti québécois 22
Autres 2
Ne voterait pas 5
Ne sait pas 14
Refus de répondre 3

des Québécois, comme étant plus près 
des gens. Selon 38% contre 30%, M. Lé­
vesque est davantage favorable aux 
syndicats tandis que dans une propor­
tion de 41% contre 35%, ils trouvent que 
M. Lévesque s’appitoie plus que M. Bou­
rassa sur les gens à faibles revenus. De 
Tavis de 65%, M. Bourassa est mieux 
disposé que M. Lévesque envers les 
hommes d’affaires. La surprise de cette 
évaluation réside sans doute dans le fait 
que 46% contre 38% considèrent que M. 
Bourassa est « un meilleur défenseur du 
(Québec » que le premier ministre Lé­
vesque.

^ La Couronne
çais étaient victimes de discrimination 
au Canada anglais. Les deux victimes 
étaient originaires du (Québec.

On avait exposé au jury que Denis 
Patrice Lacoiirsière et Yvon (Pit) Ga- 
riépy, tous deux âgés de 28 ans, sont 
morts instantanément quand ils ont été 
atteints d’une balle de revolver tirée à 
l'arrière de la tête alors qu’ils étaient 
assis dans une automobile stationnée. 
Elgert a avoué avoir lui-même abattu 
les deux hommes.

Il a expliqué au tribunal.qu’il avait été 
provoqué par le fait que les deux vic­
times avaient donné à sa fille des nar­
cotiques qui avaient affecté le cerveau 
de l’adolescente.

Après avoir commis son forfait, El- 
geiT et un de ses amis se sont débarras­
sés des corps des deux victimes en les 
jetant tout simplement par-dessus un 
barrage.

tête du PQ souscrivent en même temps 
à l'accession de M. Turner à la direction 
du Parti libéral du Canada. Tout comme 
Ton a constaté que M. Turner a recruté 
une partie de ses appuis chez les Qué­
bécois qui déclarent leur intention de 
voter en faveur du Parti conservateur 
de M. Mulroney.

En somme, dans leur parti respectif, 
MM. Turner et Johnson vont chercher 
la moitié de leurs appuis lorsque leur 
chef n’est pas présenté comme alterna­
tive et ils conservent, plus que tous les 
autres présumés aspirants, un bloc so­
lide d’adhésions même quand leur chef 
figure sur la liste. Enfin, ils comman­
dent l’expression d'attitudes favorables 
à leur candidature chez plus de la moi­
tié des partisans de partis d’opposition.

TABLEAU 2
Si M. Bourassa devenait le chef du 
Parti libéral, qui au Parti québécois 
aurait le plus de chance de gagner 
contre lui ?

^ Résolution

fréquence fréquence 
relative ajustée 

(N 797) (N 659)
% %

Les parties ont donc convenu d’une en­
tente moins coûteuse et plus réaliste et 
la cause fut reportée.

Mais, devant le caractère contro­
versé que prenait l’engagement néo-dé­
mocrate au Manitoba, le gouvernement 
indiquait le 6 septembre dernier qu’il 
modifierait probablement l’entente. 
Ainsi, le français ne serait plus langue 
officielle que dans des domaines bien 
précis et les services en français se­
raient moins nombreux. Cela souleva 
Tire de la ST’M, qui représente les quel­
que 6 % de francophones de cette pro­
vince.

Or, la résolution fédérale là-dessus 
est on ne peut plus claire et appuie dans 
sa substance l’accord du 16 mai.

C’est dire que le gouvernement ma-, 
nitobain a reçu un mol d’ordre de s’en 
tenir à l'entente initiale; le voilà bien 
servi, lui qui ne voulait même pas que le 
gouvernement fédéral se mele de ses 
affaires, pour ne pas jeter de Thuile sur 
le feu.

Par-dessus tout, les néo-démocrates 
craignaient une résolution qui ne serait 
endossée que par les libéraux, les asso­
ciant une autre fois à une équipe qui 
n’est pas aimée dans TOuest, non plus 
que leur chef, M. Trudeau.

Mais à Ottawa, M. Ed Broadbenl, le 
chef du Nouveau Parti démocratique 
n'a jamais caché son appui aux franco­
phones manilobain.s et il a indiqué que 
son caucus est unanime.

Hier, au sortir d’une seconde rencon­
tre en autant de jours entre les trois 
chefs fédéraux, il a parlé d’un moment 
historique, parce que ce n’est pas tous 
les jours que les partis s’entendent. El 
ce n’est pas tous les jours qu’ils discu­
tent d'un sujet « qui nous reporte aux ra­
cismes de la naissance de notre pays ».

La bataille du Manitoba vise effecti­
vement à redresser les travers infligés 
aux droits historiques des francophones 
de cette province et la résolution que la 
Chambre adoptera aujourd’hui fait lar­
gement mention de cela.

Dans le feu du débat, beaucoup d’in­
tervenants ont oublié qu’advenant Té- 
chec du gouvernement manitobain, la 
cause dite Bilodeau serait entendue et 
les droits des francophones rétablis de 
cette manière.

Mais les francophones du Manitoba 
sont sur la bonne voie depuis un mo­
ment déjà; en 1979 la Cour suprême 
avait invalidé la loi manitobaine de 1890 
qui abolissait l’usage du français à la lé­
gislature et devant les tribunaux, obli­
gation qui existe à l’entrée du Manitoba 
dans la Confédération 20 ans plus tôt.

C’est cette loi que les gouvernements 
fédéral et manitobain veulent rétablir 
et la résolution que présentera M. Tru­
deau aujourd’hui y réfère largement.

La résolution comporte de nombreux 
attendus rappelant notamment que 
« Tun des objectifs primordiaux de la 
Constitution du Canada est de protéger 
les droits fondamentaux de tous les Ca­
nadiens y compris ceux des peuples

R. Lévesque 
J. Parizeau 
P.-M. Johnson 
J.-Y. Morin 
B Landry 
Autre 
Aucun 
NSP ou PR

autochtones, de même que des mino­
rités religieuses, ethniques ou autres ».

Mais, essentiellement, elle s’intéresse 
à la situation manitobaine, se gardant 
d’inclure même implicitement les fran­
cophones d’autres provinces. Récem­
ment, dans la foulée de sa plus récente 
initiative pour relancer les droits lin­
guistiques au pays, le premier ministre 
demandait au premier ministre de l’On­
tario de faire de sa province un lieu bi­
lingue. Il a essuyé un refus et il est cer­
tain qu’il n’aurait pas eu le consente­
ment unanime s’il avait parlé de TOn- 
tario dans la résolution.

Il est par ailleurs très plausible que le 
Sénat désire se prononcer sur la résolu­
tion d’appui aux francophones du Mani­
toba.

Hier, les députés conservateurs n’ont 
pas été très loquaces. Mais le député 
Don Blenkarn, de Mississauga, près de 
Toronto, a émis l’opinion que l’absence 
de vote comme tel tirait les conserva­
teurs de l’embarras, mais de toutes ma­
nières il considère que la résolution est 
une « non-résolution » et que le Parle­
ment aurait mieux fait de rester à Té- 
cart de tout cela. « M. Trudeau, a dit le 
député, nous a forcé à nous prononcer; 
sinon nous aurions eu Tair d’être anti­
français. »

Le chef conservateur n’aurait surtout 
pas voulu s’aliéner les Québécois car s’il 
a été élu c’est en grande partie pour ef­
fectuer une percée de son parti dans 
celte province.

Le seul député conservateur québé­
cois voyait les choses d’un oeil solennel: 
« pour M. Mulroney, ce fut l’occasion de 
répéter que nous devions prouver une 
fois de plus que nous étions pour le bilin­
guisme ».

Hier matin, les conservateurs s’é­
talent réunis et la question était évidem­
ment à Tordre du jour. Un des adversai­
res les plus déchaînés du français, le dé­
puté Dan McKenzie, a quitté la salle de 
réunion très tôt.

La dernière fois que le Parlement a 
adopté une résolution sur les langues, 
c’était en 1973, pour reconfirmer les 
principes de la loi sur les langues offi­
cielles, après une campagne électorale 
qui avait eu sa part d’attaques aux fran­
cophones. Un vote avait eu lieu et quel­
ques députés conservateurs avaient ins­
crit leur opposition à la loi sur les lan­
gues officielles.

Aujourd’hui, le débat sur la motion 
sera très court, limité à un porte-parole 
par parti.

^ Walesa

ft

Pierre-Marc Johnson: loin devant Pa­
rizeau.

TABLEAU 3
Pour les prochaines élections pro­
vinciales, M. René Lévesque de­
vrait-il demeurer chef du Parti qué­
bécois ou plutôt démissionner ?

fréquence fréquence 
relative ajustée 

(N = 797) (N = 730) 
% % 

demeurer 41 45
quitter 50 55
NSP ou PR 8 —

action, et ses grands sacrifices person­
nels, pour la défense du droit des tra­
vailleurs à instaurer leurs propres or­
ganisations ».

L’exemplarité et l’abnégation de Tat- 
titude de Lech Walesa reviennent 
comme un leitmotiv dans tous les télé­
grammes de félicitations.

Le pape Jean-Paul II a souligné que 
le prix Nobel de la paix récompensait 
les efforts faits par son compatriote 
pour résoudre « les difficiles problèmes 
du monde du travail » par « des moyens 
pacifiques et un dialogue sincère ».

Le président Ronald Reagan a estimé 
pour sa part que l’attribution du prix 
Nobel de la paix à Lech Walesa repré­
sentait « un triomphe de la force morale 
sur la force brutale».

Le ministère français des Relations 
extérieures a déclaré que la France 
était heureuse « d’une décision qui ré­
compense l’action obstinée d’un homme 
en faveur de la dignité humaine».

Évoquant, d’autre part, la campagne 
de dénigrement lancée contre lui par le 
pouvoir et la diffusion récente à la télé­
vision d’une « conversation » avec son 
frère Stanislaw tournant autour d’une 
somme d’un million de dollars déposée 
dans une « banque du Vatican », Lech 
Walesa a estimé aue les autorités ne 
pouvaient pas être à l’origine d’une telle 
bassesse, qui doit, selon lui, provenir 
« de personnes isolées ». « Je n’imagine 
pas que les milieux responsables puis­
sent être capables d'une telle bas­
sesse », a-t-il dit.

Qualifiant de non-sens cette émission 
télévisée et estimant que les ovations 
dont il a été l’objet tout récemment au 
stade de Gdansk par 35.000 spectateurs 
prouvaient le peu d’effet de la cam­
pagne orchestré contre lui, le dirigeant 
ouvrier n’a pas écarté cependant que 
son frère dépose une plainte devant le 
tribunal.

Plusieurs anciens militants de Soli­
darité de la région de Gdansk, présents 
au domicile des Walesa, et dont certains 
ont souligné qu’ils ne retrouvaient plus 
de travail depuis Tétat de siège, ont tenu

René Lévesque: leadership fragile.

TABLEAU 4
Si M. Lévesque démissionnait, la­
quelle des personnes suivantes se­
rait le meilleur chef ?

fréquence fréquence 
relative ajustée 

(N = 797) (N = 625) 
% % 

P.-M. Johnson 43 55
J.-Y. Morin 8 10
J. Parizeau 17 21
B. Landry 4 5
Autres 0 1
Aucun 7 9
NSP ou PR 22 —

à exprimer, à l’intention des journalis­
tes, leur « profonde reconnaissance à 
tous ceux qui ont présenté la candida­
ture de Lech Walesa et au Parlement 
d’Oslo pour ce geste adressé à la nation 
polonaise toute entière».

Voici le texte de la citation de Lech 
Walesa au prix Nobel de la paix.

« Le comité Nobel norvégien a dé­
cerné le prix Nobel de la paix 1983 à 
Lech Walesa.

« En prenant cette décision, le comité 
a pris en compte la contribution de Wa­
lesa, apportée au prix de sacrifices per­
sonnels considérables, à assurer le droit 
des travailleurs à créer leurs propres 
organisations.

« Cette contribution est d’une impor­
tance vitale dans la campagne plus 
large en faveur de la liberté universeUe 
d’organisation qui est Tun des droits de 
l’homme, tel qu’ils sont définis par les 
Nations unies.

« Les activités de Walesa ont été ca­
ractérisées par la détermination à ré­
soudre les problèmes de son pays sans 
recours à la violence, par la négociation 
et la coopération. Il a tenté de nouer un 
dialogue entre l’organisation qu’il repré­
sente — Solidarité — et les autorités. Le 
comité considère Walesa comme un in­
terprète du désir de paix et de liberté 
qui, en dépit de conditions diverses, de­
meure invaincu parmi tous les peuples 
du monde.

« A plusieurs reprises, en décernant 
son prix, le comité a souligné qu’une 
campagnme en faveur des droits de 
Thomme est une campagne pour la paix. 
En outre, le comité croit que la tenta­
tive de Walesa de trouver une solution 
aux problèmes de son pays contribuera 
au relâchement de la tension internatio­
nale.

« En des temps où la détente et la so­
lution pacifique des conflits sont plus 
nécessaires que jamais, la contribution 
de Lech Walesa apparaît à la fois 
comme une source d’inspiration et 
comme un exemple.»

L’attribution du prix Nobel de la paix 
à Lech Walesa a fait l’effet d’une bombe 
en Pologne, où il constitue, de Tavis des 
observateurs, un coup dur politique 
pour le régime du général Jaruzelski,et 
a l’inverse un succès considérable pour 
l’ensemble de l’opposition.

« Formidable », « extraordinaire, 
merveilleux » : tombée bans la matinée 
d’Oslo par le canal des radios occiden­
tales, la nouvelle a suscité les réactions 
tout d’abord incrédules, puis enthousias­
tes des Polonais, et bien sûr des princi­
pales personnalités de l’opposition.

Ce « couronnement » international de 
Lech Walesa a déclenché une vague 
d’enthousiasme dans les milieux de Top- 
position démocratique. Deux personna­
lités parmi les plus célèbres du syndi­
cat, MM. Bronislaw Geremek et Ta­
deusz Mazowiecki ont estimé, avec une 
immense joie, que le prix Nobel était 
une « reconnaissance » du symbole re­
présenté par Lech Walesa comme chef 
de file d’un mouvement qui a toujours 
choisi « la voie pacifique » pour réaliser 
son programme de libertés démocrati­
ques.

Dans les milieux du syndicat, et dans 
ceux proches de l’Église, l’opinion gé­
nérale était que la décision du jury 
d’Oslo changeait bien des données de la 
situation en Pologne, non seulement 
pour Lech Walesa lui-même, mais pour 
l’ensemble de l’opposition.

Devenu un personnage international, 
relevait-on, Lech Walesa jouira d’une 
stature politique et d’une audience mul­
tipliées, à la fois dans son pays et à Té- 
tranger. Ses positions, estimait-on, n’en 
prendront que plus de poids, et les auto­
rités n’auront plus dorénavant le loisir 
de le présenter, comme elles le font de­
puis plusieurs semaines par une viru­
lente campagne de dénigrement, 
comme un citoyen privé, un néant poli­
tique ne représentant plus que lui- 
meme et tout juste bon à jeter dans les 
poubeUes de l’histoire polonaise.

Dans les mêmes milieux, on estimait 
que l’attribution du Nobel à Walesa ne 
pouvait que renforcer la combativité de 
l’opposition et plus généralement de la 
société en Pologne, déjà revivifiée par 
la visite en juin dernier du pape Jean- 
Paul II, qui a pris fait et cause ^ur tous 
les idéaux d’août 1980: syndicats libres, 
libération des prisonniers politiques, ré­
tablissement des libertés démocrati-

depuis de longues semaines à discré­
diter M. Walesa auquel la communauté 
internationale accorde Tun de ses prix 
les plus prestigieux.

Le silence gardé jusqu’à présent par 
les milieux officiels est en toul cas elo­
quent et traduit l’embarras et la con­
sternation du pouvoir face à l'événe­
ment. Pour l’Instant, seule la radio, sui­
vie peu après par la télévision, ont dif­
fuse, avec six heures de retard, un com­
muniqué identique, annonçant la nou­
velle et reprochant implicitement au 
jury d’Oslo d’avoir fait un choix poli­
tique hostile à la Pologne et aux pays so­
cialistes.

Les commentateurs de la radio et de 
la télévision ont relevé à cet éçard que 
le prix a été accordé cette annee « dans 
un contexte de vive montée de la ten­
sion internationale, et alors que la Po­
logne et les pays socialistes sont l’objet 
d’une agression de propagande ».

De fait, notent les observateurs, il ne 
fait guère de doute que la prestigieuse 
récompense décernée à Lech Walesa, 
porte un coup, au delà du régime en Po­
logne, à l’ensemble du camp socialiste 
et à l’URSS en particulier, pour qui la 
normalisation dans le pays du général 
Jaruzelski reste un sujet permanent 
d’inquiétude.

Lech Walesa, notent les observateurs 
à Varsovie, est en effet le second prix 
Nobel de la paix désigné dans un pays 
socialiste, où le premier avait été M. An­
drei Sakharov, dont le choix avait été à 
l’époque qualifié par Moscou de « ma­
noeuvre anli-sovietique destinée à frei­
ner la détente ». À la lumière des innom­
brables tracas causés aux dirigeants du 
Kremlin par la personne de M. Sakha­
rov, les responsables polonais, estiment 
les observateurs, doivent avoir déjà 
bien des sujets d’inquiétude sur l’avenir.

6 octobre
par ta PC et l'AP

ques.
Désormais, soulignait-on, le pouvoir 

doit compter avec « deux épines dans 
son pied », le pape polonais et Lech Wa­
lesa.

Incontestablement, notent les obser­
vateurs, la décision des cinq « sages 
d’Oslo », est un coup dur pour les auto­
rités polonaises, qui s’attachent en vain

1982 — Mo.scou déclare que les recher- 
che.s entreprises par les Suédois, en 
vue de retrouver un prétendu sous- 
marin soviétiques qui croiserait dans 
leurs eaux, pourraient être un subter­
fuge destiné à perturber les relations 
entre la Suède et l’URSS.
1981 — le président égyptien Anouar 
Kl Sadate est assassiné au Caire par 
un commando qui ouvre le feu sur la 
tribune officielle au cours d'un défilé 
militaire.
1977 — trente-sept pays participent à 
la conference Kst-Oue.st de Belgrade 
sur les progrès de la coopération en 
matière de sécuriée et de la défense 
des droits de l’homme en Kurope. 
I97l> — put.sch en Thaïlande où les mi­
litaires prennent le pouvoir.
1974 — Mo.scou demande l’interdiction 
des essais nucléaires souterrains et 
propose qu’aucun navire transportant 
des armes atomiques ne pui.s.se péné­
trer en Méditerranée.
1972 — un train, transportant des pè­
lerins, déraille et prend feu près de 
Saltillo (Mexique): 208 morts.
19.58 — le sous-marin nucléaire amé­
ricain» Seawolf » refait surface au 
large des côtes de la Nouvelle-Angle­
terre, après être demeuré deux mois 
en plongée, ce qui con.stitue un record 
de durée.
1953 — la Cirande-Bretagne envoie des 
troupes au Cuyana, pour empêcher un 
coup de force de la part du parti pro­
gressiste populaire (communiste). 
1951 — Henry Gurney, haut-commis­
saire de Grande-Bretagne en Malai­
sie, est assassiné.
1949 — le président Truman promul­
gue la législation sur Taide militaire 
américaine aux pays de l’OTAN.
1937 — l’agression japonaise contre la 
Chine est condamnée par la société 
des Nations.
1928 — le général Tchang Kai-Chek 
est élu président de la République chi­
noise.
1918 — les Français occupent Bey­
routh.
1911 — des fusiliers-marins italiens oc­
cupent Tripoli (Libye).
1908 — la Turquie accorde à l’Alle­
magne une concession en vue de la 
construction du chemin de fer d’An­
kara.
1848 — l’Autriche déclare la guerre à 
la Hongrie.
11>83 — les premiers colons allemands 
en Amérique s’établissent à Philadel­
phie (Pennsylvanie).
1567 — Marguerite de Parme renonce 
à la régence des Pays-Pas et cède le 
pouvoir au duc d’Albe.
1470 — le roi Henri VI d’Angleterre 
sort de la tour de Londres ou il était 
détenu.

Ils sont nés un 6 octobre: Louis-Phi­
lippe, roi des Français (1773-18,50); 
l’ingénieur et métallurgiste américain 
George Westinghouse (1846-1914).
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Le quart de ses actifs seront américains

La Banque de Montréal achète la banque 
Harris de Chicago au prix de $675 millions
par Michel Nadeau

La Banque de Montréal 
fera l’acquisition, au prix de 
$675 millions, d’une impor­
tante institution bancaire et 
fiduciaire de Chicago, Harris 
Bankcorp, la 36e banque en 
importance aux États-Unis 
avec un actif de $9.4 milliards 
US.

La Banque de Montréal 
porte ainsi son bilan à $75 
milliards ce qui lui permet­

tra de devancer la Banque de 
Commerce ($66 milliards) au 
deuxième rang du palmarès 
bancaire canadien. La Ban­
que Royale demeure en pre­
mière place avec $86 mil­
liards.

La Banque de Montréal 
devient la première bancaire 
canadienne aux États-Unis 
où se trouvent maintenant 
25 % de ses actifs. La Banque 
de Nouvelle-Écosse demeure 
au second rang avec 12.5 %

au jour le jour
■ Les hélicoptères

Outre l’Aérospatiale, de France, et Bell Helicopters, 
des États-Unis, la société allemande Messershnidt et le 
consortium anglo-italien Westland-Augusta ont mani­
festé un intérêt pour l’établissement d’une usine d’héli­
coptères au Québec. L’armée canadienne doit renou­
veler son parc d’hélicoptères et le marché canadien, 
évalué à $2.8 milliards, constitue le second marché en 
importance dans le monde. Bell Helicopters a pris une 
option d’achat d’un terrain au sud de Montréal et Aéro­
spatiale songerait plutôt à s’établir au nord de la métro­
pole.

■ CP AIR prend plus petit
Au lieu de d’acheter quatre Boeing 767, CP Air a pré­

féré commander en lieu et place une dizaine de Boeing 
737-300, plus petits, afin de tenir compte de la chute 
constante du trafic. CP AIR, qui a encaissé des pertes 
de $40 millions l’an dernier, prévoit à nouveau des per­
tes cette année. Les Boeing 767 compte environ 200 pla­
ces et coûte $50 millions (US) pièce. Le 737-300 peut 
transporter 135 personnes et coûte $25 millions (US).

■ Les profits de Téléglobe
Téléglobe Canada a réalisé un bénéfice de $54.6 mil­

lions au cours de l’exercice terminé le 31 mars, une aug­
mentation de 16 % sur l’année précédente. Cette perfor­
mance est attribuable à une diminution des frais géné­
raux de $4 millions et à un paiement d’arrérages de 
$13.6 millions des pays du Commonwealth. La société 
de la couronne fédérale n’a que peu augmenté ses re­
venus d’exploitation et n’entrevoit pas, à brève 
échéance, une reprise importante du marché des com­
munications internationales. La concurrence de socié­
tés américaines établies au Canada serait à l’origine 
d’une diminution de 5.9 % dans le service telex interna­
tional.

■ Obligations
À la mi-octobre, le gouvernement fédéral émettra 

des obUgations d’ÉTat d’une valeur de $850 millions ré­
parties en une tranche de $100 millions à 10 % échéant 
le 15 mars 1986, une tranche de $200 millions à 10.75 % 
échéant le 15 octobre 1988, une tranche de $300 millions 
à 11.75 % échéant le 15 octobre 1993 et une tranche de 
$250 millions à 12 % échéant le 1 er mars 2005.

■ En raccourci
Le rythme des mises en chantier s’est légèrement ac­

cru en septembre dernier atteignant, en taux annuel dé- 
saisonnalisé, 142,000 unités. En termes rééls, il ya eu 
5,217 mises en chantier contre 3,017 en septembre 1982- 
...Ces maisons neuves coûteront plus chers puisque l’in­
dice des prix a gagné 0.5 %, sa plus forte hausse depuis 
20 mais. Mais c’est encore moins cher qu’il y a un an- 
...Bell, Northern et Sperry ont lancé un essai pratique 
conjoint des systèmes bureautiques. Il s’agit de raccor­
der divers éléments du système téléphonique et du sys­
tème de transmission des données d’un bureau auto­
matisé... A partir du 1er décembre, tous les voyageurs 
internationaux à destination du Canada pourront rem­
plir eux-mêmes un formulaire de déclaration doua­
nière...

Alain Duhamel

d’actifs américains.
Lors d’une conférence de 

presse tenue simultanément 
à Chicago, Montréal, Toronto 
et New-York au moyen de la 
télévision, le président du 
conseil d’administration, M, 
William D. Mulholland, a ré­
vélé que la Banque de Mont­
réal offrira $82 US aux ac­
tionnaires de Harris Bank­
corp. Or, le 30 août dernier, 
avant que ne démarrent les 
rumeurs d’acquisition, les ti- 
tres de Harris s’échan­
geaient à $46.75 US seule­
ment. Ils ont bondi à $69.25 
US, lundi, alors qu’un accord 
paraissait imminent.

M. Mulholland a dit que sa 
banque payait une prime de 
27 % par rapport à la valeur 
comptable des titres.

Les détenteurs du quart 
des 6,666,000 actions émises 
ont exprimé leur accord à la 
proposition de la banque ca­
nadienne. Le président de 
Harris Bankcorp, M, Charles 
M. Bliss, a déclaré, pour sa 
part, que « dans le contexte 
de l’allègement de la règle­
mentation, des changements 
technologiques et de l’évolu­
tion rapide des services fi­
nanciers, nous devions nous 
rapprocher d’une grande 
banque internationale ».

M. Mulholland, un citoyen 
américain qui dirige la Ban­
que de Montréal depuis 1974, 
aura ainsi réussi a porter 
cette institution au premier 
rang des banques canadien­
nes en ce qui a trait au mar­
ché des États-Unis. Les ac­
tifs américains de $18.6 mil­
liards dépasse la valeur de 
toutes les banques américai­
nes établies au Canada.

Harris Bankcorp est une 
institution fondée en 1882 et 
dont la principale filiale est 
le Harris Trust and Savings 
Bank. Cette dernière possède 
trois succursales dans le cen­
tre de Chicago; elle a éga­
lement pignon sur rue à Lon­
dres, New-York, Los Ange­
les, Singapour, Nassau, Me­
xico, Sao Paulo et Tokyo. 
Elle a fait l’acquisition ré­
cemment de deux petites 
banques dans la région de 
Chicago et se propose d’en 
acquérir cinq autres. Tout en 
possédant un actif de $9.4

milliards US, elle gère des 
fonds en tant que fiduciaire 
de plus de $12.6 milliards US. 
A ce chapitre, elle est la plus 
importante banque de Chi­
cago et la 7e aux USA.

M. Mulholland a précisé 
que le conseil d’administra­
tion de Harris demeurerait 
en place tout comme les di­
rigeants de l’entreprise qui 
compte 3,650 employés. La 
raison sociale ne sera pas 
modifiée.

HARRIS
^1^ BANKCORP

Il s’agit, selon le banquier 
torontois, d’une institution 
qui complétera les activités 
de la Banque de Montréal 
aux États-Unis. Cette der­
nière s’implante ainsi dans le 
Mid-West américain alors 
qu’elle était surtout présente 
à New-York et en Californie. 
Harris maintient d’importan­
tes activités auprès des épar­
gnants et des firmes régio­
nales alors que la Banque de 
Montréal oeuvre essentiel­
lement au niveau corporatif 
aux États-Unis.

M. Mulholland a indiqué 
que le financement de la 
transaction se fera de façon 
interne à court terme mais 
qu’on verra plus tard com­
ment seront trouvés les $547 
millions US requis pour la 
transaction.

Il y a quelques années, la 
Banque de Montréal avait 
manifesté son intention de 
s’implanter solidement aux 
États-Unis avec l’annonce de 
l’acquisition des succursales

de Banker’s Trust dans l’État 
de New-York. La transaction 
devait avorter. Mais on sa­
vait alors que c’est de ce côté 
que lorgnait celui qui tra­
vailla durant 10 ans à la Mor­
gan Stanley de New-York 
avant de prendre les com­
mandes, en 1962, de Churchill 
Falls (Labrador) Corp. puis 
de Brinco. M. Mulholland fut 
l’artisan du grand ménage à 
la Banque de la Place d’Ar- 
mes en 1974.

On comprend aujourd’hui 
la position favorable de la 
Banque de Montréal en ce 
qui a trait à la présence des 
banques étrangères au Ca­
nada. S’éloignant des autres 
banques à charte, la Banque 
de Montréal s’est montrée, 
en 1980, un peu plus favorable 
à l’arrivée au Canada des 
banques des autres pays. On 
songeait alors à la necessaire 
réciprocité lors d’une acqui­
sition éventuelle aux États- 
Unis.

Pour les analystes bour­
siers, la question est de sa­
voir maintenant si les $82 US 
offerts représentent un bon 
prix pour Harris Bankcorp. Il 
faut rappeler ici que le sec­
teur bancaire américain est 
hautement concurrentiel; 
plus de 600 des 15,000 banques 
américaines éprouvent ac­
tuellement de graves problè­
mes financiers. Cependant, 
l’allégement de la règlemen­
tation dans ce pays permet­
tra à la banque de se doter de 
plus de souplesse et d’initia­
tive pour améliorer sa posi­
tion dans son principal mar­
ché.

TVEC: Richard analysera 
de nouveau la situation
par Michel Nadeau

À la dernière minute, le ministre des 
Affaires culturelles, M. Clément Richard, 
a décidé de ne pas présenter, hier matin, 
au conseil des ministres, le dossier TVEC 
« afin de faire une analyse plus approfon­
die de la situation ». La réticence de cer­
tains ministres devant la création éven­
tuelle d’un Tricofilm pourrait être à l’o­
rigine de ce changement au scénario 
prévu.

M. Richard se proposait de demander 
au cabinet de prendre une décision au su­
jet d’un engagement financier éventuel 
du gouvernement dans la télévision 
payante.

Or, il semble que le ministre ait décidé 
de revoir les données du problème notam 
ment à la lumière de la volonté nouvelle 
des dirigeants de First Choice/l’remier 
Choix d’incorporer une structure auto­
nome pour Premier Choix avec un siège 
social a Montréal et des actionnaires ma­
joritairement québécois. Cette perspec­
tive ne déplairait pas au ministre qui .sou­
haite l’apparition d’un réseau unique de 
télévision payante en langue française. 
Le réseau québécois pourrait conserver 
des liens d’association avec First Choice 
pour l’acquisition de certains films, par 
exemple.

La proposition d’intervention pourrait 
revenir dans quelques semaines, a-l-on in­
diqué au cabinet du ministre. 11 se pour­
rait que M. Richard favorise entre temps 
un mariage de raison entre TVEC et Pre­
mier Choix en y allant d’une dot gouver­
nementale.

Par ailleurs, le vice-président de Pre­
mier Choix à Montréal, M. Gilles Sainte- 
Marie a écarté clairement l’hypothèse du 
retrait de son groupe au Québec advenant 
l’appui du gouvernement à 'rVEC. « Pour­
quoi devrions-nous partir puisque nous 
avons plus de 70 % du marché’.' » de de­
mander M. Sainte-Marie. Certains esti­
ment que l’injection de $6.5 millions par le 
gouvernement donnerait à TVEC les 
moyens de survivre longtemps et d’em­

pêcher Premier Choix de toucher le seuil 
de la rentabilité.

Premier Choix a 46,000 abonnés tandis 
que TVEC, .selon un cadre supérieur de 
cette entreprise, en a 23,000. Si on ajoute 
cependant les abonnés au réseau anglais, 
la part du tandem First Choice/Premier 
Choix dépasserait 70 % des 80,000 abon­
nements à la télé payante au Québec.

Par ailleurs, l’idée d’une fusion est re­
prise ces jours-ci par l’analyste en com­
munications de la mai.son de’courtage Al­
fred Bunting & Co, M. Michel G. Per­
reault.

Dans un bulletin adre.s.sé aux clients de 
la compagnie, l’expert montréalais sou­
tient qu’une fusion réduirait certains 
frais. « Si les deux réseaux appartenaient 
au même groupe et en supposant qu’on 
offre deux programmations distinctes, la 
nouvelle enlrepri.se pourrait alors attein­
dre la rentabilité plus rapidement que les 
projections dans le cadre actuel ».

M. Perrault réitère sa foi dans ce nou­
veau véhicule de divertissement en rap­
pelant que le taux de pénétration de 9 % 
de tous les foyers câblés au Canada a été 
touché en sept mois alors qu’aux États- 
Unis, il a fallu attendre trois ans pour at­
teindre pareille marque.

L’analyste note cependant que les ré­
sultats demeurent en-deça des prévisions 
et que les entreprises affichent des pertes 
plus lourdes que prévues. 11 n’hésite pas à 
pointer du doigt les principaux responsa­
bles de cette situation, les câblodistribu- 
teurs, qui ne feraient pas vraiment leur 
travail de mise en marché de ce nouveau 
service. « Un effort supplémentaire est ' 
nécessaire pour changer la perception 
actuelle des consommateurs qui croient 
que la télé payante coûte trop cher et que 
c’est seulement un autre canal de télévi­
sion ».

M. Perrault soutient que s’il y a moins 
d’abonnés à la télé payante aii Québec 
qu’en Alberta, « c’est que les compagnies 
de câble a#Québec ont adopté une posi­
tion nettement pas agres.sive ».

Les Grands Lacs et le Saint-Laurent

Deux provinces et huits États feront 
la promotion de la voie fluviaie

Culinar garde Anco
Culinar n’a pas du tout l’in­

tention de vendre la division 
des fromages ANCO, une fois 
complétée l’acquisition de 
Aliments Imasco.

Voilà ce qu’a affirmé, hier 
après midi, la direction de 
Culinar dans un communiqué 
de presse. On faisait alors al­
lusion à une hypothèse que 
LFI DFIVOIR émettait dans 
un article publié hier matin.

, Nous évoquions alors la 
possibilité que Culinar se dé­
partisse de certains actifs de 
Aliments Imasco, une fois 
complétée la transaction 
avec Imasco. Nous donnions 
alors l’exemple possible 
d’une vente de ANCO à une

autre entreprise -Agropur- 
dans un effort de rationali­
sation de la production fro­
magère au Québec. Ce scé­
nario ne paraissait pas im­
pensable en raison des liens 
coopératifs existant entre 
Agropur (autrefois la Coo­
pérative agricole de Granby) 
et Culinar contrôlé à 52 % 
par le Mouvement Desjar­
dins. Or les deux fabricants 
québécois de fromages à 
pâte molle continueront cha­
cun leur chemin. Imasco pos­
sède la Fromagerie de Cor­
ne ville à Sainte-Hyacinthe et 
Agropur est propriétaire de 
la Fromagerie d’Oka, à Oka.

M. N.

QUEBEC (PC) - Les 
états limitrophes des Grands 
Lacs et du fleuve Saint-Lau­
rent ont décidé de s’unir pour 
promouvoir à l’étranger l’u­
tilisation de cette voie mari­
time.

Un comité .spécial compre­
nant notamment le gouver­
nement du Québec, de l’On­
tario et de huit états améri­
cains, a été créé à cette fin, a 
annoncé mercredi un porte- 
parole du Québec, M. Hugues 
Morrissette, responsable du 
dossier au ministère du Con­
seil exécutif.

La voie maritime du Saint- 
Laurent est en concurrence 
directe avec les ports amé­
ricains de la Côte est et avec 
la voie fluviale du Mississippi 
pour le transport des mar­
chandises en provenance du 
Midwest et de la région de 
Chicago, a fait savoir M. 
Morrissette.

C’est ainsi que 90% du 
soya exporté par l’état de l’Il­
linois, principal producteur 
américain, transite par le 
Mississippi tandis que seu­
lement 3 % emprunte la voie 
maritime du Saint-Laurent.

CHAMBRE DES COMMUNES 
CANADA

COMITÉ PERMANENT 
DES FINANCES, DU 

COMMERCE ET DES 
QUESTIONS ÉCONOMIQUES

Le Comité permanent des finances, du commerce et des 
questions économiques se réunira pour étudier le projet de 
loi C-12, Loi concernant la faillite et l’insolvabilité.

Les particuliers ou organismes désireux de présenter un 
mémoire doivent en informer le Comité par lettre ou par 
telex.

Les particuliers et les organismes qui désirent présenter un 
mémoire peuvent le faire en français, en anglais ou dans les 
deux langues officielles. Dans la mesure du possible, les 
mémoires doivent être dactylographiés sur des feuilles de 28 
cm par 22 cm avec des marges de 3 cm par 2 cm.

Tous les mémoires doivent être déposés avant le vendredi 
21 octobre 1983.

Certains groupes et particuliers pourront être invités à 
comparaître devant le Comité.

Les mémoires doivent être envoyés à l'adresse suivante:

Le greffier du Comité permanent des Imances. 
du commerce et des questions économiques 
Chambre des communes 
Ottawa (Ontario)
Kl A 0A6 
(613) 992-3150

Le président,
John Evans, député

Bombardier obtient un 
contrat de $68 millions

OTTAWA (PC) - Les mi­
nistres de la Défense et des 
Approvisionnements, MM. 
Jean-.Iacques Blais et Char­
les Lapointe, ont annoncé, 
hier, l’adjudication d’un con­
trat de $68 millions à la divi­
sion du matériel logi.stique de

UNIVERSITÉ
CONCORDIA

M Camille Dagenais, prési­
dent du Conseil d'adminis­
tration du Centre d'études 
en gestion de Concordia, 
est heureux d'annoncer la 
nomination de M. Peter L. 
Schwartz au poste de prési­
dent-directeur général du 
Centre.
Fondé en 1980, le CEGC 
cherche à promouvoir en 
permanence de francs 
échanges entre les diri­
geants d'entreprises et le 
corps professoral et les étu- 
diants de l'Université 
Concordia
M Schwartz cumule les 
fonctions de directeur 
général de la planification 
du marché et expansion au 
CN et celle de président-di­
recteur général du Centre.

Bombardier à Valcourt.
Bombardier fabriquera 

1,900 camions utilitaires lé­
gers (jeeps) Iltis. Ce contrat 
comprend également la four­
niture de pièces, d’outils et 
de services afférents.

Le camion Iltisaéié conçu 
à l’origine pour l’armée de 
terre de la République fédé­
rale d’Allemagne. Bombar­
dier a acquis la licence de fa­
brication mondiale de Volks­
wagen Audi en mars 1982. Le 
ministère de la Défense le 
considère comme le meilleur 
camion sur le marché. Il 
remplacera la Jeep qui fait 
partie de l’inventaire des 
Forces canadiennes depuis 
1950.

Bombardier fabrique ac­
tuellement le véhicule logis­
tique moyen de l’armée ca­
nadienne.

Si ce pourcentage parve­
nait à être augmenté, il s’en­
suivrait la création de nom­
breux emplois dans les ins­
tallations portuaires de To­
ronto, Montréal, Trois-Riviè­
res, Québec ou Sept-Iles.

Actuellement, les entrepri­
ses du Midwest américain 
préfèrent souvent utiliser 
certains ports comme New- 
York, Boston, Norfolk ou Bal­
timore pour exporter leurs 
marchandises, à moins qu’el­
les ne choisissent d’expédier 
de Nouvelle-Orléans ou de 
Bâton-Rouge des marchan­
dises qui ont été transportées 
vers le sud par le fleuve Mis­
sissippi.

M. Morrissette a reconnu 
que les gouvernements des 
états qui bordent les Grands- 
Lacs ou le fleuve Saint-Lau­
rent ont souvent négligé la 
mise en marché de cet axe 
maritime auprès des expor­
tateurs américains.

C’est pour pallier cette ca­
rence qu’on a créé l’orga­
nisme de promotion appelé 
« Forum maritime Grands- 
Lacs-Saint-Laurent ». Outre 
les gouvernements du Qué­
bec, de l’Ontario et de huit 
états américains, le « Fo­
rum » regroupe plusieurs 
compagnies de transport par 
navires et la direction de la 
voie maritime du Saint-Lau- 
rent.

COMPAGNIES SOUCIEUSES DES DEPENSES

LOUEZ UNE SUITE CONFORTABLE ET 
ENTIÈREMENT MEUBLEE POUR VOS 
CLIENTS OU VOTRE PERSONNEL. 
DURANT LEURS VISITES D AFFAIRES 
A MONTRÉAL.

lOYfR AU MOIS OU A L ANREC TOUTES COMMO 
DITES, y COMPRIS PISCINE ET FEMME DE MENAGE

HADDON ARMS
2170 AV. LINCOLN 
PRÉS METRO & FORUM

APPELEZ VIVIAN MAPCO 935 9224

N'attendez pas d'etr& 
UEi ■dernier de la

maintenant

\yOT15E_ ^
ÇEAÜJOM15 MOUVMU/'

E.TS LOQOKJ ElT FILS - TRAKICE.

A'Wœ dca citls itiL'
4555 nio Old Orchard, Montreal
I LL: (514) 484-7353 484-4418

EN PREMIÈRE CLASSE...
À TOUS ÉGARDS.

Un voyage vers l'Orient en première classe à bord de Japan Air Lines est 
synonyme de luxe et confort absolus. Nourriture délectable et vins de 
marque. Sièges inclinables (nos clients ne manquent jamais de nous dire 
qu'ils n’ont jamais voyagé aussi confortablement)

Et sur la plupart des vols, un léger supplément vous procure un "ht dans 
les cieux” Consultez votre agent de voyages ACTA 

En tout et partout, 28 vols hebdomadaires par Boeing 747. départs de 
Vancouver, Chicago, San Francisco et Los Angeles Vols'quotidiens 747_ 
de l’aéroport Kennedy à New York et de plus, 3 vols 747 qujjtent quoti­
diennement Honolulu à destination du Japon

UAf^AN MR LINES
Tél: 1-800-387-1760

Intérêts payés annuellement
Taux passibles de changer sans préavis

Montréal: 612, Saint-Jacques (514) 282-1880
Québec (418) 681-0277 • Ottawa (613)238-6084

COMPAREZ TOUS NOS TAUX!

INSTITUnON INSCRITE 
REGIE DF I ASSURANCF DF POIS 

DU QUEBEC
Crédit Fonder

FIDUCIE CREDIT FONCIER
MEMBRE

SOCtE TE,D ASSURANCE DÉPÔTS 
DU CANADA

Termes
ordinaires

termes k 
spéciaux V

15 MOIS 26 MOIS

2 ANS

33 MOIS

3 ANS

45 MOIS

4 ANS

58 MOIS

5 ANS
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Pour aider un nouveau quotidien francophone

Hadfield souhaiterait une contribution de 
$4 miiiions du gouvernement fédérai

MONCTON (PC) - Le 
premier ministre du Nou­
veau-Brunswick, M. Richard 
Ilatfield, estime que le gou­
vernement fédéral devrait 
contribuer à un fonds garanti 
de $4 millions pour la créa­
tion d’un quotidien franco­
phone au Nouveau-Bunswick.

M. Ilatfield, qui avait an­
noncé le 23 seprtembre que 
la province constituerait un 
fonds pour un quotidien fran­
cophone à Moncton, a dit 
qu’il avait fait des démar­
ches auprès des autorités fé­
dérales, y inclus le secrétaire

il, poi
tention de subsides d’Ottawa.

Pour ce qui est de l’impor­
tance de la contribution fé­
dérale, M. Ilatfield a dit 
» qu’ils (le gouvernement fé­
déral) devront eux-même en 
décider. »

Le journal projeté serait 
fondé par le regroupement 
de six organismes acadiens 
ayant à leur tête le recteur 
de l’Université de Moncton, 
M. Gilbert Finn.

On prévoit que la publica­
tion débuterait dans six mois 
et que le journal serait distri­

bué à l’échelle de la province, 
une des conditons posées par 
le gouvernement provincial 
pour l’obtention d'une sub­
vention provinciale.

Le gouvernement Hatfield 
se dit prêt à contribuer finan­
cièrement au lancement d’un 
quotidien francophone qui 
remplacerait le défunt L'E- 
vangéline, un tabloid publié à 
Moncton disparu le 27 sep­
tembre 1982 à la suite de dif­
ficultés financières et ouvriè­
res. Les 250,000 Néo-Bruns- 
wickois de souche acadienne 
sont privés d’un journal fran-

Buts PUBLICS
AVIS DE DEMANDE DE DISSOLUTION 

Prenez avis que la corporation ENSEMBLE 
MARCABRU INC demandera à l'inspecteur 
général des institutions tinancières la pre- 
mission de se dissoudre

Prenez avis que 121315 Canada Inc 11760 
Ste-Gertrude, Montreal Nord, Qué s'a­
dresse à la Commission des Transports du 
Québec afin d'étre autorise a tirer les re­
morques et/ou semi-remorques, en posses­
sion legale, de Les Agences Marties MTS 
Inc permis No M-306210, et ce sur toutes 
et chacune des clauses du permis de cette 
derniere, laquelle demande un permis de 
courtier réciproque
Tout intéresse peut y faire opposition dans 
les cinq (5) jours de la deuxieme parution 
lere parution 5 octobre 1963 
2ieme parution 6 octobre 1983
canada'
PROVINCE DE QUÉBEC 
DISTRICT DE MONTRÉAL

COUR SUPÉRIEURE
NO 500-04-003743-839 
DAME IRÈNE MASSÉ

Demanderesse

YVES ROY
Défendeur

PAR ORDRE DE LA COÜR ’
Le défendeur, est par les présentes, requis 
de comparaître dans un délai de trente 
jours suivant la dernière publication Une 
copie du bref d'assignation et de la décla­
ration a été laissée a son intention au 
Greffe de la Cour 
MONTRÉAL, 30 septembre 1983

(s) Me Marcelle Aubry P A 
Protonotaire. CSM 

BOISCLAIR, KOZINA. DÉSY,
SASSEVILLE & LAFORTUNE 
4906 est, Boul Gouin 
Montréal-Nord, Qué H1G1A4 
Tel 326-6400 
Domicile élu
41 ouest, St-Jacques. 3ième 
Montreal. Qué

KHAC THANH LUU
Prenez avis que Khac Thanh Luu domicilié 
au 5191, Trans-lsland, Montréal, s'adres­
sera au ministre dé la Justice afin d'obtenir 
un certificat lui permettant de changer son 
nom en celui de Khac Thanh Martin Luu

Avis est par les présentes donné que la 
compagnie LES IMMEUBLES ÉLECTRA 
INC . constitué en vertu de la Loi sur les 
compagnies du Quebec et ayant son siège 
social dans la ville de Montréal, demandera 
au ministre des Institutions financières et 
Coopératives de la province de Québec 
d'accepter de la dissoudre conformément 
aux dispositions de la Loi des compagnies 
DATÉ à Montréal, ce 27e jour de septem­
bre, 1963

Diane Marcelin Laurin 
Secrétaire-trésorier

CANADA
PROVINCE DE QUÉBEC 
DISTRICT DE MONTRÉAL

COUR SUPÉRIEURE
NO- 500-05-011709-837 
CODE BD-1083
LA CAISSE POPULAIRE ST-ÉDOUARD 
DE FABREVILLE,

Demanderesse
-VS-

JEAN-CLAUDE THERRIEN,
Défendeur

PAR ORDRE DE LA COUR 
Le défendeur est par tes présentes requis 
de comparaître dans un délai de TRENTE 
(30) jours à compter de la présente publi­
cation.
UNE COPIE du bref et de la déclaration a 
été laissée à son intention à Montréal au 
Palais de Justice de MONTRÉAL.
PRENEZ DE PLUS AVIS qu'à défaut par 
vous de signifier ou déposer votre compa­
rution ou contestation dans les délais sus­
dits la demanderesse procédera à obtenir 
contre vous, par défaut un jugement 
LAVAL. CE 22 septembre 1983 
DUFOUR, FRADEHE 
PROCUREURS

"Avis est par les présentes donne que le 
contrat en date du 21 septembre 1963 par 
lequel LE GROUPE MORROW INC a trans­
porte et cédé toutes ses dettes de livre pré­
sentes ou futures a la Banque de Montréal, 
a titre de garantie, a été enregistré au bu­
reau de la Division d'enregistrement de 
Montreal le 29 septembre 1983, sous le nu­
méro 3404429
Banque de Montréal, le 3 octobre 1983 "

"PRENEZ AVIS" que Location Giguère Inc 
s'est adressée à la Commission des Trans­
ports du Québec dans le but d'obtenir le 
permis spécial de transport suivant Loca­
tion à court terme de véhicules de prome­
nade a 430 boul St-Germain ouest. Ri- 
mouski. Location à court terme de camions, 
tracteurs, remorque et semi-remorque a 
l'exception dé tout véhicule de type citerne, 
a 430 boul St-Germain ouest. Rimouski 
Tout intéressé peut introduire une opposi­
tion ou une intervention dans les cinq (5) 
jours de la 2iéme publication du présent 
avis dans ce journal 
Premiere publication 6 octobre 1983 
Deuxieme publication 7 octobre 1983

ME ANDRÉ ROCHON 
Proc, de la requérante

Prenez avis que, Transport Maurice Lussier 
Ltee, 210 St-Alexandre, Napierville, Qué­
bec, ainsi que Ghislain Berteau. 354 Col­
lins, C P 282, Farnham, Québec, s'adres­
seront à la commission des Transports du 
Quebec dans le but d'obtenir le permis sui­
vant Transport restreint-remorquage seu­
lement-contrat Transport par remorquage 
pour tirer les remorques et/ou semi-remoî.- 
ques vides ou chargées de Les Transports 
Gilles-Robert Ltée permis No-M-305-141 qui 
agira comme voituner-roulier Ce service 
sera effectue selon toutes les clauses du 
permis du roulier A titre de routier de­
mande un permis de courtier réciproque 
Tout intéressé peut faire opposition (5) cinq 
jours suivant la derniére'publication de cet 
avis
Première publication- 5 octobre 1983 
Deuxieme publication 6 octobre 1983

appel d’offres
Gouvernement du Québec 
Ministère de l'Éducation
Direction généraie 
des moyens d enseignement

Projet; ENTRETIEN D AÉRONEFS
Numéro du proie!' P-3250
Traduction, adaptation, publication et distribution d un manuel d enseignement 
destine aux eleves du collegial inscrits aux programmes Techniques de fabrica­
tion (280 01 ). Entretien d aeronefs (280 03| et Avionique (280 04)
Pour être admis a soumissionner, il faut
1 — soit être

• une personne physique qui exerce au Quebec, pour son propre compte 
le metier d éditeur bona fide et qui est de citoyenneté canadienne rési­
dant au Quebec.

— soit être
• une personne morale qui exerce au Quebec le metier d éditeur bonafide 

SI
al dans le cas dune corporation a fonds social, toutes les actions de 

son capital-actions sont la propriété d une ou plusieurs personnes de 
citoyenneté canadienne qui sont domiciliées au Québec et si tous 
ses administrateurs et dirigeants sont des citoyens canadiens domicilies 
au Quebec,

b) dans le cas dune corporation sans fonds social, tous ses membres 
sont des citoyens canadiens domicilies au Quebec, et 

cl de I avis du Ministre, elle n est pas I obiet d un contrôle direct ou indi­
rect par une ou plusieurs personnes qui ne sont pas citoyens canadiens 
résidant au Quebec.

2 — être en possession d un exemplaire du cahier de soumission,
3 — déposer une garantie avec la soumission soit un cautionnement de soumis­

sion de 10 P 100 du montant demande au ministère de (Education du 
Quebec, soit un cheque vise de 5 p 100 du montant demande au minis­
tère de I Education du Quebec

On peut se procurer le cahier de soumission en faisant parvenir un chèque 
de 10 $ (non remboursable), établi a I ordre du ministre des Finances du Quebec 
a I adresse suivante 
Ministère de I Education
Direction generale des moyens d enseignement 
Division des ressources financières 
600. rue Fullum. 4® etage 
Montreal (Quebec)
H2K 4L1
La reunion d information se tiendra le leudi 20 octobre 1983, a 10 h, a la salle 
3 8. 3® etage
Les soumissions scellees doivent parvenir a la même adresse, a I attention de 
M Paul Gosselin, au plus tard le leudi 17 novembre 1983, avant 10 h 30 
Louverture et (analyse des soumissions suivront immédiatement à la salle 3 8, 
3® etage
Le ministère ne sèngage à accepter aucune des soumissions, même 
la plus basse.
Le sous-ministre,
JACQUES GIRARD

Québec n n

a Hydro-Québec

APPELS D’OFFRES
AIN.38072.F 

1er novembre 1983

20RDINATEURS DE 
GRANDE PUISSANCE. 

44 UNITÉS DE DISQUES 
MAGNÉTIQUES ET LEURS 

14 CONTROLEURS

Garantie de soumission; 
200 000 $

SPC.33067.F 
1er novembre 1983

UN ENREGISTREUR 
CHRONOLOGIQUE 
D’EVENEMENTS,

UN ENREGISTREUR DE 
FRÉQUENCE

DMG.35132.F 
25 octobre 1983

31 200 000 FEUILLES DE 
PAPIER BLANC POUR 

PHOTOCOPIEURS

Garantie de soumission; 
20 000 $

Garantie de soumission:
10 000$

Les conditions de chacun des appels d'offres sont definies dans un document qui peut être 
obtenu gratuitement, du lundi au vendredi inclusivement, de 8 h 30 à 16 h 30. a l'endroil sui­
vant

HYDRO-QUÉBEC 
SERVICE ACHATS 

7e ÉTAGE
75 OUEST, BOUL. DORCHESTER 

MONTREAL, QUÉBEC 
H2Z 1A4

Les soumissions seront reçues )usqu'a 10 h 30 (heure de Montreal), a la date indiquée ci- 
dessus Pour être admis à soumissionner, il faut obtenir le document d'appel d oUres 
directement de l'endroit susmentionné
Les soumissionnaire doivent fournir une garantie égale au montant susmentionné ou a 10% 
au moins du grand total de leur soumission La garantie pourra être sous la forme d un che­
que visé ou d'un cautionnement fourni par une compagnie d assurances 
Hydro-Québec se reserve le droit de rejeter toute soumission
Pour tout renseignement supplémentaire, on peut communiquer avec le service Achats a 
(514) 289-2525
Le directeur. Approvisionnement 
Roger A Labrie ’

cophone depuis la disparition 
de L’Evangéhne.

Le premier ministre a 
aussi dit que son gouverne­
ment s’était sérieusement in­
téressé à une seconde pro­
position soumise par un édi­
teur du nord du Nouveau- 
Brunswick, désireux lui aussi 
de lancer un quotidien fran­
cophone.

Cependant, la proposition 
soumise par M. Alphée Mi- 
chaud, de Caraquet, « ne ré­
pondait pas aux critères éta­
blis par le gouvernement 
pour remplacer L'Evangé- 
Iine«, a confié M. Ilatfield.

M. Michaud, qui est pro­
priétaire d’un hebdomadaire 
et d’une station de radio, dé­
sirait obtenir un prêt de 
$700,000 garanti par le gou­
vernement de Fredericton. 11 
affirme encore qu’en dépit de 
ce revers, son quotidien ver­
rait le jour avant la fin de 
l’année, vraisembaleblement 
avant la fin d’octobre.

Le journal projeté par M. 
Michaud serait publié à Ca­
raquet, localité située dans le 
nord du Nouveau-Brunswick, 
une région à forte prédomi 
nance acadienne.

Voir aussi en page 14

Avis est par les présentes donne que la 
compagnie IMMEUBLES GALVA LTÉE, 
constituée en vertu de la Loi sur les com­
pagnies du Québec et ayant son siege so­
cial dans la ville de Montréal, demandera 
au ministre des Institutions financières et 
Coopératives de la province de Québec 
d'accepter de la dissoudre conformement 
aux dispositions de la Loi des compagnies 
DATE a Montreal, ce 27e jour de septem­
bre, 1983

DIANE MARCELIN LAURIN 
Secrétaire-trésoriere

Prenez avis que Transport S Pasquale Inc. 
41 du Collège, Delson, Lapraine, P Q. s'a­
dressera à la Commission des Transports 
du Québec afin d'obtenir l'autorisation de 
transférer le permis de camionnage en vrac 
pour la région 06, portant le numéro 
M-509447-001 en faveur de Réjean Mailhot 
faisant affaires sous le nom de "Excavation 
R Mailhot Enrg ", 1100 rue Barbeau, Ville 
Côte Ste-Cathenne, P Q Toute personne 
intéressée peut intervenir ou s'opposer à la 
présente demande dans les cinq jours sui­
vant la dernière publication, en s'adressant 
à la C T Q
Parenteau, Boucher & Associés 
1ère publication jeudi, le 6 octobre 1983 
2eme publication vendredi, le 7 octobre 
1983

ÂV^

PRENEZ AVIS QUE les requérants. RO­
BERT GIROUX et ANGELO MARRA, s'a­
dresseront à la Commision des Transports 
du Québec, afin d'être autorisés à agir 
comme voiturier remorqueur, pour tirer les 
remorques et/ou semi-remorques vides ou 
chargées, propriété ou en possession lé­
gale de TRANSTERM EXPRESS INC . dé­
tentrice du permis M-305529, laquelle à titre 
de roulier demande un permis de courtier 
réciproque
Tout intéressé peut introduire une interven­
tion ou une opposition dans les cinq (5) 
jours qui suivent la deuxième parution dudit 
avis en s'adressant à la Commission des 
Transports du Québec. 505 est, rue Sher­
brooke, Montréal, Québec, H2L1K2 
1ère publication le 6 octobre 1983 
2ième publication le 7 octobre 1983

PAQUEHE, PERREAULT, RIVET,
TRUDEAU & ASSOCIÉS 

par Adrien R Paquette/ Procureur

CANADA
PROVINCE DE QUÉBEC 
DISTRICT DE MONTRÉAL

COUR PROVINCIALE
NO 600-02.051262-835 
SOCIÉTÉ DES LOTERIES ET 
COURSES OU QUÉBEC,

demanderesse
-vs-

OLGA GRECO.
liâfAnHorûccfi

IL EST ENJOINT à la défenderesse OLGA 
GRECO, à l'intention de laquelle une copie 
du bref et de la déclaration a été laissée 
pour elle au greffier de cette Cour, de com­
paraître dans un délai de trente (30) jours 
MONTRÉAL, le 3 octobre 1983

(S) DOMINIQUE DI6ERNARD0 
PROTONOTAIRE ADJOINT 

Mes OGILVY. RENAULT 
AVOCATS DE LA DEMANDERESSE

CANADA
PROVINCE DE QUÉBEC 
DISTRICT DE MONTRÉAL

COUR PROVINCIALE
NO 500-02-003567-836 
J PAPPAS INC,

C
ELIAS PSYRRIS (LA CITÉ RESTAURANT), 
autrefois au numéro 350 Prince Arthur 
ouest, et maintenant introuvable,

-et-
VILLE DE MONTRÉAL

Opposante
Il est enjoint au défendeur ELIAS PSYRRIS 
(LA CITÉ RESTAURANT), à l'intention du­
quel une copie de l'opposition afin de con­
server (604 C P C ) a été laissée au greffe 
de cette Cour, de comparaître dans un dé­
lai de 30 jours.

Me Marcelle Aubry, protonotaire-adjoint 
de la Cour Provinciale 

Peloquin, Allard et Lacroix 
275 rue Notre-Dame est.
Montreal
Procureurs de l'opposante.

TAKIAHA
PROVINCE DE QUÉBEC 
DISTRICT DE MONTRÉAL

COUR SUPÉRIEURE 
NO 500-05-012155-832 
COMMISION DES NORMES DU TRAVAIL 

Partie demanderesse
—VS—

PROMO LOISIRS DE MONTRÉAL INC.,
Partie défenderesse 

PAR ORDRE DE LA COUR 
A PROMO LOISIRS CE MONTRÉAL INC , 
défenderesse
Vous êtes par les présentes requise de 
comparaître dans un délai de trente (30) 
jours à compter de la présente publication 
Une copie de la déclaration, du bref d'as- 
signatio'i et de l'avis selon l'art 119a CPC a 
été laissée au greffe de cette Cour à votre 
intention
VEUILLEZ AGIR EN CONSÉQUENCE 

MONTRÉAL, ',e 3 octobre 1983
RONALD CHASE 

Protonotaire adjoint
Meô Juneau & Associés
a/s Me Murielle Bélisie
2, Complexe Desjardins 0 P ’30
MONTRÉAL, P Q
T6I 873-4947, poste 271

rAKJADA
PROVINCE DE QUÉBEC 
DISTRICT DE MONTRÉAL

COUR SUPÉRIEURE
NO 500-05-012941-835 
BANQUE NATIONALE DU CANADA,

Créancière hypothécaire, 
—VS—

MAURICE KARAVASILIS,
Débiteur hypothécaire, 
et~”

DAME MAURICE KARAVASILIS.
M LE REGISTRATEUR AU BUREAU 
D'ENREGISTREMENT DE VERCHÉRES,

Mis-en-cause
PAR ORDRE DE LA COUR 

A MAURICE KARAVASILIS. débiteur et 
hypothécaire et DAME MAURICE 
KARAVASILIS, mis-en-cause 
PRENEZ AVIS que des copies d'un avis se­
lon l'art 1040 A du code Cfvil et affidavit ont 
été laissées au greffe de cette Cour à votre 
intention
VEUILLEZ AGIR EN CONSÉQUENCE 
MONTRÉAL, ce 3 octobe 1983

ME MARCELLE AUBRY 
Protonotaire adjoint 

Mes De Grandpré. Deschèr>e8 & Ass 
2501 Tour de la Bourse 
Place Victoria 
MONTRÉAL. PO 
Tél 878-4311

LOI SUR LE CHANGEMENT 
DE NOM ET D'AUTRES 

QUALITÉS DE L'ÉTAT CIVIL 
. (SQ 1965, c 77 et mod)

AVIS
AVIS EST DONNÉ QUE IGNACE MURPHY, 
sergent detective a la retraite, domicilié au 
8754 de la rue Marcel-Cadieux, en la ville 
de Montreal, province de Quebec, s'adres­
sera au Ministre de la Justice pour obtenir 
un certificat changeant son nom ed'celui 
de IGNACE RAYMOND MURPHY 
SIGNÉ a Montreal, ce vingt-deux (22) sep­
tembre mil neuf cent quatre-vingt-trois 
(1983)

Normand Belanger, notaire. 
Procureur du requérant

CANADA
PROVINCE DE QUÉBEC 
DISTRICT DE MONTRÉAL

COUR SUPÉRIEURE
NO 500-05-012350-839 
BANQUE NATIONALE DU CANADA

Partie demanderesse 
—vs—

SONEOIA LTÉE,
WILFRID LAMOUREUX,

Parties défenderesses 
PAR ORDRE DE LA COUR 

A SONEDIA LTEE & WILFRID 
LAMOUREUX
Vous êtes par les présentes requis de com­
paraître dans un délai de quinze (15) jours 
a compter de la présente publication 
Des copies de la déclaration, du bref d'as­
signation et de l'avis selon l'art 119a CPC 
ont été laissées au greffe de cette Cour à 
votre intention
VEUILLES AGIR EN CONSÉQUENCE 
MONTRÉAL, ce 4 octaobe 1983

RONALD CHASSE 
Protonota're adjoint

Mes Leduc. Lebel
1390, rue Sherbrooke ouest «260
Montréal. P Q
Tél 849-6023

CANADA
PROVINCE DE QUÉBEC 
DISTRICT DE LONGUEUIL

TRIBUNAL DE LA JEUNESSE
NO 505-43-000074-839 
ORDONNANCE D'ASSIGNATION ET DE 
SIGNIFICATION PAR AVIS PUBLIC 
ART 139Cpc 
A Claudette McSWEEN 
Considérant la demande formulée par re­
quête en date du 15 septembre 1983, la 
Cour ordonne à l'mtimée de comparaître au 
Greffe du Tribunal de la Jeunesse. 201 
Place Charles Lemoyne, Longueuil, dans 
un délai de trente (30) jours, à compter de 
la publication de la présente ordonnance, 
pour è*re informé sous réserve des restric­
tions legales prescrites de la demande dont 
le Tribunal de la Jeunesse est saisi concer­
nant l'adoption de Joseph Robert Yves 
D'ANJOU, né le 24 décembre 1970, et pour 
y donner ou refuser son consentement 
A défaut par l'intimée de ce faire, le Tri­
bunal pourra procéder dans l'instance sans 
autre avis

Hélène Desjarlais, 
Greffier-adjoint 

BERNIER. COUSINEAU & ARCHAMBAULT 
Procureurs des requérants

CANADA
PROVINCE DE QUÉBEC 
DISTRICT DE LONGUEUIL

TRIBUNAL DE LA JEUNESSE
NO 505-43-000074-839

ORDONNANCE D'ASSIGNATION 
ET DE SIGNIFICATION 

PAR AVIS PUBLIC ART 139Cpc 
A Yves D'ANJOU
Considérant la demande formulée par re­
quête en date du 15 septembre 1963, la 
Cour ordonne à l'intimé de comparaître au 
Greffe du Tribunal de la Jeunesse, 201 
Place Charles Lemoyne, Longueuil, dans 
un delai de trente (30) jours, à compter de 
la publication de la présente ordonnance 
pour être informe sous reserve des restric­
tions legales prescrites de la demande dont 
le Tribunal de la Jeunesse est saisi concer­
nant l'adoption de Joseph Robert Yves 
D'ANJOU, né le 24 décembre 1970, et pour 
y donner ou refuser son consentement 
A défaut par t'intimé de ce faire le Tribunal 
pourra procéder dans l'instance sans autre 
avis

Helène Desjarlais, 
Gretfier-adjoint

COPIE CONFORME 
Procureurs des requérants

VENTE DE 
LIQUIDATION

Cantons de Rawdon
régulier $5,000. 

maintenant $1,250. 
33,000 pi.’

'terrain de construction" 
chemin privé, 3 lacs

Appelez 656-5126 /
7 jours 7-10-83

•(innoncei cLaiiéei 286-7200

■ Ameublement ■ Demandes d'emploi ■ OHres d'emploi

Liquidons succe$SK>n Salle a manger 9 mcx. 
tapis Kerman 9x12'. cc avec lit 'kmg ser­
vice a the Royal Crown Derby patron Iman. 
service a dîner complel pour 12 Mmion. me- 
nagere sterling pour 12. service à thé et cafe 
Sterling 3 bergeres style Louis XV tables 
lampes saufa broderies, eic 15350 Bernard 
app 27,271-8535 de 10 h a 19 h 11-10^

MOBILIER de salon Skiar. divan ei fauteuil 
neufs Prixredtiit 523-3690 07-l()-83

MOBILIER de chambre à coucher, 3 mor­
ceaux très propre Prix réduit 523-3690 07- 
10-83

table de cuisine antique frange ouvragée 
(chêne) 1 futon base et housse. 4 chaises 
Amisco (tubulure acier et coussins) François 
524-8826 849-7179 7-16B3

I Antiquités

PAMAHA
PROVINCE DE QUÉBEC 
DISTRICT DE MONTRÉAL

COUR SUPÉRIEURE 
(Division des Divorces)

NO 500-12-128232-836
LUIS AMADOR SANCHEZ MAZZACHODI.

Requérant
■VS-

ROSA DE LOURDES CACERES ORTEGA.
Intimée

PAR ORDRE DE LA COUR 
L Intimée est. par les présentes, requise de 
comparaître dans un délai de SOIXANTE 
(60) jours de la présente publication Copie 
de la requête en divorce a été déposée à la 
division des divorces, à son intention 
Prenez de plus avis qu'a défaut par vous de 
signifier et de déposer votre Comparution 
dans les delais susdits, le requérant pro­
cédera à obtenir contre vous, par défaut, 
un jugement de divorce accompagné de 
toute ordonnance accueillant les mesures 
accessoires
MONTRÉAL, le 23 septembre 1983

(S) DOMINIQUE DIBERNARDO, P A 
PROTONOTAIRE CSM 

ME FLORENT PHILIBERT 
BÉLANGER. LEDUC & ASS 
6650 est. rue Sherbrooke 
Montréal H1 NI El

I Terrains à vendre

CE SOIR
JEUDI 6 octobre 1983 

VENTE AUX ENCHÈRES 
ANTIQUITÉS FRANÇAISES 
HÔTEL DES ENCANS DE 

MONTREAL
lEGOR DE ST-HIPPOLYTE 
commissaire-pnseur 

Meubles du I8e et I9e siècles, 
sièges, tapis orientaux anciens, 
pendules bronzes, poupées (ju­
meaux, Haibig, Limoges, etc ). 
bijoux fantaisie, affiches ancien­
nes. cannes de collection, ar­
genterie. faïences, porcelaines 
et quelques MEUBLES ET OB­
JETS QUÉBÉCOIS y compris 
deux encoignures, piano Stem- 
way quart de queue 
HÔTEL DES ENCANS DE 

MONTRÉAL,
4521 boul. St-Laurent 

(au nord du bout. Mt-Royai), 
tél.: 849-2505 

La Gazette de l'Hôtel des En­
cans, disponible par abonne­
ment a cette adresse vous ren­
seignera sur les prochaines 
ventes à l'Hôte! des Encans de 
Montreal mu-i

DÉCAPAGE de meubles et boiseries, finition 
et traitement du bois Tel 642-8278 8-19-83

PIN 18e, 19e siècle Quebec, choix exception­
nel d'antiquites québécoises très bonne re­
duction Eastman (514) 297-3263 11-10-83

■ Appartements/Logements

C D N — Fendall. près Univ, haut duplex, 
7W. 2 c c , chauffé garage, libre 1er nov 738- 
3964 11-10-83

LONGUEUIL. grand 5V^, chauffe, entrees la- 
veuse/secheuse. libre, frais peint 659-7397, 
632-1335 6-10-83

CENTRE — Bas triplex, spacieux, 8'/^. équipé, 
rénové, victorien, baywindows, varatane, pro­
che Bern Soir 845-5623 17-10-83

PRÉS U deM — Haut duplex, 8*/z, chauffe, 
garage, cuisine rénovée, 2 sb. $650 731- 
5731,392-5483 6-10-83

AVONS plusieurs appartements de luxe et 
condos Tél de9hâ 18h 526-1261 2-11-83

C 0 N adj ' Outremont bas duplex 5'/; 
chauffe garage possibilité partager bureau 
sous-sol 737-5759 11-10-83

HOTEL DE VILLE près Carre St-Louis. 3'/;, 
$260 plus chauffage electrique Appelez 845- 
8386 7-10-83_________________________

ROSEMONT lere Avenue, bas duplex SV?, 
gens paisibles, espaces verts libre. $345 
apres I8h 376-2841 6-10-83

APP LUXUEUX Très grand 5'/i complètement 
rénové Plalond élevé très éclairé, avec ter­
rasse et puit de lumière Tapis de couleur au 
choix du locataire 600$. mois 4225 St-Denis. 
644-3261 11-10-83

GRAND LUXÉ Calme, Appadement 2 elages, 
8 pieces, 4 c c rénové, près Carre St-Louis, 
chauffe, autres commodités 850$/mois 288- 
5903 (entre midi et 18h), en matmee 845- 
9011 18-10-03

RUE LAVAL près Carre St-Louis, Vh entière­
ment rénové 725 $. mois * chauffage 521- 
4798 22-10-83

ROSEMONT 26e av 3’/? rénové chauffage 
electrique. personne seule/références 200$ 
'mois Apres 18h, 725-7362 7-10-83

OUTREMONT 95 McNider près Laurier Grand 
5'/i. 2 s b, 2 ascenseurs, service de concier­
gerie. disponible maintenant, tél 271-9458. 
342-5401 8-10-83

I Appartements/logements

LA CITE — spacieux 1\^. à sous-louer, nov à 
mars 84 $375 00 Rens 287-9579 08-10-83

FACE U de M — Haut duplex, l'h, rue tran­
quille. cuisine rénovée, pnx a discuter 737- 
4362 17-10-83

C D N — grand Vh. Van Horne près Decelles, 
poéle-refrigérateur. taxes d'eau inclus, libre 
immédiatement Mme Lemieux 733-5114 15- 
10-83

N DG — Bas duplex 5V^, inst laveuse-sé­
cheuse, rangement au sous-sol, garage, cour, 
$410/mois non chauffé 488-8482 11-10-83

PRÈS PARC LAFONTAINE luxueux 12 pie­
ces, rénové, $650 /mois, non chauffé Apres 
19 h 522-5880 11-10-83

N D G — Bas duplex, 6!6. foyer, boiseries, 
calme. Ires propre $650 chauffé 484- 
2004 08-10-83

■ Bureaux à louer

BUREAUX aménages à louer, approx 1800 
pi rue St-Denis près Métropolitain, disponi­
bles 1er nov , tél 387-5072 14-10-83

2 BUREAUX a louer, meublés, service de te­
lephone. pas de bail, location, Decane et Mé­
tropolitain Demande Sylvie 340-1226 6-10- 
83

BUREAUX professionnels, 1.500 pi \ refaits à 
neuf, près métro Laurier 844-3663, 256- 
7227 29-10-83

■ Chalets à louer

ST-OONAT. La Sablière, 2 c c. foyer, chauf­
fage électrique près Mont-Garceau. saison 
$2,000 271-5673 7-10-83

STAGIAIRE EN ARCHI­
TECTURE cherche de 
toute urgence emploi lié 
de près ou de loin à sa 
formation En son «Æ

683-0182

SECRÉTAIRE |undK]ue bilingue, mm 10 ans 
d experience droit matrimonial 644- 
3077 12 1 0-63

BESOIN de consultantes temps plem ou par­
tiel avec une compagnie au grand coeur en­
trainement el matériel de travail gratuit Tél 
588-4926 11-10-63

I Professionnel

GÉOGRAPHE eftectuerait travaux de carto­
graphie el graphiques Travail soigne Soir 
273-3721 8-10-83

■ Déménagement

CONSEILLER en petits et gros déménage­
ments Jean-Paul 676-0730 J N 0

ACCEPTERAIS déménagements de tous gen­
res Spécialité appareils électriques Assuran­
ces Telephone253-4374. JNO

A BAS PRIX appelez Pierre Déménagements 
en tout genre estimation gratuite 937- 
9491 JNO

DISPONIBLE en tout temps déménagements 
Spécialité cuismiere reingeraleur Local lon­
gue distance emballage entreposage assu- 
*ancecomplete 253-3275 JNO

■ Divers

COUCHETTE Lepine en pin naturel, excel­
lente condition et accessoires. 2 sieges 
daulo Tel 435-3298 8-10-83

ROBE DE MARIÉE neuve modèle Pronuptia 
5 ans $450 466-9824 apres 16h 8-10-83

LE DOYEN
TRADUCTIONS
Français — Anglais 

Allemand — Espagnol 
Redaction — Révision 
CURRICULUM VITAE

282-0938
1232 rue St-Denli

8 10-83

I Propriétés é vendre

Très belle maison piè­
ces sur pièces. 19e siè­
cle, 22' X 31', plancher 
2e étage en pin, pour re­
construction. Tél. (819) 
425-8531 le jour, (819) 
425-2283 le soir 11-10 83

Entrepreneurs

BIJOU de chalet près Mont-Tremblant, bord 
lac Supérieur site. uperbe, 61^. tout compris. 
$3,500 hiver 284-9208 ou 1-819-668- 
5552 11-10-83

MONT-TREMBLANT Chalet peut recevoir à 
coucher 8 pers 1 nov au 30 avril/1500$ 
(819)425-7428 11-10-83

■ Commerce à vendre

RESTAURANT BAR bien situé centre-ville rue 
Bishop Ventes annuelles 600,000$ Capacité 
140 avec gazebo. 95 sans gazebo Pnx né­
gociable avec ou sans bâtisse 932-0592 482- 
3247 11-10-83

■ Copropriétés à vendre

PARIS — Particulier vend semaine temps 
partage' avril - mai. durant Foire de Pans, im­
meuble luxueux Prix exceptionnel M Pernet 
374-5744 07-10-83

OUTREMONT. 6!6. très ensoleillé. Bernard et 
Dollard, discrètement rénové, très bon état, 
balcon, $60,000 Tél soir-270-5424 11-10- 
63

NDG Wilson entre Sherbrooke et De Maison­
neuve Haut duplex 7W. boiseries, foyer puit 
de lumière. 60.000$ après 16 h 
46607832 06-10^

PLATEAU Mont-Royal magnifique tnpiex de 
style victorien seulement $70,000 521- 
2624 07-10-63

CXiTREMONT 5Vi, CO-propriété dans triplex, 
partiellemeot rénové Rue Ouerbes près Lau­
rier 276-6840 1-11-63

RENOVATION i CONSTRUCTION GLEETON 
ENR — Tous genres de renovation et cons­
truction Tél 352-1366 11-10-83

Fermes à vendre

I
GENTLEMAN FARMER
50 arpents maraîchers, 
érablière, grange, ruis­
seau Maison neuve Mi­
rabel $240 000 A. Cro­
teau 382-4330.

LE PERMANENT 
COURTIER

10 H.i

I Hébergement

MAISON STE-URSULE au coeur du Vieux 
Québec Chambres avec cuisine Pnx réduits 
$15 et plus Res (416)694-9794 11-16-63

I Hôtellerie

MONTRÉAL, ONTARIO, OUEST CANADIEN, 
FRANCE SUISSE, ITALIE, etc etc êtes- 
vous intéresses'^ Si vous travaillez dans l'hô- 
tellerie venez nous voir MJP 35(75 St-Laurent, 
844-2397 (frais) 8-1683

I Logements

■ Propriétés à vendre

CANTONS DE LEST, près Lac Massawipi. 
maison a vendre 8 pieces, complètement ré­
novée sur 2 acres (819) 8^5797, (819) 076- 

’ 5415 11-1683

, REPENTIGNY bungalow de 18 ans, sous-sol 
' fini, grand terrain $56 000 581-9744 11-16-

63

I CENTRE-VILLE Beau cottage l'h pieces En- 
I tierement rénové patio cause depart Prix 
' 135,000$, 845-4991 7-1683

j KINGSBURY, vendre ou louer belle grande 
j maison de style atelier-garage. 3 acres boi- 
I ses tinancement avantageux long terme 
j 1-514-532-2455 7-1683

I C D N — Victoria, copropriété divisé haut de 
’ duplex pieces, entièrement rénove, 2 ga­

rages Nicole Boutay 487-3400. 481-4305 
Trust Royal courtier 6-1683

ST-BRUNO Concept architectural unique Ai­
res ouvertes spacieuses ensoleiliees Toit ca­
thédrale plafonds pm rouge de Californie 
planchers chêne 3 c c bureau 3 séjours, 2^6 
s b 2 loyers Terrain 17 095 pi vente pri­
vée Prix 196,000$ jour 287-9646 Soir et 
week-end 653-4120 7-1683

■ Services domestiques

RECHERCHE jeune femme pour demeurer et 
seconder mere de 3 entants Légers travaux 
ménagers Salaire a discuter ^teur Ville 
Mont-Royal 342-0667 7-t{V63

PERSONNE pour taire cutané a la maison et 
aider autres tâches ménagères Temps partiel 
737-5737 11-1683

COURT TERME meublés, superbe app mai­
sons, tout inclus. 6 à 12 mois Troc-Vacances. 
875-2577 14-1683

■ Locaux commerciaux

A LOUER REZ-DE-CHAUSSÉE RUE ST-DE­
NIS INF 842-5919.642-6764 07-16-83

I Société / Loisirs

I Maisons à louer

ESTÉREL — louer saison ou vendre Vue 
spectaculaire sur lac Masson. 3 c c , chemi- 
nee. 1'/; sb, tout équipé 738-4043, 1-228- 
2895 8-1683
-------------------------------------------------------------------------- I
LAC MEMPHREM4GOG, maison canadienne, [ 
vue sur le lac près pentes de ski, 3 c c. loyer. I 
garage, hiver 63-84, $3,500 plus chauffage | 
737-5360,1-819-843-7880 11-10-83 !

STE-ANNE-DES-LACS, 5 pièces loyer, 6 rue , 
des Érables, près pentes de ski 729-6413 
11-10-83 I

■ Propositions d'affaires

RECHERCHONS investisseurs serieux pour 
prendre part à un commerce de réparation 
nautique dans le cadre des GRANDS VOI­
LIERS 1984 (418) 659-4229 jour et soir 11- 
10-83

RENDEZ-VOUS...
est une agence de rencontre 

professionnelle Une interven­
tion discrète de notre part vous 
permettra de nouer des rela­
tions avec des gens sérieux 
Nous servons exclusivement 
une clientèle distinguée (Ca­
dres. professionnels, femmes 
el hommes d'affaires)
Pour une brochure ou une 
consultation gratuite, télépho­
nez au 282-0058 
1117 ouest, rus Sts-Cathsrlns 
Suits 108, Hsurss ds bureau:

1:00 PM è 6:30 PM 
_____________ 7-10-03

L...
-eezJiia

123 45678 9 10 11 12

Horizontalement
1 —Douleur au rachis
2— Mois — Frotter d'ail
3— Petite boucle. — A loi
4— Poisson d'eau douce — 

Mèche de cheveux re­
belle — Mammifère aux 
mouvements lents

5— Sécrétion de la bile
6— Métal précieux — Me­

sure Itinéraire anglo-sa­
xonne. — Volonté

7 — Silicate hydraté naturel 
de cérium — Variété 
d'argile

8— Qui peut être étiré
9— Ville d'Angleterre —Sa 

Sainteté — Petite mon­
naie

10—Qui causent la ruine par 
des dépenses excessives 
— Cjirome

11 —Notre-Seigneur. — Char­
mer

12—Terre entourée d'eau. — 
Faire le lézard

Verticalement
1 —Raccommoderai
2— Arbre. — Du verbe pou­

voir
3— Qui aime à taire souffrir 

— Substance produite 
par certains végétaux

4— Principale difficulté d'une

affaire — Reproduisons 
exactement

5— Qui n'est pas justifié
6— Décomposer un mot el on 

nommer successivement 
les lettres — Utilise

7— Du Latium. — Suffisam­
ment

8— Est couché. — Tour­
menta

9— Qcclusion intestinale. — 
Chlore — Indubitable

10 — Article espagnol — 
Noirs — Idem

11— Septième lettre grecque. 
— Me de rAllanliquo. — 
Variété d'argile.

12— Tromperie —Blasphé­
mer

Solution d'hier

r /YliO.R ÔIO' 
’‘PV.RMS 
4|/9M.Ë|N
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Le Devoir, jeudi 6 octobre 1983

L’information 
marque des points 
à Radio-Canada
par Jules Richard

l,a (liifclioii (lu service de rinforrtialioii à Kadio Ca 
nada est très heureuse des premiers sondages Neilsoii 
sur l'écoute des télésjiectateurs, <jui viennent d'être 
rendus publics Ces sondages, qui rendent compte de la 
jnemière semaine de programmation seulement — du 
12 au 18 septembre —, insjiiraient les plus grandes 
craintes à la haute direction en raison des nombreux 
changements apiwrtés au traitement de l'infoi mation

l.e directeur de l’infoi mation, M Pierre O'Neil, a dé­
montré, chiffres et tableaux ù l'appui, que l'information 
à Uadio-Canada ne se porte jias trop mal, loin de là 
Avec le créneau de fin de soirée ( /,e Téléjournul. Le 
Vomi), on a accru de 7 % la jrart d'auditoire jrar rairjrort 
à la même jrériode l'an dernier Le Téléjourmili\e 22 h 
entraîne avec lui 667.000 téléspectateurs, jrar rairiiort à 
446,000 à la même heure l’aniiée dernière On note ce­
pendant un léger fléchis.sement à partir de 22 h liO ( Le 
Vomi). .OTi.tKK) télésjrectateurs mais avec toutefois une 
part de 40 % de l'auditoire francojrhone, ce qui est 
(juand même a|)[)réciable

La meilleure jiériode d'écoute d«‘ l'information à Ha- 
dio-Canada demeure en début de .soirée. ( 'e Soir, à 18 h, 
conserve une moyenne de 782,000, ce ijui constitue une 
augmentation jiar rajijiort à l'an dernier On sait que 
Radio Canada a longuement hésité entre le début et la 
fin de la soirée jrour la programmation de son grand 
maga/ine d'information On a finalement opté pour des 
émi.ssions jilus légères en début de soirée (qui rappor­
tent d'ailleurs [)as mal en terme de cote d'écoute), mais 
je demeure jieisuadé qu’un grand magazine d'informa­
tion trouvei ait très bien sa jilace à 10 h Le nouveau cré­
neau du midi, l’rernière Kdition se com|)orle assez bien 
avec une moyenne de 16.'i,000

Les analystes de Radio-Canada ont noté une baisse 
d'écoute de 6 % de la télévision francophone par rap- 
()ort à la même période l'année dernière. La tempéra­
ture exceptionnelle qu’on a connue en .septembre où la 
désertion du public vers la télévision anglophone poui - 
rait exjiliquer ce [ihénomène, ce n’est toutefois qu’à la 
lumière des résultats des sondages BBM, prévus à la 
mi décembre, que l’on |X)urra en savoir un peu plus sur 
le sujet Même si Radio-Canada est aussi touché par 
cette bais.se d’écoute générale de la télévision franco­
phone, elle a quand même augmenté de 1 % sa part 
d'auditoire comjiarativemenl à .septembre 1982

Dans tout ce labyrinthe de chiffres et de données, 
c’est encore les téléromans qui accaparent la gros.se 
part du gâteau Au hil pmiide des 10 émissions les plus 
pojiulaires à Radio-Canada, on retrouve en tête. Terre 
Uiimiune avec une densité de 1,780,000 suivi immédia­
tement du nouveau téléroman Voivre et Sel avee 
1,694,000 (les prochains .sondages diront s’il s’agit d’une 
simple curiosité de première semaine) Court-Circuit, 
la fantaisie du dimanche soir qui a remplacé Métro- 
Boulot Dodo déliasse déjà le million

Kinalement, ces résultats démontrent aussi que les 
deux meilleurs .soirs d’écoute à la télévision de Radio- 
Canada, en termes de rentabilité, demeurent le lundi et 
le dimanche et (pie 72 8 % du volume d’écoute des émus­
sions du réseau de Radio Canada va à des émussions ca­
nadiennes

Si l’on .se guide eussentlellement sur les cotes d’écoute 
pour fixer la programmation à la télévision, on n’a pas 
fini de consommer des téléromans et des variétés au 
cours des années à venir

Michel Rivard
Jamais à la mode, mais jamais démodé

par Mireille Simard
Michel Rivard est folle­

ment amoureux D'une 
I e m m e e x t r a ordinaire, 
comme il .se doit Dejiuis qua- 
lie uns. cette passion qui s’é- 
ci it au III du (juotidien lui ap­
porte bonheur et sérénité 
Cet ancien habitué des bars 
jiiélèie maintenant le calme 
de sa maison à l’animation 
artilicielle de son ancienne 
tanière

« Il y a moins de boucane 
et pas de Idée devant la porte 
des toilettes pour aller snif- 
ler de la coke' exjilique-t-il 
en riant Kt les gens (jue 
j'aime viennent me visiter 
chez moi »

\près un silence musical 
de ipiatie ans, le chanteur re- 
\ lent avec un nouvel album 
intitulé Siiuvutfe. Un album 
intimiste, plus rythmé que 
ses jirécédents, moins her­
métique (jue De Longueuilà 
Berlin Des textes merveil­
leusement lignolés, des mu- 
sKjues simples et belles, un 
ton leutré qui s’insinue jus- 
(ju'au trélonds de l’âme. 
,\vec Michel Rivard, on entre 
de jilairi-pied dans un univers 
chaleureux où l’émotion fil­
tre à fleur de peau Avec lu(, 
011 vit les al fi es d'' 'a ferrne- 
ture de Shefferville, on se 
ballade dans les entrailles 
mé|)ri.sées d’une planète qui 
meurt et on se glisse, à pas

Michel Rivard

de louj), dans le microcosme 
d’une jungle affolée.

« .l’aune écrire des para­
boles, des choses petites, fa­
ciles à cerner II y a un côté 
intimiste à ce disque quand 
je parle de moi, de mes pro­
blèmes, alors qu’à d’autres 
moments, ce sont plutôt les 
réflexions d'un humain qui 
lève le doigt timidement et 
qui dit ■ « lley, ce que j’ai dé­
couvert, (ja pourrait peut- 
être vous intéresser! ». Mais 
je n’ai pas du tout envie d’ê­
tre dogmatique ou de prônej' 
des valeurs.»

Ce nouvel album, Michel 
Rivard a mis quatre ans à l’é­
crire, quatre années durant 
lesquelles sa vie a changé du 
tout au tout.

« ,lè ne .SUIS pas le premier 
à qui (;a arrive de passer le 
cap de la trentaine Mais

O C B F T
12.00 Premiere edition 
12.22 Telex arts
12.30 Allô Boubou
13.30 Au jour le jour 
14 30 Cinema

Parce qu il est mon ami avec 
Karen Black, Keir Oullea et Torn 
Oliver (Brit )

16.00 Bobino
16.30 Traboulidon
17 00 Robinson suisse
17.30 La vie secrete des animaux

18 00
18 25 
18.30
19 00
19 30
20 00

22.00
22.25
22 55
23 00 
23.10 
23.15 
23.45

Ce soir
Nouvelles du sport 
Avis de recherche 
Genies en herbe 
La vie promise 
Les Grands Films

Un drôle de llic avec Terence 
Hill ErnestBrognineetJoanne 
Dru (tt 80)
Le telejournal 
Le point 
La meteo 
Nouvelles du sport 
Telex arts 
A premiere vue 
Cinema

L amour en question avec An­
nie Girardot Bibi Anderson et Ml 
chel Gatabrut (Fr 78)

Œ) CFTM
12.00 Le 10 vous informe
12.30* Entre nous
14.00 Cine-quiz

De la part des copains’ Fr — If 
Coul 1970 Drame oolicier. avec 
Charles Bronson, L'v Ullmann Ja­
mes Mason et Jill Ireland

16.00 L Animatheque
16.30 Daniel Boone
17.30 Un monde insolite
18.00 Le 18 heures
19.00 Galaxie
19.29 La quotidienne
19.30 Bele-rive
20.00 Championnats de Baseball

Ligue Américaine
21.30 Michel Jasmin
23.30 Les nouvelles TVA
23.50 Le dix vous informe
24.00 Les sports
24.15 La couleur du temps
24.30 Drôles de dames

CD RADIO-QUÉBEC
18.00 Passe-Partout
18.30 Teleservice
19.00 Pierre Nadeau rencontre
19.30 Cinéaste a recran
21.30 Les travaillants
22.00 Les grandes maladies
22.30 Contre-jOur
23.00 Pierre Nadeau rencontre
23.30 Tele-Service

TVFQ (Câble)
12.30 Les jeux de 20 heures
13.00 Sports-ete
14.08 Intermede
14.30 Droit de question
15.30 L Academie des Neuf
16.04 Theatre de Bouvard
16.18 Les actualités régionales
17.00 L’ile aux enfants
17.20 Croque-vacances
17.45 Histoire d'en rire
18.00 Le bar de Tete
18.30 Des chiffres et des lettres
19 00 Aujourd'hui la vie
20.00 Les teux de 20 heures
20.30 Sports-ete
22.10 Droit de question
23.10 L Academie des neuf
23.45 Théâtre de Bouvard

23.59 Actualités régionales

ô c B M T
12.00 The Midday News 
12.10 Midday
12.25 Community Announcements
12.30 Wok with Van
12.58 Program Highlights
13.00 All my Children
14.00 Take Thirty from
14.28 Weather Report
14.30 Coronation Street
15.00 All creatures great and small
16.00 Do It for yourself
16.29 Newswatch 6
16.30 All in the family 
17 00 Happy Days
17.30 Three’s Company
18.00 Newswatch
19.00 Fame
20.00 Glen Gould plays Buch
21.00 Home fires
22.00 The National
22.25 The Journal
23.00 Newswatch Headlines and 

the National Update
23.05 Newswatch 
23.27 Barney Miller 
23.57 CBC Movie night

IB CFCF
12.00 Hi-Noon
12.30 Pulse 12
13.00 The Don Harron Show
14.00 Another World
15.00 General Hospital
16.00 Soap
16.30 Take a Break with Matthew Cope 
16.37 Family Feud
17.00 The Price is Right
18.00 Pulse
19.00 M*A*S*H*
19.30 The Littlest Hobo
20.00 1983 Baseball playoffs
23.00 CTV National news 
23.21 Pulse
24.00 Cinéma 12

Mar)orie Morningstar drama 
1958 Gene Kelly. Natalie Wood, 
Ed Wynn. Martin Balsam 

2.27 Second Feature
The Big Country" adv-western 

1958 Gregory Peck. Jean Sim­
mons, Charlton Heston 

4.10 The Waltons

ASTRO l;{327-5001)— Bambi 9hl0 
— La Idle escapade 7hi0 

ASTRO II:— Le sang du sorcier 7 h 
15 — Psychose II 9 h 00 

ASTRE III: — Octopussy 9 h 00— 
L homme des cavernes 7 h 15 

ASTRE IV. — Dan I mvicible 8h45 — 
Le camion de la mort 7 h 10 

BERRI I: (288-21 15) — Lesdieuxsont 
lombes sur la tete 12h 00 2h 00 4 h 
00 6 h 00 8 h00 10 h 00 

BERRI II: — L homme blesse 1 h 00 3 
h 10 5 h 20 7 h 30 9 h 40 

BERRI III: — L ete meurtrier 1 h 10 3 h 
40 6 h 25 9 h 00

BERRI IV:— Danton 1h 40 4 h156h 
50 9 h 30

BERRI V: — Le monde selon Garp 1h 
20 4 h 05 6 h 35 9 h 05 ' 

BONAVENTURE I: (861-2725)- The 
yüufig warriors 7 h 9 h

BONAVENTURE II: — Nightmares 7 
h 10 9h 10

BROSSARD I: (465-3851) - L ete 
meurtrier 7 h 00 9 h 25 

BROSSARD II: (465-3851) - Comme 
un papillon 7 h 50 — Contes pervers 
9 h 45

BROSSARD III: — Le sens de la vie se­
lon Monty Python 7 h 45 — 200 000 
dollars en cavale 9 h 35 

CARTIER-LAVAL: - (663-5124)- 
Les dieux sont tombes sur la tete 7 h 

00 9 h 00
CHAMPLAIN I:(271-1103)- Lesens 

de la vie selon Monty Python 8hÛ0 — 
200 OOOdoilarsen cavale 6h 25 9h 

45
CHAMPLAIN II: — Comme un papil­

lon 7 h 45 — Contes pervers 6 h 15 
9 h 30

CHÂTEAU I: (271-1103) - Ferme
CHÂTEAU II: - Ferme
CINÉMA LUMIÈRE: - Rox & Rouky

12h 2h 4h 6h 8h
CINEMA DE PARIS: - The gods 

must be crazy 12 h 50 2 h 55 4 h 55 7 
h 15 9h 15

CINÉMA PLAZA:- Dumbo 7h 15 
CINEMATHEQUE: (842-9763)- Le ti­

gre au Bengale 18 h 35— Le tombeau 
Hindou 20 h 35

CINEPLEX I: (849 4518) - The big 
Chili I2h 4h 6h 8h lOh 

CINEPLEXH:- Thebigchill 12h4 
h 6h 8h lOh

CINÉPLEX III:- Easymoney 12h 
05 2 h 05 4 h 05 6 05 8 h 05 10 h 05 

CINEPLEX IV:- Octopussy 12 h 10 
2 h 30 4 h 50 7 h 10 9 h 30 

CINÉPLEX V:- Class of 84 12 h 15 
2 h 05 3 h 55 5 h 45 7 h 35 9 h 25 

CINEPLEX VI:— Gregory sgirl 12 h 
40 2 h 25 4 h 10 5 h 55 7 h 40 9 h 25 

CINEPLEX VII: - ^hebig chill 1h3 
h 5 h 7 h 9 h

CINEPLEX VIN: - The big Chili 1 h 3 
h 5h 7h 9h

CINÉPLEXIX’- Cu|0 12h 30 2 h 
15 4h 5h 45 7h30 9h20 

CINÉMA MONTREAL I: (521-7870)— 
Octopussy 12 h 25 5 h 10 9 h 35 — 
C est ma vie apres tout 2 h 45 7 h 30 

CINÉMA MONTRÉAL II:- La ven­
geance des fantômes l h 10 5 h 10 9 h 
15— Rocky Ht 1 oeil du tigre 3 h 15 7 
h 15

CLAREMONT (486 7395)- Final Op­
tion 6 h 50 9 h 05

COMPLEXE DESJARDINS I: - Of
ftcer & gentleman 12 h 05 16 h 40 20 h 
55 — Aventuriers del Arche perdue 
14 h 25 18 h 50

COMPLEXE DESJARDINS II: -
Tootsie 12h 15 16h35 20h55 L As 

des As 14 h 35 18 h 35 
COMPLEXE DESJARDINS III: - 

Les demoiselles de compagnie 12 h 
05 14 h 55 17 h 45 20 h 35 - 3 Bava 
roisesaParis 13h15 16h05 I8h55 
21 h 45

COMPLEXE DESJARDINS IV: -
Sarah I2h30 14h40 16h50 19h 

00 21 h 00

ATELIER GALERIE TRANSGRES­
SION: 1447 Bleury (525-2356) - No 
man s land 21 h

CAFÉ DE LA PLACE: Place des Arts 
(842-2141)- 1900 20 h 30 

CAFÉ-CONCERT LA BELLE ÉPO­
QUE: 19 St-Laurent St-Timothee (1- 
373-3262)— Les plaisirs de rompre 
21 h

CAFÉ MOLIÈRE: 1200 Saint.Hubert 
(844 7000) - ■ Tsé veux dire 20 ti 30

CAFË-THËATRE quartier LA­
TIN: 4303 rue SI Denis (843 4384) - 

Lune de miel 20 h Erik Satie buveur 
d absence 22 h

CENTRE D’ESSAI DE L’UdM: 2332 
Ed-Montpetit (434-6524) — ‘ Outrage au 
public 20 h

cinéma PARALLÈLE: 3682 Sl-Lau- 
rent (843-6001)— Macho man 21 h 

CONVENTUM: 1237 Sanguine! 879- 
7164 — Pierre et Margaret ’ 20 h 

• ESPACE LIBRE: 1945 Fullum (521- 
4191) — Spectacle Daniel LeveiMé 
chorteraphie 20 h 30 

L'AIR DU TEMPS: 191 ouest.rueSt- 
Paul (842-2003)— • Quartz 22 h 

LE BISTRO D’AUTREFOIS: 1229 St 
Hubert (842 3608) — Selem. 21 h 30 - 
Philippe NotreauH, 24 h 

QUAT’SOUS BAR: 100 est Av des Pms 
(845-0840)- ’Visite libre" 20 h 

SALLE FRED-BARRY: 4353 est Ste 
Catherine (253-8974)— ’L instruction 
de Peter Weiss 20 h 30 

SALLE POLLACK: 555 ouest rue Sher­
brooke (392*6224) Concert de la Société 
de musique contemporaine du Quebec

SALLE WILFRID PELLETIER; (Place 
des Arts 842-2112)— Joan Baez 20 h

SPECTRUM: 318 ouest rue Ste-Cathe 
fine (861-5851) — Michel Rivard 21 h

THÉÂTRE CENTAUR: 453 St-Fran- 
çois-Xavier (288-1229) — Rock and 
Rolf — How to be a great writer" 20 h

THÉÂTRE D'AUJOURD’HUI: 1297 
rue Papineau (523-1211 ) — Bienvenue 
aux Dames Ladies Welcome 20 h 30

TH^ÉÂTRE DE L’ATELIER; Sher 
brooke (819-566-7554) — Le tigre et 

Fragments 21 h
THÉÂTRE DE L'iLE: 1 rue Wellington 

Hull (771-6669) — ’ Aux yeux des hom­
mes 20 h 30

THÉÂTRE DU RIDEAU VERT: (845* 
0267) — N écoutez pas mesdames' de 
Sacha Guitry

THÉÂTRE LA LICORNE: 2075 Boul 
St-Laurent (843-4166) - Bluff 20 h 30 
Jean Marie Moncelet 22 h 30

THÉÂTRE MALENFANT: 734 St 
Jean-Baptiste (492-0165) — Voyages de 
noces 20 h 30

THÉÂTRE PETIT CHAMPLAIN: 68
petit Champlain (692-3034 Québec) — 

Sara Alexandre chanteuse israélienne 
lerepartie Jacques Marchand .20h 
30

THÉÂTRE PORT ROYAL: (Place des 
Arts 842-2112)— Soeur Agnès 20 h

OTTAWA
CENTRE NATIONAL DES ARTS, 

OTTAWA: (232-5713)-Opéra Le 
lac des Cygnes ' Théâtre La depnme

QUÉBEC
GRAND THÉÂTRE DE QUÉBEC:

Salle Octave Crémazie Théâtre du Tri­
dent présente Oueife vie 20 h

SALLE LOUIS-FRÉCHETTE: - Qé 
rard Lenorman 20 h

CONSERVATOIRE D'ART CINÉ­
MATOGRAPHIQUE: (879-4349) - 
Relâche

CÔTE-DES-NEIGES I: (735-5528)- 
The big Chili 7 h 00 9 h 00 

CÔTE-DES-NEIGES II: - Lonely 
lady 7h 15 9h 15

CRÉMAZIE: (388-4210)— Carmen ’ 7 h 
30 9 h 30

DAUPHIN I: (721-6060) — Coup de fou­
dre 7 h 20 9 h 30

DAUPHIN II: Le choix de Sophie 8 h 
15

DORVAL I: (631 -8587) — Final Option 
7 h 00 9 h 20

DORVALII: Class 6h 00 7 h50 9h 
40

DORVAL III: Mr Mom 6h 00 7h459 
h 30

DÉCARIE I: (341-3190)— Young War­
riors 7 h 9 h

DECARIE II: —"Class of 1984 7 h 20, 9 
h 20

ELYSÉE I:(842-6053)— Erendira’7h 
30 9 h 30

ELYSÉE II:- Lemur 7 h20 9h30 
FAIRVIEW I: (697-8095) — Flash- 

dance 7 h 30 9 h 30
FAIRVIEW II: - ’Risky Business 7 h 

10 9h 10
IMPÉRIAL: (288-7102)- Brainstorm 1 

h 10 3h 15 5h 15 7 h 20 9 h30 
JEAN-TALON: (725-7000) - "Le sens 

de la vie selon Monty Python 8 h 00 — 
200 000 dollars en cavale 6 h 25 9 h 

45
KENT I: (489-9707)- Mr Mom 7 h 10 

9h 10
KENT II: - Risky Business" 6h 7h 45 

9 h 30
LA CITÉ I: (844-2829) — "Final Option 

7 h 10 9 h 30
LA CITÉ II:- Final Option 6h8h20 
LA CITÉ III:- Flashdance 6 h 05. 7 h 

50 9 h 35
L'AUTRE CINÉMA: (722-1451) - ‘ Le 

Verdict 7 h 00 — ‘ Zigzags ’ 7 h 15 — 
La tuflute des années dures’ 9 h 00 
La mémoire 9 h 30

LAVAL I: (688-7778)- Bonheur d oc­
casion 7 h 05 9 h 30

LAVAL II:— Faire I amour sous I in­
fluence du Zodiaque — Catherine che- 
ne 6 h 00 7 h 30

LAVAL III:— Flashdance 6h00.7h 
45 9 h 30

LAVAL IV: — Un chien dans un |eu de 
quilles — "La mort au bout de la route
6 h 7 h 45

LAVAL V: — Et la tendresse bordel 6 
h 7 h 50 9 40

LAVAL-ODÉON I: — Le sens de la vie 
selon Monty Python ’ 7 h 30 — ‘200 000 
dollars en cavale 9 h 30 

LAVAL-ODÉON II: - "Comme un pa­
pillon ' 7 h 45 — "Contes pervers 9 h 
40

LOEWS I: (861-7437)- Revenge of 
the Ninia 12 h 05 2 h 00.3 h 50 5 h 45
7 h 45 9 h 45

LOEWS II:- Staying Alive 12 h 00 2 
h00 4h00.6h 00 8 h00. lOhOO 

LOEWS III:- Flashdance’12 h 05 2 
h3h 55 5h507h 50 9h50 

LOEWS IV: — ■ Wargames ’ 12 h 00 2 h 
20 4 h 40 7 h 05 9 h 30 

LOEWS V:- Mr Mom’ 12 h 05, ?h 05 
4 h 05 6 h 05 8 h 05 10 h 05 

MERCIER: — ‘La vengeance des fan- 
tomes ’ 7 h 15 — ‘Rocky III, I oeil du ti­
gre 9 h 15

OUIMETOSCOPE: - (525-860Û) - 
LiliMarlen 7 h 15, 9 h 30— Amar- 

cord ‘ 7 h 00 9 h 15
OUTREMONT:------ Le bâteau 6 h

30 — Qui chante la bas’’’ 9 h 30 
PALACE I: (866-6991)- Risky busi­

ness t2h15.2h10 4h 05 6h 7h55 
9h50

PALACE II: — "Trading Places 12 h 40 
2 h 50.5 h 00, 7 h 10 9 h 20 

PALACE ni:- Hercules 1h15 3h 
15 5h15 7h15 9h15 

PALACE IV:-‘Class 12 h 20.2 h 10 
4h005h50.7h40 9h30

pour moi, (j’a été une période- 
clé, une période de remise en 
question. Avant, j’étais inca­
pable de rester longtemps 
avec la même personne. Je 
ne voyais pas l’importance 
de la continuité. Mon exalta­
tion, je la trouvais surtout 
dans mon travail. A un mo­
ment donné, le vide de cette 
existence m’est apparu. Au­
jourd’hui, je VOIS cela diffé­
remment. La continuité, 
c’est deux fois plus difficile, 
mais en même temps deux 
fois plus exaltant. Kt ce n’est 
pas fini, je suis au début d’au­
tre cho.se. »

Ce beau virage en douceur 
lui a inspiré une extraordi­
naire chanson d’amour: Ja­
mais à la mode, dont la dou­
ceur exprime bien l’immen­
sité de l’amour qui l'habite. 
Cette « chanson-frisson », d’a­
mour et de transparence, Mi­
chel Rivard l’interprète ac­
compagné d’un piano qui ac­
centue rimpre.ssion de nudité 
qui s’en dégage. N’a-t-il pas 
eu peur de se dévoiler ainsi? 
« C’est sûr que c’est délicat 
de faire une chanson d’a-

PALACE V: - "Final Option 1 h 25 3 h 
40 5 0 55 8 0 10

PALACE VI; — ' FinatOplion 12 0 25 2 
0 40 4 0 55 7 0 10,90 25 

PARALLÈLE: (843-4725)- ■ Le lit 19 0 
00 — Madro Man 21 h 00 

PARADIS I: (866-6991)- Superman 
III 9 h 15 — ‘ L arme absolue 7 h 05 

PARADIS II:— La maison près du ci­
metière 9 h 05— 'El Condor 7 h 15 

PARADIS III: - ‘Tootsie 8 h 55 - 
Las des as’ 7 h 00

PARISIEN I: (866-3856) - Le retour de 
Jedi 12h.2h20 4h 40 7 h 9h30 

PARISIEN II:— La lune dans le cani­
veau 12 h 05 2 h 25 4 h 45 7 h 10 9 h 
35

PARISIEN III: — Edith et Marcel lh 
30 4 h 45 8 h 15

PARISIEN IV: — Bonheur d occasion’^ 
12h15. 2 h 35 5 h 00 7 h 20.9 h 45 

PARISIEN V: — ‘ Et la tendresse bordel
11 1h10.3h10, 5h10. 7h10.9h10 

PLACE LONGUEUIL I: (679-7451) -
La vengeance des fantômes 7h55 — 
Rocky ill, I oeil du tigre 6 h 00 9 h 55 

PLACE LONGUEUIL II: - Mutant 7 
h 55 — ’ La clinique de la terreur 6 h
00 9 h 25

PLACE VILLE-MARIE I: (866-2644) — 
Zelig’12h05.1h50.3h35 5 h 20. 7 h 

05,8 h 50 10 h 35
PLACE VILLE-MARIE II: - Pauline 

at the beach 12 h 25.2 h 15 4 h 05.5 h 
55 7 h 50.9 h 45

PLACE ALEXIS NIHON I: (935-4246) 
— Lonely Lady" 7 h 30,9 h 30 

PLACE ALEXIS NIHON II: - 
Draughtsman s contract 7 h 15 9 h 20 

PLACE ALEXIS NIHON III: - ' Class 
of 1984 ‘7h 9h

PLACE DU CANADA: (861-4595)- 
Eddy and the cruisers 7 h 15 9 h 15 

SAINT-DENIS II: (845-3222) - La 
maison près du cimetiere ’ 18 h 00 21 h 
35 — El Condor" 19 h 40 

SAINT-DENIS III: - Superman III’ 21 
h 00 — Les aventuriers du bout du 
monde 19 h 00

VERDUN: - ‘Mutant 7 h 55 — Les 
tueurs de I eclipse 6 h 00 7 h 50 

VERSAILLES I: (353-7880) - "Bonheur 
d occasion’ 7 h 10 9 h 20 

VERSAILLES II: — Faire I amour sous
1 influence du Zodiaque ‘Catherine 
Cherie 6 h, 7 h 50

VERSAILLES III: - Flashdance 6 h 
05 7 h 45 9 h 25

VILLERAY: (388-5577)- Mutant 8 h 
05 — "Les tueurs de l'eclypse" 8 h 30.9 
h 40

WESTMOUNT SQUARE: (931-2477) 
- Daniel 7 h 05 9 h 25 

YORK: (937-8978) - ‘ Return of the Jedi
12 h 00, 2 h 15 4 h 35 7 h 00.9 h 30

mour pur. C’est gênant. Mais 
c’était facile à dire parce que 
c’est vrai. Après l’avoir en­
registré, je me suis senti 
bien. C’est ma première 
vraie chanson d’amour qui ne 
soit pas idéaliste. Klle s’a­
dresse à une vraie per­
sonne. »

Même s’il en parle pour ex­
pliquer sa démarche, Michel 
Rivard n’a pas envie de faire 
de sa vie privée un sujet d’ac­
tualité. 11 a plutôt le désir de 
tenir les gens au courant de 
ses petits essais, de son che­
minement qui l’amène à re­
découvrir certaines valeurs 
que la révolution culturelle 
des années 60 avait vilipen­
dées.

« Il ne s’agit pas de retom­
ber dans les ornières de nos 
parents, du genre Dieu et la 
famille. Il faut plutôt se de­
mander ce qu’on peut garder 
de bon du passé avec un oeil 
ouvert sur l’impossibilité de 
continuer comme ça! Ça se 
peut pas, on va s’éteindre 
d’ici quelques années! »

Ce que Michel Rivard sou­
haite pour cette décennie.

c’est un compromis entre les 
années 60 et 70, entre l’excès 
du « peace and love » où tout 
le monde était un artiste 
« ben, ben beau dans sa 
tête », et l’individuahsme des 
années 70, cette décade du 
moi où la seule chose impor­
tante c’est d’être bien dans 
sa peau, peu importe les au­
tres. Cette synthèse, Michel 
Rivard s’efforce de la réali­
ser, à la ville comme à la 
scène. Ses admirateurs au­
ront le loisir de s’en rendre 
compte, dès ce soir, à l’occa­
sion d’une série de trois spec­
tacles qu’il présente au Spec­
trum, après ses années d’exil 
durant lesquelles, à défaut de 
chanter et d’écrire, Michel 
Rivard s'est distingué à la Li­
gue nationale d’improvisa­
tion et lors des Bye, Bye an­
nuels de Radio-Canada 
Même si la chose qu’il aime 
le plus au monde, c’est d’é­

crire des chansons, et peut- 
être même — qui sait 
? — des livres.

Mais ça, c’est pour plus 
tard, quand il aura trouvé 
une idée assez bonne pour la 
développer sur 300 pages. Kn 
attendant, il y a sa grande 
rentrée au Spectrum et une 
tournée québécoise en pers­
pective. Il y a aussi un enfant 
a naître et son désir d’a­
mener son entreprise fami­
liale à bon port.

L’entrevue touche à sa fin. 
Tandis qu’il s’émeut sur 
Every Breath You Take du 
groupe The Police qui joue 
en sourdine, il laisse tomber 
« À dire vrai, je n’ai jamais 
eu de vraies peines d’amour. 
Simplement des peines d’a­
mour quand le kik s’en va. Kt 
le kik, il s’en va toujours...»

Mais pas cette fois-ci. Mi­
chel Rivard semble avoir 
rencontré l’amour de sa vie.

THEATRE MÉRIDIEN

SELECTION OFFFICIELLE CANNES 83
U L incroyable et triste histoire de la candide ^
® Erendira et de sa Grand-Mere diaboliqued-Mere diabolique ^ »

erendira
OiKH iKut ( lin ( ii.niv

mise en scene
decors coslumes el éclairages
I ILiKI'INIv
arrengemenls musKauM
riuiNAS liitvroK

monfage ef découpage du fesle
inxmi lu.tivriiK'iTi-

TYKDII'
narrateurriioM is uuioNla lilocheMirilKL IOKia<i:S

polyle Bini
lUMa-K i¥Àim jon:ixYKi: i iitmi
DÈS Li: \

(Relâche lundi mardi, mercredi et leudi)
une coproduction

35 MILTON 842-6053

SEMAINE 
7.30 & 9.30

GERARD NASTASSJA 
DEPARDIEU KINSKI

DOLBY STEREO

286-1200

Le PARISIEN 2________________________ 12.05,2.25,4.45,
480 ST-CATHERINE O 866-3856 7.10 8i 9.35

Daniel Léveillé
chorégraphe indépendant

présente:
Trois creations

La stupéfiante Alex / But, I love you / Écris-moi n’importe quoi!

Ginette Laurin,
chorégraphe Invitée

Un spectacle profondément touchant
S. Asselln, Le Devoir

du 22 septembre au 8 octobre
à 20h30

relâche les lundis
à l’Espace Libre

1945, rue Fullum, Montréal
(métro Frontenac)

réservations: (514)521-4191

M
OBTENEZ DE MEILLEURS SIEGES
en vous aboiinânt maintenant aux

à ÛRRHD5
f- EXPLORRTEURSp/- EXPLORnTEURS àm

6 GRANDS FILMS commentés sur scène par les cinéastes-conférenciers

LES ANTILLES, D1LE EN ILE
avec JEAN RASPAIL

---------------du 10 au 20 OCT.------------

LA GRANDE AVENTURE des 
PEUPLES CAVAUERS
de la Mongolie à l’Arizona 
avec JEROME DELCOURT 

---------------du 7 au 17 NOV.

CEYLAN, l’île resplendissante
avec PATRICK MOREAU

--------------du 16 au 26 JANV.

LES ILES SEYCHELLES
avec CLAUDE PAVARD

-------------- du 6 au 16 FÉV.

AVENTURE EN OCÉANIE
chez les Papous
avec JACQUES VILLEMINOT

------------ du 12 au 22 MARS-

MES VOYAGES EN CANADA
de Jacques Cartier, avec MARC BLAIS

■ ^ PARCS
Une presentation de I CANADA

-------------du 9 au 19 AVRIL

BON DE COMMANDE POUR LES GRANDS EXPLORATEURS
LUN MAR 
20h 20h

MER JEU 
20h 19h

VEN VEN SAM 
19h 2130 19h

SAM DIM DIM 
21 30 13 30 16h

DIM LUN 
20 30 20h

MAR MER JEU JEU 
19h 19h 19h 21 30

TARIF
JOUR

PRIX
BILLET

INDIVIDUEL

AU LIEU DE 
PAYER POUR

6 SPECTACLES
ABONNEMENT 
PRIX SOCIAL

ABONNEMENT
ETUDIANT-AGE D’OR (EO ans) 

GROUPE (15)
LUNDI
MARDI $6 50 $39 00 $26.50 —

MERCREDI
JEUDI $6.50 $39 00 $30.00 $25.00

JEUDI 21 30 $6 50 $39 00 $24.00 $20.00
VENDREDI
SAMEDI $6 50 $39 00 $32.50 —

DIMANCHE $6 50 $39 00 $32.50 $27.50

Renouvellement 
Nouvel abonne

abonnement(s|

Regulier(s)
Etudiants-âge d or/groupe

■Joindre nom et adresse du ou des co-abonnes

EGALEMENT PRESENTE DANS 
LES VILLES SUIVANTES:
■ LAVAL (288-4391)
■ MTL-NORD (288-4391)
■ BELOEIL (467-5241)
■ VALLEYFIELD (373-0211)
■ VERDUN (768-1140)

I—I Veuillez me faire parvenir
I_ I un dépliant couleur sur

votre saison 83-84
Veuillez faire porter la somme de 
$___________________ a mon compte

I I Master Charge No ___
I I American Express No _ 
Date d expiration de la carte

I I Ci-inclus mon cheque au montant de $ .
Libellez votre cheque au nom de Les Grands Explorateurs

THEATRE Abonnez-vous par téléphone: ^
(h 288-4391 lundi a 18hi RAPIDE

AVEC CARTE
1004 Ste-Catherine est. Montreal. Que. H2L 2G3 berri OU par la poste DE CREDIT
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Une belle production de « Manon »

Soviero et Quilico ont la cote d’amour
par Gilles Potvin
Manon. Opéra en cinq actes, 
livret d'Henri Meilhac et 
Philippe Gille d'après le roman 
de l'abbé Prévost, musique de 
Jules Massenet. Première 
production de la quatrième 
saison de l'Opéra de Montréal, 
avec la participation de 
l'Orchestre symphonique de 
Montréal. Direction musicale: 
Pierre Hétu. Mise en scène: 
James Lucas Chef des 
choeurs: René Lacourse. 
Décors: David Mitchell. 
Distribution: Paul Trépanier 
(Guillot de Morfontaine),
Bruno Laplante (Monsieur de 
Brétigny), Christiane Guénette 
(Poussette), Michèle 
Gaudreau (Javotte), Christine 
Lemelin (Rosette), Claude 
Létourneau (l'Hôtelier), Gino 
Quilico (Lescaut), Diana 
Soviero (Manon Lescaut),
John Fowler (Chevalier des 
Grieux), Yoland Guérard 
(Comte des Grieux). À la salle 
Wilfrid-Pelletjer de la Place 
des Arts, mardi soir. Autres 
représentations les 7, 10,15,
19, 22 et 25 octobre à 20 h.

Dan.s l'acUvité courante de 
tout théâtre lyrique, des têtes 
d’affiche viennent ou revien­
nent de saison en saison. Un 
bon nombre reçoivent du pu­
blic un accueil sympathique 
pour du travail propre et bien 
fait. Certains arrivent à sou­
lever l’enthousiasme pour 
des interprétations d’une 
qualité supérieure. Bien peu 
cependant réussissent à sus­
citer dans le public ce sen­
timent bien particulier, mé­
lange d’admiration et d’af­
fection, qu’on appelle la cote 
d’amour.

Avec son inoubliable Vio­
letta de 1981, Diana Soviero 
avait mérité d’emblée cette 
distinction et bien peu des té­
moins de son triomphe d’a­
lors ne souhaitaient ardem­
ment revoir cette merveil­
leuse artiste dans un autre 
rôle à sa taUle.

En lui confiant celui de 
Manon, Jean-Paul Jeannette 
ne prenait pas un grand ris­
que car l’héroïne de Mas­
senet est un peu la soeur de 
celle de Verdi. Dans les deux 
cas, il s’agit de jeunes fem­
mes fragiles tiraillées entre 
l’amour sincère et profond 
que de jeunes provinciaux 
éprouvent pour elles et l’at­
trait de la vie mondaine et de 
ses plaisirs qui entraînera 
éventuellement leur dé­
chéance, Cet amour sera 
leur ultime consolation dans 
la mort.

Dès son entrée, Diana So­
viero incarne le personnage

Gino Quilico, dans le rôle de Lescaut, peut espérer une aussi brillante carrière que son illustre père.
(Photo André Lecoz)

de Manon de façon admira­
ble, tant par son chant que 
par son comportement. Il y a 
de la tendresse et de la timi­
dité chez cette adolescente 
mais aussi une insouciance 
et des yeux pétillants qui en 
disent long. Tout au long des 
scènes suivantes, elle fera 
évoluer son personnage avec 
un art consommé du théâtre 
et de l’expression lyrique. La 
voix est juste et belle, clai­
ronnante dans les aigus mais 
toujours chaleureuse et 
rayonnante. Impossible de ne 
pas partager son émotion, 
lorsqu’elle chante en pleu­
rant son adieu à la petite ta­
ble ou encore lorsqu’elle lutte 
contre la mort au dernier 
acte. Cès deux scènes, avec 
celle de Saint-Sulpice dans 
laquelle sa passion amou­
reuse se déchaîne, consti­
tuent sans contredit les mo­
ments les plus forts de cette 
production. En tout temps

cependant, sa présence il­
lumine littéralement le pla­
teau.

Du côté masculin, il ne fait 
pas doute que Gino Quilico a 
été la révélation de la soirée. 
Le rôle de Lescaut est un peu 
ingrat peut-être mais il en 
tire le maximum, grâce à 
une voix bien placée, à l’é­
mission facile, et à une ai­
sance scénique qui n’a rien

lawswH
Coïncidant avec le 10e an­

niversaire du Conseil de 
Presse du Québec se tient au­
jourd’hui au Hilton de Qué­
bec une Conférence des con­
seils de presse du Canada. In­
vités: M. Claude-Jean Ber­
trand, de l’Institut français 
de presse, et M. Kenneth 
Morgan, directeur du Conseil 
de presse britannique.

du débutant. Bien au con­
traire, il affiche une assu­
rance et un sens de la comé­
die qui feraient l’envie de 
plusieurs. Il faut ajouter que 
son énonciation du texte est 
exemplaire, ce qui n’est pas 
toujours le cas chez ses col­
lègues. On peut d’ores et déjà 
prévoir que sa carrière sera 
tout aussi brillante que celle 
de son illustre père.

Tout comme Gino Quilico, 
John Flower faisait ses dé­
buts ici dans Manon. Ce 
jeune ténor américain pos­
sède un joli timbre et ses ai­

gus ne trahissent pas trop 
d’effort. Mais il manque pas­
sablement de présence et il 
n’a pas su traduire avec suf­
fisamment de conviction sa 
passion pour Manon, sauf 
peut-être dans la scène de 
Saint-Sulpice, bien que dans 
son air célèbre, « Ah ! fuyez, 
douce image », on a senti les 
limites de sa voix. Quant à sa 
diction, elle est acceptable.

Dans le rôle de Guillot de 
Morfontaine, Paul Trépanier 
présente une composition 
amusante, mais qui prend 
une dimension plus drama­

tique vers la fin de l’opéra. 
Quant à Yoland Guérard, 
dans le rôle du comte des 
Grieux, il affiche de l’auto­
rité et de la présence au plan 
visuel, mais sa voix n’a plus 
la consistance ni l’égalité 
pour rendre justice aux exi­
gences du rôle.

Bruno Laplante a joué et 
chanté le rôle de Brétigny 
avec son assurance coutu 
mière mais avec une voix 
trop souvent chevrotante. 11 
n’y a par ailleurs que des élo­
ges à adresser aux titulaires 
des rôles de soutien comme 
Guillot, Pou.ssette, Javotte et 
Rosette et l'Ilôtelier.

Pierre llétu était pour la 
deuxième fois au pupitre à 
l’Opéra de Montreal, ayant 
precérieminent dirigé un au­
tre opéra de Massenet, IPer- 
Hier. Sa direction dénote une 
connaissance approfondie de 
l’oeuvre dont il a fait ressor­
tir toutes les beautés instru 
mentales tout en maintenant 
le meilleur équilibre entre la 
fosse et la scène. Il a été 
constamment attentif aux 
chanteurs.

Sans doute pour des motifs 
d’ordre budgétaire, les dé­
cors de David Mitchell .sont 
ceux de l’Opéra de San Fran­
cisco loués pour la circons­
tance, auxquels se sont inté­
grés des costumes égale­
ment loués. C’est là une poli­
tique adoptée maintenant 
par bien des compagnies. 
Dans l’ensemble, l’aspect vi­
suel est soigné et des plus ac­
ceptables, même si le décor 
du tableau du Cours-la-Reine 
est vraiment rétluit à l’essen­
tiel. Également soignée est 
la mise en scène de James 
Lucas dont la préoccupation 
première a été de servir le 
texte et la musique, sans vou­
loir à tout prix être original.

Ce premier spectacle de la 
quatrième saison de l’Opéra 
de Montréal possède ample­
ment tous les éléments pro­
pres à satisfaire une clientèle 
exigeante et toujours gran­
dissante. Pour leur part, 
Diana Soviero et Gino Qui­
lico contribuent éminem­
ment à en rehausser l’éclat.

LE DEVOIR

,.e/ny

LES FILMS RENE MKLO

[ ImMARBERQMAn 1

ïinriY ÔL AuxatidrE

y y À
//// r/

■ Le concours débute 
le 27 septembre pour se 
terminer le 8 octobre 
inclusivement.
■ Le texte des 
règlements relatifs à 
ce concours est 
disponible aux 
bureaux des Films 
René Malo.
■ La valeur des 
prix offerts est 
d'environ $2,724.00

«FANNY ET ALEXANDRE»
a/s CIEL mf 98.5 
89 ouest, St-Charles 
Longueuil, Qué. J4H 1C5

Code postal

fhéâtre
denise-pelleMer « specdici inc.

présentent
L[£ THEÀTRF DH LA VIH DH BRUXHLLHS 

dans ‘

LE JEU DU MÉDECIN 
MALGRÉ LUI

de Jean-Baptiste Poqueîin. dit MOLIHRH 
M ise en seene d'HHRBHRT ROLLAND

REPRESENTATIONS SPECIALES
[14^M50CTOBR^^^

«Le Jeu du Médecin Maigre lui: un Moliere pelant de sanie et dont la mise en 
scene restitue littéralement la bondissante philosophie de l'existence».

LE SOIR, décembre 1982
Avec ta participation do l'Dtllce des Toumeos du Canada ol la C'ommunaulc Irancaisçdc Boljiiquo

Direction artistique: Jean-Luc Bastien

la nouvelle compagnie fhéâfrale oc
4353, ste-catheririe est montréal H1V 1Y2 2aJ“09/4

Société de musique ■ - 
contemporaine 
du Quebec
SfHGF GARANT, Directeur artistique

RIVKA GOLANUERDESZ, alto 
L ENSEMBLE OE LA SMCO 
Direction 
SERGE GARANT

NARESH SONAL, Shades IV
BRIAN CHERNEY, Sept miniatures
HEINZ HOLLIQER, T renia
FRANCIS DHOMONT, Poi nts de fuite
ALEXINA LOUIE, Music lor a Thousand Autumns
LUCIANO BERIO, Chemins II

Jeudi 6 octobre 1983 
Satie Pollack
h‘ab ouest Sherbrooke

Rillels $8 (etud & age d'or $4 )

RENSEIGNEMENTS A RESERVATIONS; 
SMCO - 526-5117

Les Productions Germaine Larose
présentent

L’INSTRUCTION
PETER WEISS

15 septembre au 8 octobre — 20 h 30

Msm
fR0'9(IRRY Sainte-Catherine Est

Tél.: 253-8974Théâtre de création

Être homme me semble banal.
Être femme me paraît 

extraordinaire.
François 'l'ruftaiil

K—?•

Un merveilleux divertissement 
constamment soumis aux 

charmes de l’imprévu.
|. Sicliur. I.i; moncli;

Un hymne à la femme !

un film de

François Truffaut

iih -m.isplus P'psenip

■ - J-L / Fanny 
Trintignant / Ardant

VIVEMENT
DIMANCHE!

Dès demain !
le DAUPHin

BEAUBIEN PUES D IBEtVIUE 7]U060

Prix féciaux sur les pianos
KAWAI
LESA'

ARCHAMBAULT
Économisez jusqu'à 20% et choisissez en toute 

confiance votre piano chez un professionnel, 
Archambault, dont l'expertise est au service 

des Montréalais depuis 1896.

CENTRE MUSICAL
Centre commercial Dollard des Ormeaux 

4595 bout, des Sources, Roxboro Tel.: 6B3-4311

Ces pianos, droits ou à queue, sont des 
instruments de grande qualité. Ce solde vous 
permet de choisir un piano assorti tant aux besoins 
du débutant qu'à ceux du pianiste de concert.

500 est, rue Ste-Catherine, Montréal 'lél.: B49-6201 
(Métro Béni)
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PUBLICS
Ventes

en
justice
Conditions et 

Renseignements

Les ventes ludiciaires 
ont lieu aux adresses 
ci-dessous mention­
nées
L'encherisseur doit en 
payer le montant immé­
diatement et en argent 
comptant
Il est préférable de 
téléphoner au bureau 
de l'otticier instrumen­
tant le matin de la vente 
en cas d'annulation

La Chambre 
des huitaiera 

du Québec

1*1 'i\ itu V dt* guéhoc, Dislru-t d** Jolieltt*. 
col KM l’f:KlKrHK No 70545 000220 
nn \!SSK POI’l'l.AlHK DK CIIKRT 

dfmjndefHSse VS — JKAN 
CI.M |)KI*<JWKRS K'I ISABKI.I.K MAR 
I h.I., d<^(prid»*urs I.p 10 oclübrt* 19M3 4 11 
h<‘Ui »*s au d<iinu*d«* d«*^ d^fprideurs üu No 24 
ru>‘ I alH>iité 204 en la ciléde l.onKueui), 
<lisiiMt di- Montréal serutil vendus par 
auloiiK' de JuslK't*. les biens el effet s des 
deiiTuleurs sausis en <‘ette <•au.se coastslanl 
en lstéi^o\M hMAvifiKeeeiverKlec 
iniphniiK 1 slét éo < asset te K pistes Dual 
'I .ijM' s\stern Mowxe l table tournante Bell 
Dr i\e Quanta 420 cnlonrii's de son. l lélévi 
seul H< Vdiuleui meuble I élaK^re riiu 
ral<‘en biH'i etc l'oiidtlions \RDKN'I 
(•(iMI’TWr illl.l.KS DAl.ClU'RT huis 
si.i ;i<l iiiA .Jolietti* le 10 septembre IW.1

1*1 (IV ince de Québec. Di.slru'i de Montréal, 
( <ll R PROVINCIAi.K No 500-02 0377(5 
K36 K M A Sl'Kt lAlJSTKS KN COMBUS 
TltiN KTClIAUKKAOK I.TRK. demande 
ressi, - VS - SALVADOR MARCHK’A. 
défendeur l.,e 17 octobre 1983 à 14 heures 
au domicile du défendeur au No 11(83 rue 
Kolland en la cité de Montréal-Nord et dis 
trict de Montiéal. seront vendu.s par auto­
rité (le Justice, les biens el effets du défen 
(leur saisis en celte cause, consistant en 1 
'f V Quasar couleur, 1 bicycle et meubles de 
ménajic. etc ( ondjlions AROKNTCOMP 
•1 ANT ROMPlo I.OISKI.LK, huissier, H42 
9192 Montréal, le 6 octobre 19K3

l*iir\ UK •' de QuélHu Distru l de Montréal, 
< ot K 1*K0V1N( lAl K No -M» 02 008656 
k.M ll\Ngl K CANAIIIKNNK IMI'f; 
RI \l K DI'. I (fMMh.RCK.demanderes.se, 

VS l- H \m;oIS BKRNARI) KI ai. 
déleitdeurs Le 18 octobre 1983, à 15 heures 
au ilitiiiK lie du défendeur MICIIKL DO 
M-.si AHI) au No 4051 rue Mar cil en la crié 
el (lisliu t de Montréal seront vendus par 
.uiua né de .Iuslic<*, l<*s bieius et effets du dé 
leiideui MK IIKL DONKSt ARD, saisis en 
c» Me cause consistant en meublesderné 
ii,i,M- eic ( ondilions ARD KN1'<'()MJ’
I \N I KK HARD OAl THIKR. huissier, 
M2 9192 Montréal le 6 octobre 19K1

l’tov ince de QuélM'c DisIik l de Monlréal 
COUR Sl'l*f:RIKl RK NO 500 05 016876 
KI3 C \ISkK D'fKdNoMIK DKS l*oR 
TCUAIS DK MON ! KKAI. demanderesse 
- vs-.M'VKN M.SIl.VA défendeur Le 17 
uclobiel983 à il 00 heures au (lomi< rie du 
défendeur au No :{550 i ue Jeanne Manci* 
ap! 1207 en la ciléel dislnct de Montréal, 
seront vendus par aulorilé de Justicc* les 
biens el effets du déferideui saisis en c elle 
cause, consistant en love seat l'V couleur 
con.sole /.enith et ace . système de son. ain 
plificateur. table tournante, (di CorKliIioiLs 
ARUKNT COMI’TANl .IKW ( ARON, 
huissier 288 6317 Monli éal. ce 6 octobi e 
1983

1*10V UK »Mle Québec, District de Montréal, 
((Il K PKuVINCIAI K No 50002 024109 
hj' I II K (. V/h.n !•. Division üf Soulhatn 
In. deinaiideies.se - VS < ASA l’KDRO 
Kl-.s I Vt HANI INC , défenderesse Le 18 
o( lubie 1983 à 14 heures à la placed'affai 
• • i'k- la défeiideiesse au No 1471 rue < res 
I eiil ei^la ( Hé et disti ici (le Montréal, se 
mill vendus pai autorité de Justice, les 
biens et effels de la défenderesse, saisis en 
. elle cause, ( on.sislaiit en 2 caisses enre 
HIaIicusc DlsetN( R, l lot de tables sur 
pied el ( ti.iises, 1 arnplificat(*ur stéréo l’io 
iieei etc (ondilions A Rt. KN'I’COM f’ 
i Wl HK II \RI) UACTHIKH.huissier. 

842 9192 Montiéal, le 6 cM’tübie 1983

l’rov mre de Québei iHsli ici de Monti éal, 
COUR l’RoVINCIAI K NU 500 02 051160 
«31 CARI. HISBKIU. deinandeui vs 
MAHCKI. I*f:'l RIN défeiideui l.el7oclo 
bre 1983, à 10 00 heures au ilurmcilc du dé 
fendeui au No 301)0 rue Délisle a[il 307 en la 
cité et disli ici de Montiéal, seront vendus 
pai autorité de Justice, les biens et effels (lu 
défendeui saisis en celle cause, consistant 
en système de son ('orninenanl amplifi 
caleûr. K track c asselle 2 haut parleui.s 
Yüi'x, 1 unitée murale 3 sections en Ikiis na 
lurel Conditions ARC.KNTCOMI’ I ANT 
JKAN CARON huissiei, 2MH6317 Montiéal. 
ce ( octobie l'JW

1*1 <n iiu e (le Québei District de Montréal. 
(Ill R l*KnVlNClAl.K No 500 02 029476 
8-|0 I KS INVKSTISSKMKNTS NAKIS 
!Ni (KMiianderesse — VS — SIAMIR 
lil-MVl i.ABINl KT AL, défendeurs Le 
18 o( tutiie 1983, à 14 heures à la place d'af 
fan es des défendeurs au No 692 rue Jean 
I .lion oii(*sI en la cité et district de Mont 
léal seiont vendus par autorité de Justice, 
les biens el effets des défendeurs, saisis en 
( elle ( .Mise, eorisistaiil en 2 machines à 
K.ivon \ .Siemenset I'alomex. l ma(Tiineà 
(lé\elop|H‘i les Hayon X rhib|).s810,1 chaiM* 
(le dentisle Mim Trol avec éctuipement et 
acc etc Conditions ARUKN'I’COMP 

1 A NI RICH \HI) U AUTIIIKR. huissier. 
842 9192 Montiéal. le 6 octobie 19K3

1*1 o\ nue de Queliee Disliicl de ■|»*rre 
bonne. COt R l*R()VIN< lAl.K No 700 27 
001029 832 !*KR( KI'IKrR DKS AMKN 
DKS dernandeui - VS — R h'N K 
l’LOt'H-K défendeui Le moclohie 1983à 
14 h(‘ut es au domicile (lu (léfeiuleut au No 
492 lue (iiande ( (ileeii la citéde St Kusla 
che district de Icileboiine,seront vendus 
[lai autonlé de Jusiice. les hi(*nset effels du 
défendeui. saisis en cetli* cause consistant 
en I pé|>ine ( ase W 16 499 Conditions 
ARI.KNTCOMI’TANT JA( Ql'KS 1*111 
I.M*I*K. huissier 472 4762 St Kuslache. le 3 
oclobie 1983

l*mv iiu (‘de QuélM'c. District de Montréal. 
( iil'R l’RilVINCIAI.K No 500 02 029622 
839 IKH llQCKlNUHlD’SLTKK.deman- 
deiesse. - VS - NuKl.LA UIRARl).défen 
dei esse L(‘ 18 octobie 1983. à H heuM'S au 
(loiiiK lie (le la défendei esse au No 4369 rue 
Kai nsclifle en la cité et district de Mont 
léal sel ont vendus par aulorilé de Justice, 
les biens (*l effets de la défenderes.se, saisis 
en i elte ( au.se, coasi.slanl i*n 1 'f V RCA (‘t 
meiililesdi' ménage, etc Conditions AR 
CK N T C<iMI*TANT RICHARD CAU 
'Illll-’.R huissiei, 842 9192 Montréal, le 6 oc 
toliie 1983

Piovmce de Quéliec, Di.stricl de Rouvn No 
randa.t (H'RsCPKRIKI RK No 600 12 
000752 81 KRAN(;i)lSK RKf.IN. demande 
resse.— VS — LKU MOI.I.OY défendeui 
i.e IMoclobie 1983à 10 heures au domicile 
du défendeui au No 203 rue l.ahaie ei} la cité 
de Laval district de Montréal, .seront ven 
(tus pai autorité de .luslic(‘. les biens el ef 
fels du défendeur, sai.sis en cette cause*, con 
sislant en 1 automobile Ford I.TD 1978 
Conditions VRCKNT COMPTANT DA 
NTKi. KiRTIN .hui.ssier 472 4762 St Kus 
taihe le 3 octobre 19R1

Province de Québec, District de Terre 
bonne, COUR MUNR'IKALK DK ST KUS 
TA( MK No 01768 VTI.LK DK ST KUS 
TAU II h) demanderesse, — VS — C. HIS 
LAIN LAKLAMMK,défendeur LelKoclo 
bi e 1983 à 14 heures au domicile du défen 
deurau No 214 rue SI Laurent.upp 2enla 
cité de St Kuslache. distnct de Terrel^inne. 
seront vendus par autorité de Justice, les 
biens el effets (lu défendeur, sai.sisen cette 
cauM*, con.sistant en 1 Ford KconoUne 1973. 
de couleur ^ns. nnnléle 200 CondiUons AR 
C.KNT COMPTANT JACQUKS PHI 
I.IPf’K, hui.vsier. 472-4762 SI F.uslache, le 3 
octobre 19811

Province de Québec, District de Terre 
bonne. UOI R MUNIC1I*AI.K DK ST KUS 
TAUllK No RMI’ 493 Vil.LK DK ST 
Kl STACMK.ilemanderes.se, — VS — MAR 
CKL BIN KTTK. défendeur I.e 21 octobre 
1983 à 11 heures au domicile du défendeur 
au No 4006 chemin Oka en la citéde St .)o- 
seph du Kac. district de 'lerrelKinne. seront 
vendu.s par autorité de Justiie. les biens et 
ef1(‘ts du défendeur, sai.sis en celte cause 
consistant en I automobiti* Lincoln Mark V 
1979 Uondilions ARtiKNT C()MI*TANT 
RONALD PAYANT,hui.ssi(‘r,472 4762 St 
Kuslache. le 3 octobre 1983

1*1 ov mee de Québi'c, District de Montréal. 
COUR PROVINCIAI.K No 500 02 046529 
801 ! AI/KR SIROTA, demandeur. — VS— 
DAMK VI.ICK MARCARKT MACKY 
Ml MK défenderesse Le 18 octobre 1983, à 
11 lieuies au domicile de la défenderes-se au 
No 348 I ue Noriheope en la cité de Rose 
méi e el district de Terrebonne, seront ven 
dus p.ir aulüiité de Justice, les biens et ef 
fels de la défenderesse, saisis en cette 
cause, consistant en 1 '1' V couleur (îra- 
nada cabinet el meubles de ménagi*. etc 
Conditions ARC KNT COMPTANT RINO 
RINALDI. huis.sier, 842 9192 Montréal, le 6 
octobie 1983

Pi ov ince de Québec, District de Montréal, 
col HSl I’KRIKURK No 500 05 004050 
835 KDoCARI) RHAIS.dernandeui, — VS 
- DAMK KI.IZABKTH JKRRKRYS et 
.loHNW KKAVS, défendeurs I,e20oclo- 
bi e 1983. à II heuies à la [ilace d’entrepo 
sage du gardien au No 1.30 rue Maple Ciiovi* 
en l<i cité Maple drove, di-stricl de Beauhur 
nois. seront vendus par autorité de Justice, 
les biens et effels des défendeuis, saisis en 
celte cdu.s<* consistant en un bateau Chris 
craft noinnié Kli/abelh Ann avec numéro 
(le license 10D8.56 7 et acc Conditions AR 
i;KNI ( OMPTANT A SUAf’IRD, huis.sier, 
84 5 81.56 Montréal, le 4 octobre 1983

l'iovince de Québec, District de Terie 
bonne, COUR MUNTClPALK DK ST KUS 
TACIIK No 02IH7 VILI.K DK ST KUS 
’I NCH K. demanderesse. — VS — RI 
UH \RD SU HK\U.défendeui Le20oclo- 
bre 1983 à 14 heures au domicile du défen 
(leur au No 222 rue dlobensky ufip 2 en la 
cité de St Kuslache, district de Terrebonne, 
seiont vendus par autorité de Justice. Rvs 
biens el effets du défendeui. saisis en celle 
cause, consistant en I amplificateur Akai 
et 4 haut parleurs Corel. I syntonisateur 
Akai A'C 2650, cassette Sansui I) 90. table 
tournante l.enco. TV coLleur 12" Toshiba 
Conditions ARC.KNT COMPTANT JAC 
QUKS ÎMIILIPI’K, huissier, 472 4762 St 
Ku.slache. le 3 octobre 1981

Pi ov nice de Québec. District de Montréal, 
col HSl PKRIKUHK No 50005 004050 
835 KDOCARI) BRAlS.demandeur, - VS 
- I)\MK KI.IZABKTII JKFFKRYSet 
.loMNW KF.AYS. défendeurs l.elOoclo 
bi e 1983. à 11 heures à la place d entrepo 
sage (lu gaidien au Nu 770 rue boulevard 
Cuié Roivm en la cité Boisbriand, district 
de TenelHinne, seront vendus par autorité 
(le .lustiee. les biens et effels di's défen 
(leurs, S.IISIS en cette cause consistant en 1 
/(•nilh Coiiiui TV sel et acc ser 474504,3.1 
K/e Chair Brun cuii et fool stool, I living si*t 
2 psc beige 1 3 seal sofa el 1 2 pc sofa. 1 
Ki.shci Stereo Receiver el fisher 4 Hack 
cassette Hita( hi. 8 track cassette Hitachi 
turntable 2 loud .s{H‘akeis et acc . 1 Ken 
moi e Clothes Automatic washing machine. 
I Keninore automatic cl()lh(‘.s drvei (*t meu 
ble de ménage Conditions ARCKNT 
lOMPTANT A SHAPIRO, huissier. 845 
8156 Montiéal, h* 4 octobie 1981

Province de Québec. District de Terre 
bonne. COUR MCNICIPALK DK ST Kl S 
TACIIK No 0784 VILI.K DK ST KUS 
TACIIK, demandeiesse, - VS — ROC.KR 
M IRON, défendeur Le 2I octobre 1983à 11 
heures au domicile du défendeur au No 151 
60«‘ Avenue, en la citéde St Joseph du Lac. 
district de Terrelninne, seront vendus par 
autonlé de Justice. I(>.s bieiLset effets du dé 
fendeur, saisis en c(‘lte cause, consistant 
en 1 camion Ci M< 1973, 1 TV couleur meu 
ble Westinghouse 26". I TV couleur poi ta 
tive RCA 12", 1 ens de salon 2 mex en Ikiis 
Condilions ARUKNT COMPT-\NT RO 
NALD P \V \NT, huissier, 472 4762 St Kus 
tache, le 3 (Klobre 1981

Province de (.Québec, District de Terre 
bonne, COUR MUNICIPAI.K DK ST KUS 
TAUllK No 01774 Vil LK l>K ST Kt^S 
TAUHF^ demanderesse, — VS — (IHIS 
I.AIN I.AFLAMMK.défemleur Lel8(Kto 
bre I9N.3 à 14 heures au domicile du défen 
deur au No 214 rue St Laurent en la cité de 
St Kuslache. district de Teriebonne, s«‘ronl 
vendus par autorité de Justice, h's biens et 
effets du défendeur, saisis en lette cause 
consistant en 1 Ford Kcolonme 197.1 de 
couleur gri.se. modèle 200 Conditions -NH 
CKNT COMPTANT JACQCKS PHI 
I.IPPK, huissier. 472 4762 St Ku.slache, le 3 
(H’tübre 19K3

Province de Québec, Di.slrict de Joliette. 
COlIR PROVINCIAI.K No 705 02 001513 
829 UIRARI) AUTOMl)RILK(l971) INC . 
partie demanderesse. — VS — l.FiS H RUl 
TIKRS DK KKl ROSAIRK LANDRY. |Uir 
lie défenderesse Le 17 octobie 1983. à 14 
heures au lieu d’enlreixisage au No 6679 rue 
Chambord en les cité et district de Mont 
réal. seront vendu.s par autorité de Justice, 
les biens et effets de la i«rtie défendeiess**, 
saisis en cette cause, consistant en I auto­
mobile Plymouth Caravelle 1979, 4 portes et 
accessoires Conditions ARC.F^NTCUMP 
TANT (;1LLF:SDALCDURT. huissier, 759 
5.V5« Jobelle. le 30 septembre 19K3

Province de Québec. DislncVde Joliette. 
COUR PROVINCIAI.K No 705 27 005334 
823 P K R C K PT F: U R D KS A M K N1) KS. d(‘ 
mandeur. — VS - MARCKI. CHALIKOUX. 
défendeur Le IHoctobre 1983. i 11 heures 
au domicile du défendeur au No 5555 rue 
Henri Boura.ssa est >508 en la cité de Mont 
féal Nord, district de Montréal, seront ven 
dus par autorité de Justice, les biens et ef­
fets du défendeur. sauHLs en l'elfe cau.se. con 
sislant en 1 chaîne stéréo SL 5100. .stéréo 
Phonic. 1 table tournante Technics, 1 sté 
réo ca.s.selte Deck, 2 colonnes de son. 1 té 
léviseur portatif Zenith, couleur, etc ('on 
dilions AHtîKNTCDMPTANT C.ILLKS 
DALl'OURT. huissier, 759 5.556 Joliette. le 
30 septembre 1983

Province deQuét>ec. District de Montréal. 
COI R l'RoVINCIALK No 500-02 018201 
8'i.5 D!S( O BALADIN INC , demanderesse, 
- VS - PKOPLKS DKPARTMKNTSTO 
RKs L’I'D , défenderesse Le 17 octobre 
1983 à 14 heures à la place d'affaires de la 
d(‘mandeie.s.se au No 1400 rue Montcalm en 
la < Hé el (tislncl de Monlréal. seront vendus 
p<ii autorité (le Justice, les biens el effets de 
la ih'iiianderesse. saLSLs en celte cause, con 
sislant en 1 calculatrice. 2 caisses enregis 
tieiisesSharp, 1 l’acMan.elc Conditions 
NRCKNT COMI’TANT ROMÉO LDI 
SI-.LI.K, huis-sier. 842 9192 Monlréal. le (oc 
tobie 1983

Pi ov ince (leQuél)ec, District de Monlréal. 
COUR PROVINCIAI.K No .500 02 049129 
K31 BRONS1 KIN KRÉRKS (QUÉBKC) 
l.'l ÉK . demanderesse, — VS — RFiSTAU 
RAM ACX DKUX CHAINKS INC,défen 
deiesse Le 17octobre 1981, à 14 heuresà la 
plate d’affaires de la défenderesse au No 
1218 rue Ste Catherine est en la cité et dis 
Iricl de Montréal, seront vendus par auto 
I Hé (le Justice, les biens el effels de la dé 
fendeie.s.se. .saisLS en celle caiLse. consistant 
4>n I I V (Iranada, 1 réfrigérateur double 
Oailand I four micro-ondes, etc Condi 
Dons ARCKNT COMPTANT ROMÉO 
L( HSKU.K. huissier, 842 9192 Monlréal. le 6 
oclobie 1983

Province de Québec. District de Montréal. 
COUR SUPÉRIKURK No 500 05 004981 
«li BANgUK CANADIKNNK TMPP. 
RIALK DK COMMKRCK. dpmanderes.se. 
-VS-M MAf.AY PANDIT KT AL. dé 
fendeurs i.e 19 octobre 1983. à 10 heures au 
domicile du défendeur MALAY PANDIT au 
No 2100 rue St-Marc en la cité et di.stnct de 
Montréal, seront vendus par autorité de 
Ju.stice. les bieaset effets du défendeur MA­
LAY PANDIT. sawLsen celle cause, c'ons.s- 
lant en 1 automobile de marque Chevetle 
mod Monte année 79, .série IZ,17591460528. 
Imm H3( M 770.etc Conditions ARUKNT 
C(»MI»TANT RICHARD(;AUTIIIKR,hui.s 
Hier. 842 9192 Montréal le 6 octobre 1983

l’iovince de Québec. Di.stnct de Monlréal, 
COUR PROVINCIAI.K No 50002-032143 
831 LK.S KNTRKPRISKS P SHKRMAN 
(QUÉBKC) INC ,demanderesse. — VS — 
L\ COMPAC.NIK KMKRY WORI.l) 
VS-IDK.défenderesse Le 17oclobre I983.à 
14 lieuresà la place d’affaires de la défen 
(l(•te^^e à Aéroport International de Monl­
réal au Road C. en la citéde Dorval et dis 
trict de Monlréal, seront vendus par auto­
rité de .Justice, les biens el effels de la dé 
feiideres-se. saisks en cette cau.se. con.si.slant 
en 2 Fort Lifl Hysterséne AI77Bl882Bet 
K2T1523B l automobile Jeep CJ7, Imm 613- 
L 531, série J0l)9.3KH727465. 5 machines à 
écriie IBM, etc Conditions AHfîKNT 
COMI'TANT JKHRY TURCOTTK, huis- 
siei H42 9192 Montréal, le 6 octobre 1983

Piovmce de Québec, District de Monlréal, 
COUR l’ROVINf'IALK No 500-02-000223 
839 AI.LKNQUALI.KNBKRC.demandeur. 
- VS- KRROLSCHNAPP. défendeur Le 
17 octobre 1983, à II heures au domicile du 
défendeur au No 31 rue Chatillon en la cité 
de Dollaid des Ormeaux et di.stnct de Monl- 
téal, seront vendus par autorité de Ju.slice 
les biens et effets du défendeur, saisis en 
celle cause, consistant en ITV RCA el 
contrôle à distance A acc , 1 T V Linylion 
el contrôle à distance (t acc. et meubles de 
ménage,etc Conditions ARGKNTCOMP- 
TANT ANDRÉ LKSSARD, huissier. 842- 
9192 Montréal, le 6 octobre 1983

l’i'ovince (le Québec, District de Monlréal, 
COI R PROVINCIALK No 500 02 011407- 
835 NO'l RK DAMK HOLDING CORP.de­
mandeiesse. - VS - 115974 CANADA 
l. l’ÉK , défenderesse Le 17 octobre 1983. à 
11 heures au heu d'entreposage au No (48 
I ue Wellington. 2e étage en la cité et dislricl 
de Montiéal. seront vendus par autorité de 
.lustice, les biens el effets de la défende- 
ies.se, saisis en celte cause, con.sislant en. l 
machine à écrire Underwood, 1 calculatrice 
Olivetti, I machine à eau Laurentien. etc 
Conditions ARGKNT COMPTANT 
.1 KRRY TURCOTTK, huissier, 842-9192 
Monlréal, le 6 octobre 1983

Canada, l’rovmce de Québec, District de 
B(‘(Uord.COUR PROVINCIALK No 455- 
02 0002;i3-81-9 TANNKR ASS LTKK. partie 
demanderesse, — VS — CH ARLKS J AC- 
(^UAYS. partie défenderesse. TOFUCü 
FOODS INC , tierce saisie Le 18 octobre 
1983 à 10 00 heures Au 3637 Crémazie S. 
1215, Montréal, district de Montréal, seront 
vendus par autorité de Ju.stice, les biens el 
eflelsdeCIlAKLKS JACQUAYS.saisisen 
celte cause, consistant en 1 compresseur 
de martjue Kartgard, 3 bureaux & ameuble­
ment (le bureau etc Condition.s ARGKNT 
COMPTANT Information PIKRRKLA- 
B R K( ’ ! IF^, huissier. 2K8-0211 Montréal, ce 
30ième de septembre 1983 Linteau, Ville- 
neuve, Miller. I.orlie. Poitevin, Giguère

Canada, Province de Québec, District de 
Québec. COUR PROVINCIALK. No. 200 
02 000162-836 INVKRNF^SS INV. CO., par­
tie (lemanderes.se, — VS — CF'.NTRF^ DTN- 
KoHM-\TlQUK ABC INC . partie défende- 
re.s.se Le 17octobre 1983à U OOheures Au 
12590 l.acordaire, Monlréal Nord dislnct de 
Montréal, seront vendus par autorité de 
.lustice. les biens et effels de CFINTRF: 
D'INF’ORMATIQUK ABC INC . saisis en 
celte cause, consistant en 1 automobile 
1981 no série lG3AX69XBN284888demar- 
(jue Oldsmobile 98 Conditions' ARGF-NT 
COMPTANT Information PIF^RRFU-A- 
B H KC11 K. huissier, 288-0211 Monlréal, ce 
.lOiènie jour de septembre 1983 Linteau. Vil­
leneuve. Miller. Lortie, Poitevin. Giguère

Pio\ mee (te Québec. Dislnct de Montréal, 
col H l’RoVlNCl ALK No 50002 05.55(M 
828 H\HOLDCl MMINGS I.TI) .deman 
deiesse. - VS - HOW.XHD C SINCII.K 
T< >N, défendeur Le 17 octobre 1983, à 10 
heuies à la place d'entreiMisage du gai (lien 
au No 52551 ue .lean Talon ouest en la cité tM 
distnct de Montréal, seront vendus par 
autorité d( Justice, les biens et effet.s du dé- 
fenih'ur, saisis en cette cause, consistant 
en 1 automobile de marque Corvette 1974 
jaune () licence 524M798 Québec, série 
l2:t7T454418378 Conditions ARGKNT 
COMPTWT 1* DUGAS.huis-sier. 84 5 8156 
Montiéal, le 3 octobre 1983

Canada. Province de Québec, District de 
Monlréal. COU R PROVINCIALK, No 500- 
02 033721-83 3 R(IBKRT LAVOIK. partie de- 
mandere.sse, — VS — BAR 1)1SC()THÉQUF>
I. KS PATINOIRKS INC .partie défende­
resse (.e 18octobre lIlKSà 13 OOheures Au 
1202 Ste Catherine Oue.sl, Monlréal district 
de Montréal, seront vendus par autorité de 
.Justice, lesbiens et effets de BAR DISCO- 
THKQUK I.KS PATINOIRKS INC, saisis 
en cette cause, consistant en 1 caisseen- 
regislreuse de marque Delat 300,1 lot de 45 
tables & ameublement de bar, etc Condi- 
lions ARC.KNT COMPTANT Informa­
tion ROC.KR JOBIN, huissier. 288-0211 
Monlréal, ce 30i6me jour de septembre 1983
J. inteau, Villeneuve. Miller, Lortie. Poitevin, 
Giguère

1*1 ov met* de Québec. Disti ici de Monlréal. 
COt R PHOVINCIM K No 500 02 033620 
837 LAl UKN TIKN K\SliloN CKNTRK 
LTD di'maiideiess»*. — VS — l’AGUTTA 
INC .déJendeies.se Le 19 (H lobre 1983, à 13 
heut es à la place d'affairesde la défende 
I esse au No 1625 t ue ( habanel ouest, suite 
48] en la cité et district de Montiéal, seront 
vendus jiar autorité de Justice, les biens el 
eJlets de la défenderesse, saisis en cette 
caust*. coiLsislanI im 3 presseu.ses à linge in­
dustriel. 1 lot de chaïuiails assorties. I cal 
culaltice Sharp, etc i ondilions AHGF’.NT 
CoMPI’WT RICIIAHDC.AC'linKR.huis 
siei, 842 9192 Monlréal. le 6 (K'tobre 1983

Pio\ iiu e de Québec, District de Monlréal, 
COI'R SI PÉRIKl HK No .500 05 010227 
«31 BXNQl'K C\N\1)1KNNK IMPÉ- 
RI \ LK DK COM M KKCK. demanderesse. 
-VS - WDHONIKI QUKNNKVILI.K. 
défendeui !.(• l« octobre 1983, à II heures 
au domicile du défendeur au No 4783 rue 
sheitnooke ouest app I en la cHé et district 
de Montiéal, seiont v<>n(lus |)ai autorité d<‘ 
.luslue, les Inenset effets du défendeur, sai 
SIS en celle cau.se, consistant en i calcula 
Il ice l'mtex 12PI’M I1’V Hitachi el meu 
liles de ménage, etc Conditions ARC.F'.NI' 
( OMITANT RICH \R1) (. AUTIHKH. huis 
siei 842 9192 Monlréal. le 6 iK’tobre 1983

Canada, Province de Québec. District de 
Monlréal.COUR PROVINCIAI.K, No 500- 
02 001877-83-1 L TH KRI AU LT INC . partie 
demandere.s.se. — VS — DAMF^ JFÎAN MA­
RIK PROTKAU, partie défenderesse 1^ 19 
oclolM* 1983 à 10 00 heures Au 3966 F^velyn, 
Mont réal. district de Montréal, seront ven 
dus par autorité de Justice, les biens et ef­
fet s (le I) A M K J K A N • M A RIK PROT K AU. 
saisis en cette cause, consistant en 1 T.V 
couleur portative de marque Bradford, I 
sv.sième de son de marque Cariole & ameu- 
lilement de ménage, etc Conditions AR 
C.KNT COMPTANT Information RO- 
N \l 1) BORRIS. huissier. 288-0211 Mont- 
léal. ce 30ième jour de septembre 1983 l.m- 
teau. Villeneuve. Miller. I.ortie, Poitevin. 
Giguère

Canada. Province de Québec, District de 
Monlréal. COUR PROVINCIALK No 50(k 
02 058306 82 5 l.UC RACICOT, partie de 
manderesse. — VS — ASS DFIS F^MP 
D o( TONORDIC A AI.S. partie défende 
resse I.e 18 octobe à 10 30 heures Au 376 
rue St-André. Pont Viau. Laval district de 
Munli éal. seront vendus par autorité de 
Justice, les biens el effets de JACQUFIS LA 
V( il F:. saisis en cette cause, consistant en I 
vidéo de marque Hitachi. I T V portative 
couleur de marque RCA & ameublement de 
ménage, etc Conditions ARGFINT 
CtiMPTANT Information DANIKLJO 
BIN. huissier. 288 0211 Montréal, ce 30ième 
jour de .septembre 1983 Linteau. Villeneuve, 
Miller, Lortie. Poitevin, Giguère

î’i ov ince de Québec, District de Montréal. 
( Ot H St PÉHIKUHK No 50005 006715 
K3I H\NQCK CANADIKNNK IMPÉ 
RI \I.K DKCOMMKHCK, demanderes.se. 
-VS - I‘IKRRKPARANTF:T ALS, défen 
diMirs Le IHoctobre 1983. à 10heures au do 
micile des défendeurs PIKRKK PARANT 
K'I \M)RÉK HKAUDOIN au No 112 rue 
Ile de Mai en la cité de Boisbnand et dis­
trict de Terrebonne seront vendus par 
autonléde Justice, leshienset effetsdes 
défendeurs PIKRHK l*\RANr KT AN 
DHÉF: RKAI’DOIN. .saisis en cette cause, 
consistant en l’T V couleur Fleetwood, t 
orgue Yamaha et meubles de ménage, etc 
Conditions ARGKNT COMPTANT RINO 
RINALDI, hui.ssier. 842 9192 Montréal, le 6 
(H’iobre 19K1

Canada Province de Québec. District de 
Montréal. COUR PROVINCIAI.K No 500- 
02 002471 83 2 I.OCATION AUTOBKC 
Mt >N THÉAL l/TÉF'., partie demanderesse, 
- VS - RONALD BOURDAGF:s. partie 
défenderesse Le 18 octobre 1983 à U 00 
heuies \u 2172 Palerme, Laval, district de 
Montréal, seront vendus par autorité de 
Justice, les biens et effets de RONALD 
Rot KI)ACiF’.S, .saisis en cette caus«\ consus- 
tanten 1 congélateur, l T V couleur por 
lative de marque Admirai, A article de 
sport etc Conditions AHGF.NTCOMP- 
TANT Information DANI FIL JOBIN, huLs- 
sier, 288 0211 Montréal, ce 30ième jour de 
septembre 1983 Linteau, Villeneuve, Miller. 
I.orlie. Poitevin. Giguère

Canada. Province de Québec. District de 
Montréal. COUR PROVINCIALK No 500- 
02 058306 82-5 LUC RACICOT. partie de 
manderesse, — VS — ASS DKS F:MP 
D’OCTONOHDIC A ALS. partie défende 
resse l.e Le IHoctobre 1983à 11 OOheures 
Au 535 de l'Argentière. app 4. Laval-des 
Rapides district de Montréal, seront vendus 
pat autorité de Justice, les biens et effets de 
I.OUISK RHÉAUMF:. saLsis en cette cause, 
consistant en 1 automobile 1979 no série 
'/L44A9D19I280de marque Dodge Condi- 
Ijons ARGKNT COMPTANT Informa 
Don DANI KL JOBIN, huissier, 288-0211 
Mont réal. ce SOième jour de septembre 1983 
Linteau. Villeneuve. Miller. lÆrtie. Poitevin, 
Giguèrt*

Pt ov ince de Québec, District de Montréal, 
COUR PROVINCIAI.K No 500-02 011317- 
8.36 1.1 ICil BAHONF^. demandeur. - VS— 
ANDRÉ PAQUF:T KT AL. défendeurs I.e 
17 octobre 1983, à 15 heures au lieud entre 
posage au No 7940 IHe avenue en la cité el 
distnct de Montréal, seront vendus par 
autorité de Justice, les biens et effetsdes 
défendeurs. saLsts en cette cau.se. consistant 
en 1 lot de meubles de ménage assortis. 1 
balaveuse, l stéréo, etc ('onitHions AH 
(;K\T( ()MI’TXNT RdMf-.o I.lMSKl.l.K, 
hui.vsier 842 9192 Monlréal. li* 6 octobre 1983

Province de Québec. District de Monlréal. 
( ot R PROVINCIALK No 50(F02 053420 
837 I.KS PLACKMKNTS ÉC.IDK LTÉK, 
demanderesse. - VS - MAHCKI. ROBI 
TAIL!.F'..défendeur l,e 17octobre 1983.à 15 
heures au domicile du défendeur au No 5(38 
rue des Narcisses, app S. en la ville de 
Montréal Nord et district de Montréal, se 
ronl vendus par autorité de Justice, les 
biens el effet.s du défendeur, saisis en celle 
cause, consistant en 1 T V couleur Électro 
home. ! machine à coudre .Singer et cabinet 
(•t chaise et meubles de ménage, etc Con 
diDons ARGKNTf (iMPTANT ROMÉO 
LoIsFH.I.F:. huLssHT. 842 9192 Montréal le ( 
(K'iolin* 1983

Canada, l’rovince de Québec, District de 
Montiéal. COUR PROVINCIALK No 500- 
02-058,306 82 5 i.UC RACICOT. partie de­
manderesse. — VS — ASS. DFxS F'.MP 
D’OCTONOHDIC A ALS, partie défende- 
res.se Le 18 octobre 1983 à 12 00 heures Au 
364 f’apillon. Auteui), I>aval district de 
Montréal, seront vendus par autorité de 
Justice, le.s biens el effels de MüNIQUFi 
BFIAUCH AMPS, saisis en cette cause, con­
sistant en I automobile no série 
lQH7Ci9N 580904 de marque Chevrolet Ca- 
maro, 1 T V couleur portative de marque 
Klcctrohome A ameublement de ménage, 
etc Conditions ARG FINT COMPTANT 
Infoimalion DANIF'.L JOBIN, huissier, 
288 0211 Montréal, te 30ième jour de sep­
tembre 1983 Linteau. Villeneuve. Miller, 
i.orlie, l’oitevin. Giguère

Canada, l’rovince de Québec. District de 
Montréal. COUR PROVINCIALK. No. 500- 
02 002018 83 1 LA PRFISSK LTÉ K. partie 
demanderesse, — VS — M BF^RGFi ORA- 
KIAN.partie défenderesse Le 18octobreà 
10 00heure.s Au 4569, Croissant Anderson. 
Pierrefonds. district de Monlréal, seront 
vendus par autorité de Justice, les biens el 
effets de M BKRGFlORAKIAN.saisisen 
celte cause, consistant en 1 automobile no 
série 10901812004919 de marque Mercedes 
.300 S KL {’ondilions. ARG FîNT COMP­
TANT Information JFxAN JOBIN. huis­
sier. 288 0211 Montréal, ce 30ième jour de 
septembre 1983 Linteau. Villeneuve, MiUer, 
Lortie. Poitevin, Giguère

Canada, Province de Québec, District de 
Monlréal, COUR PROVINCIALK No 500- 
02 040014 83-4 JOURNAL DK MONTRÉAL, 
partie demanderesse, — VS — F^NTR 
Al’TOMOBILKS MAURICK TKSSIKR, 
partie défenderesse Le 17 octobre 1983 à 
11 OOheures Au 541, St-Louis, Terrebonne, 
district do Montréal, seront vendus par 
autorité de Justice, les biens el effels de 
KNTR automobh.f:s MAURICKtf:s- 
SIKR. saisis en cette cause, consistant en; 1 
automobile no .série 2Y27C7T127463 de mar­
que Pontiac Ventura, 1 automobile no série 
X522K8R272727 de marque Dodge. Condi­
tions AKflKNT COMPTANT Informa­
tion SYI.VAIN GAGNF:. huissier, 288-0211. 
Monlréal. ce 30ième jour de septembre 1983 
lanleau, Villeneuve. Miller, I>ortie. Poitevin. 
Giguère

Canada, Province de Québec, District de Sl- 
Hyacinthe. COUR SUPÉRIKURK No . 750- 
05 000130-830 SOUS MINISTRK DU RK- 
VF^NU DU QUÉBFX’, partie demanderesse, 
-VS - ROCrKR TASSK, partie défende­
res.se PRKNKZ AVIS que le 17 octobre 1983 
à H 00 heures Au 3350 Des Pins, à Ste-Ma- 
deletne, district de St-Hyacinthe, seront 
vendus par autorité de Justice. les biens et 
effets de ROG KR TASSK, saisis en celle 
cause, consistant en I véhicule de marque 
Cadillac 1978,8 cylindres, de couleur bleu. 2 
portes, plaque = 412P800 Que. 83. l télévi­
seur couleur Sony. 1 horloge grand-père An- 
Sonia, 1 système de son 4 morceaux. 1 ens 
de chambre 7 morceaux en bois brun style 
espagnol, l four micro-onde G.FL. 1 laveuse 
el 1 sécheuse Kenmore. 1 système d’inter­
phone Power Pak, et autres biens meubles 
Conditions PAIKMKNT COMPTANT. 
Renseignements PIF^RRFLPAUL HAI- 
NAULT, huissier,284-1148 De l'élude’ Pa­
quette. Rocheleau, Dion, Grenier A ass.. 
huissiers Monlréal le 3 octobre 1983

Canada. Province de Québec. District de 
Monlréal. COUR PROVINCIALFL No. 500- 
27 005688-835 MONIQU F: DION, partie de­
manderesse, — VS — MARCFiL DESPA- 
TIFL partie défenderesse PRFiNFxZ AVIS 
que le 17 octobre 1983 à 10 00 heures. Au 
9175,14e avenue =5, à Montréal, dit district, 
seront vendus par autorité de Justice, les 
biens et effels de MARCFxL DF^SPATIFL 
saisis on cette cause, consistant en 1 véhi­
cule automobile de marque Gremlin AMC, 2 
portes, de couleur brun, non immatriculé, 1 
téléviseur portatif couleur Toshiba, 1 sys­
tème de son York avec lecteur de cassettes 
et radio incorporé. 2 boite de son. Condi­
tions PAIKMKNTCOMPTANT. Rensei­
gnements DANIFH. BOILF^AU, huissier. 
284-1148 De l’étude Paquette, Rocheleau. 
Dion, Grenier A ass. huissiers Montréal le 
3 octobre 1983

Canada, Province de Québec. District de 
Iberville, COUR PROVINCIALFL No.' 755- 
02-000273 834 l,A COMMISSION DF:S NOR- 
MFLS DU TRAVAIL, partie demanderesse, 
-VS - RDSKAIMÉ BÉRUBÉ, partie dé- 
fenderesse PRF^NFàZ AVIS que le 17 octo­
bre 198.3 à 12 OOheures Au' 100 Haut-Bois 
= 403. à Ste-Julie. district de Montréal, se­
ront vendus par autorité de Justice, les 
biens et effets de ROSFà AIMÉ BÉRUBÉ. 
saisis en cette cause, consistant en. 1 la- 
veu.se Inglis, 1 sécheuse, 1 téléviseur por­
tatif 12 ". 1 système de son F>ersonic com­
prenant 1 amplificateur, 1 table tournante, 2 
boite de .son. 1 système de son console Sym­
phonie. I mobilier de salon 4 morceaux, 1 sa­
bleuse RAI) et autres biens meubles Con- 
(Ulions PAIKMKNT COMPTANT. Rensei­
gnements DANIF'L LYNCH, huissier, 284- 
1148 De l’étude Paquette, Rocheleau, Dion. 
Grenier A ass, huissiers Montréal le 3 octo­
bre 1983

Canada, Province de Québec, District de 
Reauharnois. COUR PROVINCÏALFL No.: 
760 02 001238-82 COMMISSION DF:S NOR- 
MF:s du TRAVAIl., partie demanderesse, 
_ VS - PATISSKRIK LA PAYSANNK 
LTÉF',, partie défenderesse PRF>NF>Z 
AVISque le IHoctobre t983à 10 OOheures 
AU 26. St Jean-Rapliste. Rigaud. dkstnet de 
Beauharnois, seront vendus par autorité de 
Justice, les biens et effels de LA PATIS­
SKRIK LA PAYSANNK LTÉK. saisis en 
cette cause, consistant en ! caisse enregis­
treuse, 1 congélateur de marque Kelvinator. 
1 réfrigérateur avec 2 portes portant le nom 
l.eoca-Leofa, I machine à viande de mar­
que Rerke). 1 air climatisée de marque 
F:iectrohomo el acc , 1 balance électrique 
de marque Berkel, 1 machine à calculer de 
marque Sharp et autres biens meubles. Con­
ditions PAIKMKNTCOMPTANT Rensei­
gnements ROBF^RT POULIOT, huissier, 
284-1148 Del'étude Paquette, Rocheleau, 
Dion, Grenier A ass. huissiers Monlréal le 
3 octobre 1983

Canada. Province de Québec, District de 
Montréal. Cul'R PROVINCIALK No 500- 
02 003796 K.31 l.l MBKRLAND (1978) INC , 
partie demandeiesse. — VS — PLACFL 
MFINT DIAR INC , partie défenderesse 
l'HKNKZ AVIS que le 17 octobre 1983 à 
10 00 heures Au. 4203. Ste-Calhenne Ouest, 
Westmount, district de Montréal, seront 
vendus par autorité de Justice, les biens el 
efletsde PLACKMKNTDIAR INC .saisis 
en cette cause, consistant en 1 bureau de 
bois 6 tiroirs, l répondeur téléphonique. 1 ta 
ble (le bois en demi cercle avec bouts rabat­
tant, 1 table de coin en métal dessus vitrée. 
1 étagère en métal 5 tablettes vitrée, 1 divan 
en veiour brun. 1 chaise base en métal des­
sus tissu jaune, el autres biens meubles 
Conditions PAIKMKNT COMPTANT 
Renseignements DANIF'.I, HUARD. huis­
sier. 284 1148 Del’étude Paquette, Roche­
leau. Dion, Grenier A ass. huissiers Mont 
réal le 3 octobre 1983

Voir aussi en page 11

Canada. Province de Québec. District de 
\rlhabaska.C()UR PROVINC IALK No 

415 02 000713 830 CONF'FXTION VF:T1BFX' 
INC . partie demanderesse. — VS — CAR- 
MKN RUKL, LA MARMAILLE KNRG . 
partie défenderesse PRF-NFxZ AVIS que le 
18 octobre 1983 à 10 00 heures Au 354 N or 
mandie. à Ste Julie, duslnol de Montréal se 
ront vendu.s par autorité de Justice, les 
biens et effets de CARMKN RUKL 'LA 
MARM \ILLK KNRG saisis en celte 
caus«‘. consistant en 1 machine à éenre Re- 
niinglon, t l'ongétateur Coklspot. 1 perceuse 
Rockwell. 1 tour à bois Rockwell, 1 lave- 
vais.seUe G F:. 1 téléviseur couleur Quasar. 
I système de son F'.lectrohome, I lessiveuse 
et I séchense G , I système de son console 
FJectiohome. et autres biens meubles Con­
ditions PAIKMKNT COMI’TANT Renseï 
gnemenLs DANIFIL LYNCH, huissier 284- 
1148 D(* l'étude Paijuette, H(H'heieau. Dton. 
Grenier A a.ss, huissiers Monlréal le 3 octo­
bre 1983

Canada. Province de Québec. District de 
Montréal COUR PROVINCIALFL No 506- 
27 001108 837 PKRCKPTFiUR DFL> AMKN 
l)F)S. partie demanderesse. — VS — ÜA- 
NIFH. MORNFxAU, partie défenderesse 
PRKNKZ AVIS que le 17 octobre 1983 è 
10 30 heures. Au II337 Jean Meunier, à 
Montréal-Nord, distnct de Montréal seront 
vendus par autorité de Justice, les biens et 
effets de DANIKL MORNKAU. saisis en 
cette cause, consistant en 1 automobile de 
marque Plymouth "Road Runner", de cou­
leur blanche. 2 portes, plaque ~ 155S490 Que 
84 Conditions PAIKMKNTCOMPTANT 
KenseignemenLs GILI..F3S POIRIFxR, huis­
sier. 284-1148 Del'étude Paquette. Roche­
leau, Dion. Grenier A ass. huissiers. Mont­
réal le 3 (K'tobre 1%3

Canada. Province de Québec. District de 
Montréal.COUR SUPÉRIF:URK No. 500- 
12 090223-797 YVONNK JOYAL. partie de­
manderesse, — VS — ASSFHxIN JF2AN- 
PAUL, partie défenderesse PRFiNFIZAVIS 
que le IHoctobre 1983 à 10 OOheures Au 
765, PI Saulanges, Brossard, district de 
Montréal, seront vendus par autorité de 
Justice, les biens el effels de JFxAN-PAUL 
ASSF'.IJN, saisis en cette cause, consistant 
en 1 véhicule automobile de marque Audi 
5000 1981 de couleur noire, 1 téléviseur cou­
leur Sony avec table. 1 amplificateur Nq- 
resco 2680 am/fm, 1 lecteur cassettes Ken­
wood. 1 table tournante Sony et autres bierts 
meubles Conditions. PAlKMFiNT COMP­
TANT Renseignements' NORMAND 
POISSANT, huissier, 284-1148 De l’étude' 
Paquette. Rocheleau. Dion. Grenier A ass.. 
huissiers. Monlréal le 3 octobre 1983

Canada, Province de Québec. District de 
Montréal. GRKF'FK DK LA PAIX . No . 
505 27 004651-825 LA RFIINFL partie deman­
deresse. - VS - SYLVAIN Pl,üURDE, 
partie défenderesse PRKNFxZ AVIS que le 
18octobre 1983 à 11 OOheures. Au 2755 Des 
Grands Coteaux, à St-Mathieu de Beloeil, 
district de Sl-Myacinlhe, seront vendus par 
autorité de Justice, les biens et effets de 
SYLVAIN PLOURDK. saisis en celte 
cause, consistant en. 1 véhicule Toyota Co­
rolla 1972, 4 cylindres, 2 portes, de couleur 
orange, plaque =954L277 Que 83. Condi­
tions PAIKMKNTCOMPTANT Rensei­
gnements PIKRRK-PAUL HAINAULT, 
huis-sier, 284-1148 De l'élude Paquette, Ro­
cheleau. Dion, Grenier A ass., huissiers. 
Monlréal le 3 octobre 1983

Canada. Province de Québec. District de 
Montréal. GRKF'FK DK LA PAIX., No 
500-27-032485-825 COMITÉ PARITAIRK 
DK L’AUTOMOBILFL partie demande­
resse, — VS — GFXiRGFx DFX, partie défen­
deresse PRKNKZ AVIS que le 18 octobe 
1983 à 11 OOheures Au 4428 Sle-Cathenne 
ouest, à Westmount. district de Montréal, 
.seront vendus par autorité de Justice, les 
biens et effels de GFXiRGF- DFH. saisis en 
cette cause, consistant en 1 sableuse à air 
el accessoires, 1 bureau en bois, 1 classeur 4 
tiroirs, 1 fusil à peinture, et autres biens 
meubles Conditions PAIKMF^NT COMP­
TANT Renseignements DANIF^L 
HUARD, huissier, 284-1148 Del’étude Pa­
quette, Rocheleau. Dion, Grenier A ass., 
huissiers. Monlréal le 3 octobre 1983

Canada. Province de Québec. District de 
Monlréal. COUR PROVINCIAlxK No.' 500- 
27-003819-838 GILLKS MATHIKU. C.P A., 
partie demanderesse. — VS — SYl.VAIN 
TALBOT, partie défenderesse. PRF^NF>Z 
AVISque le 18octobre 1983à 12 30 heures 
Au 8745 Notre-Dame est. à Monlréal, dit 
district, seront vendus par autorité de Jus­
tice, les biens el effets de SYLVAIN TAL- 
B( )T. saisis en celte cause, consistant en. 1 
compresseur Webster Air Fiquipnienl. 1 en­
semble de soudure comprenant 1 réservoir 
à acétylène, torches, boyaux, chamois, ré­
servoir à oxygène, el accessoires. Condi­
tions. PAIKMKNTCOMPTANT Rensei­
gnements GILLKS POIRRIKR, huissier, 
284-1148 Del’étude' Paquette. Rocheleau. 
Dion, Grenier A ass . huissiers Monlréal le 
3 octobre 1983

Canada, Province de Québec, District de 
Montréal. COUR MUNICIPALK No.. 
B-025-83 I.A VILLK DK WKSTMÜUNT. 
partie demanderesse. — VS — DF2I AUTO- 
BODY. partie défenderesse. PRKNFiZ 
AVIS que le 18 octobe 1983 à 11 00 heures. 
Au 4428. Sle-Calherme Ouest. Westmount, 
district de Montréal, seront vendus par 
autorité de Justice, les biens el effels de 
DKI AUTOBODY KNRG . saisis en cette 
cause, consistant en : 1 bureau en bois an­
cien, 1 calculatrice Sharp, micro complet et 
acc . I chaise de bois ancien. 1 lazy boy en 
cuirretle noire. 1 petit radio Ravel et acc. 1 
aspirateur Shop Vac avec acc . 1 perceuse 
llerbrand, 1 wrench à air. 1 polisseuse Her- 
brand, 2 sableuses à air llerbrand. et autres 
biens meubles Conditions. PAIHlMFxNT 
COMPTANT Renseignements. DANIKL 
HUARD, huissier, 284-1148. De l’élude: Pa­
quette. Rocheleau. Dion. Grenier A ass.. 
hui.ssiers Monlréal le 3 octobre 1983

Canada, Province de Québec. District de 
Monlréal. COUR MUNICIPALK. No.' 
ST83/3369 VILLK DK VKDUN, partie de­
manderesse, - VS - VAUGHAN AN­
THONY, parliedéfenderesse PRKNKZ 
AVIS que le 18 octobre 1983 à 13 00 heures 
Au 2663. Knox, Monlréal. dit distncL seront 
vendu.s par autorité de Justice, les biens et 
effelsde VAUGHAN ANTHONY, saisis en 
cette cause, consistant en. 1 table tour- 
nalnte el acc. 1 télévision Baycresl. console 
couleur. 2 bibliothèques bois 4 tablettes. 1 
système de son Hitachi stéréo 8 pistes avec 
2 boites de son. 1 mobilier de salon fleuri 
noir, el autres biens meuble.s. Conditions' 
PAIKMKNT COMPTANT Renseigne­
ments' DANIKL HUARD, huissier, 284- 
1148 Del’étude Paquette, Rocheleau. Dion, 
Grenier A ass, huissiers Monlréal le 4 octo­
bre 1983

Canada. Province de Québec, District de 
Monlréal. GRKF'FK DK LA PAIX. No.; 509- 
27-007575-824 LA RKINF:. partie demande­
resse. - VS - LACOMBK RAYMOND, par­
tie défenderesse PRKNF:Z avis que le 17 
octobe 1983 à 14 00 heures. Au' 1753, Centre. 
Montréal, dit district, seront vendus par 
autonlé de Justice, les biens et effets de 
RAYMOND LACOMBFi. saisis en celle 
cause, consistant en 1 bureau de bois 4 ti­
roirs bleu et blanc. 1 fauteuil lazy boy vert. 1 
aspirateur General Klectrique jaune el 
brun, 1 compresseur de marque Penn, 1 bu­
reau de bois 6 tiroirs, 1 camionnette de mar­
que Vendura G MC de couleur bleu et acc., l 
lot de radio d'autos assortis et autres biens 
meubles Conditions' PAIKMKNT COMP­
TANT Renseignements DANIF^L 
HUARD. huissier. 284-1148 Del'étude: Pa­
quette. Rocheleau, Dion. Grenier A ass . 
huissiers Monlréal le 4 octobre 1983

Canada. Province de Québec. District de 
Montréal. COUR PROVINCIALK No 500- 
02-026540 836 LA COMMISION DF:S NOR- 
MF'.S DU TRAVAIL, partie demanderesse, 
- VS - DISTRIBUTIONS DK POISSONS 
DK l,A MKR DU NORD INC., partie défen­
deresse PRF:nF’.Z AVISque le 18 octobre 
19H3àll OOheures Au 1833. O’Bnen, St- 
(.aurent. district de Monlréal. seront vendus 
par autonlé de Jaslice. les biens et effets de 
LF:s DISTRIBUTIONS DK POISSONS DK 
LA M F',R DU NORD INC . saisis en cette 
cause, consistant en 1 réfngérateur ouvert 
rapide réfrigération el acc . l congélateur 
ot acc. 1 comptoir en bois blanc. 1 caisse en­
registreuse. 1 bureau en métal gris, 1 sys­
tème d'emballage à chaud, t copieur Mita et 
acc . 1 bureau en bois, I machine à écrire, I 
machine à chèque Paymaster, 1 système 
d'alarme el acc el autres biens meubles. 
Conditions PAIKMKNT COMPTANT 
Renseignements PAUL RFiNAUD.huis­
sier. 284 U4H Del'étude Paquette. Roche­
leau. Dion. Grenier A a.ss. huissiers Mont 
réal le 3 (K'tobre 1983

Canada. Province de Québec. District de 
Montréal. COUR PROVINCIALK No 50(F 
02 008002 839 VILLK DK STK-GKNK 
VIF'VFL partie demanderesse. — VS — AL! 
HAMDF'. A ALI ANNA, partie défenderesse 
PRKNKZ AVIS que le 18 octobre 1983 à 
10 30 heures Au 15832, Bl Ciomn Ouest. Ste- 
C.eneviève, district de Montréal seront ven­
dus par autorité de Justice, les biens et ef­
fets de H AMOK ALI F:T DAMK ANNA 
ALI. saisis en cette cause, consistant en I 
télévkseur couleur de marque Toshiba. 1 ré- 
veil-matin am/fm stéréo de marque York. 1 
congélateur couleur bleu de marque Sche- 
fer et acc. 1 réfrigérateur avec 4 portes vi­
trées et côtés plaqués en bois et acc. 1 con­
gélateur blanc en métal avec ( tablettes de 
couleur blanche el autres biens meubles 
(’ondilions PAIKMKNT COMPTANT 
Renseignements ROBF^RT POULIOT. 
huissier. 2H4 1148 Del'étude Paquette. Ro 
cheleau. Dion. Grenier A ass . huissiers 
Montréal le 3 octobre 1983

Canada. Province de Québec. District de 
Monlréal. COUR PROVINCIALFL No 500- 
02 053796-830 BKRNARI) PRIKUR. partie 
demanderesse. — VS — JOHN DAVID 
BARKLAY. partie défenderesse PRKNFxZ 
AVIS que le IHoctobre 1983 à 10 OOheures 
Au 4911, Fulton, Monlréal, dit district, se­
ront vendus par autonlé de Justice, les 
biens et effets de JOHN DAVID RAR- 
K LA Y, saisis en cette cause, consistant en. 
I mobilier de salle à dîner comprenant 1 ta­
ble rectangulaire en pm nature) et 4 chaises 
droites assorties. 1 mobilier de salon 2 mex 
en cuirrette rouge comprenant 1 divant 3 
places. I bibbolh^ue 4 sections en bois pla­
qué brun et autres biens meubles.. Condi­
tions PAIKMKNTCOMPTANT Rensei­
gnements YVON DURÉ, hui.ssier. 284-1148 
De l'étude Paquette, Rocheleau. Dion. Gre­
nier A ass , huis.siers Monlréal le 3 octobre 
1983

Canada. Province de Québec, District de 
Monlréal, COUR PROVINCIALF:. No . 500- 
27 028130 823 GILLF:S MATHIFIU. PRO- 
CURF'.UR GÉNÉRAL, partie demande 
re.sse. - VS - VAUGHAN ANTHONY, par 
tie défenderesse PRF^NF^Z AVIS que le 18 
octobre 1983, à 13 OOheures Au 2663 Knox. 
à Monlréal, dit district, seront vendus par 
autorité de Justice, les biens et effets de 
VAUGHAN ANTHONY, saisis en celle 
cau.se. consistant en I téléviseur console 
Rayerest, I système de son Hitachi stéréo 8 
pistes avec 2 boite de son, I bibliothèque en 
bois 4 tablettes, I mobilier de salon fleuri 
noir, el autres biens meubles. Conditions 
PAIKMKNTCOMPTANT Renseigne­
ments DANIKL HUARD. huissier, 284- 
1148 Del'étude- Paquetl^, Rocheleau. Dion, 
G renier A ass. huissiers''^Montréal le 3 octo­
bre 1983

Canada, Province de Québec. District de 
Monlréal. COU R SU PÉRI FiU R K. No 500 
05 00H103-82 0. BANQUK NATIONALK DU 
CANADA. Partie demanderesse — VS — 
ROGKR DOUCFxT, Parliedéfenderesse IjC 
IHoctobre 1983à 12 OOheures Au403Bern, 
app 7. Laval, district de Montréal, seront 
vendus par autorité de Justice, les biens et 
effels de ROGF^R DOUCF^T saisis en celle 
cause, consistant en' 1 camionnette 1978 im- 
inatricuée 561M3S0de marque CMC Ven­
dura. 1 laveuse-sécheuse de marque Speed 
Queen A ameublement de ménage, etc 
Conditions ARGKNT COMPTANT Infor­
mation DANIKL JOBIN. hui.s,sier, 288-0211 
Montréal, ce SOième jour de septembre 1983 
Linteau. Villeneuve. Miller, iKirtie. Poitevin, 
Giguère

Canada. Province de Québec, District de 
Monlréal. COUR PROVINCIALF^.. No 500- 
02 002369-838 GISLAN SKRVICF:s IMMO- 
BILIF'.RS LTÉF^. partie demanderesse. — 
VS - WILLIAM MUIR, partie défende­
resse PRFxNFxZ AVIS que le 18 octobre 1983 
à 11 30 heures Au. 41 Whiteoak, à Dollard 
des Ormeaux, district de Montréal, seront 
vendus par autorité de Justice, les biens et 
eflels de WILLIAM MUIR. saisis en cette 
cause, consistant en 1 meuble stéréo con­
sole en bois, 1 sel de salon 2 morceaux en 
lame, l chmalisateur d'air York. 1 lave-vais­
selle Admirai, 1 four micro-ondes Minute 
Master. I laveuse el 1 sécheuse Maytag, et 
autres biens meubles Conditions PAIFX 
M f:nT COM PTANT Renseignements 
PAUL R KN AU I). huissier, 284-1148 De l’é­
tude Paquette, Rocheleau, Dion, Grenier A 
ass. huissiers. Montréal le 3 octobre 1983

('anada, Province de Québec. District de 
Montréal. COUR PROVINCIALF:. No.. 500- 
02 030896-836 BANQUK NATIONALK DU 
CANADA, partie demanderesse, — VS — 
DRAPKAU l.AURKNT, partie défende­
resse I*RF:NF:Z avis que le 17 octobre 1983 
à 11 30heures Au 3270, Langeher =201, 
Montréal, dit district, seront vendus par 
autorité de Justice, les biens el effets, saisLS 
en cette cause, consistant en I bureau en 
arbonle 5 tiroirs, 1 table en bois avec 1 ta­
blette. 1 calculatrice électrique à ruban, 1 
calculatrice de marque Casio. 1 machine à 
dactylographier de marque Olympia, élec­
trique avec chanoL 1 chause sur roullette en 
tissu el cuiretle de couleur verte et autres 
biens meubles Conditions PAIF:MF:NT 
COMPTANT Renseignements GILLES 
P0IRIF:R.huissier.284-1148 Del’étude Pa­
quette, Rocheleau. Dion, Grenier A ass., 
huissiers Monlréal le 3 octobre 1983

Canada. Province de Québec, District de 
Montréal. COUR PROVINCIALE. No. 500-
02 040114-824 TEXACO CANADA INC., par­
tie demanderesse, — VS — I.,F:oN KORD 
ZI AN, partie défenderesse 1MMF:UBI.F:s 
KORDZIAN INC liers-saisis. PRKNKZ 
AVIS que le IHoctobre 1983 à 10 00 heures. 
Au 11765 Joseph Casavant. è Monlréal, dit 
district, seront vendus par autorité de Jus­
tice. les biens el effels de IMMF:UBLF:S 
KORDZIAN REALTIES INC . saisis en 
cette cause, consistant en; 1 véhicule auto­
mobile de marque Cadillac modèle Coupe 
de Ville, de couleur bleu, demi toit en vinyl, 
année 1978, plaque =52411713 Que 83. Con­
ditions PAIKMKNTCOMPTANT Rensei­
gnements RONAI.l) JOHNSON, huissier. 
284-1148 Del'étude Paquette, Rocheleau, 
Dion, Grenier A ass., huissiers Monlréal le
3 octobre 1983
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Prévision de la carte du temps à midi aujourd'hui

Une perturbation en provenance 
des Grands-Lacs poursuit sa course 
vers l'est. Il n y a pas de véritable 
amélioration des conditions à l'amère 
de ce système et des contidions de 
temps nuageux, venteux et frais pré­
vaudront.

rVIONTRÉAL

Nuageux avec quelques averses 
dispersées. Vents modérés et frais. 
Probabilité de précipitations: 40 %. 
Mm.: près de 8. Max : près de 12. De­
main: nuageux, venteux et frais.

QUÉBEC
Régions d'Abittbi'Témiscamingue nua­

geux avec quelques averses dispersées et 
vents modérés Minimum près de 6 Maxi­
mum près de 8. Probabilité de précipita­
tions 40% Demain ciel variable, venteux 
et frais

Réservoirs Cabonga et Gouin: nuageux 
avec quelques averses dispersées et vents 
modérés. Mm ' près de 6. Max. près de 8 
Précipitations 40% Demain nuageux, 
venteux et frais

Pontiac-Gâtineau et Lièvre nuageux 
avec quelques averses dispersées et vents 
modérés Mm près de 7. Max. près de 10. 
Précipitations. 40 %. Demain’ nuageux, 
venteux et frais

Outaouais, Montréal- nuageux avec 
quelques averses dispersées Vents mo­
dérés et frais Mm prèsde8. Max 10à12.

Précipitations 40% Demain; nuageux, 
venteux et frais Région de Montréal. Cou­
cher du soleil, jeudi; 16h28. lever vendredi' 
6h59

Laurentides, Trois-Rivières et Drum- 
mondville, Québec, Estrie et Beauce- pluie 
se changeant en averses. Vents modères et 
frais Mm près de 8. Max près de 10. Pré­
cipitations'40% Demain- nuageux, ven­
teux et frais.

Lac-St-Jean pluie ou brume se chan­
geant en averses en matinée. Vents mo­
dérés et frais Mm. 6à8 Max ' 8à 10.Pré­
cipitations 90% Demain; nuageux, ven­
teux et frais

Saguenay. Mauricie. Réserve des Lau­
rentides, Rtvière-du-Loup et La Malbaie 
pluie ou brume se changeant en averses en 
matinée Vents modérés. Min - près de 7. 
Max 8 à 10 Précipitations; 100 %. Demain 
nuageux, venteux et frais

Rimouski et Matapédia, Ste-Anne-des- 
Monts et Parc de la Gaspésie, Baie-Com- 
eau pluie ou bruine. Brumeux. Vents mo­
dérés et frais Mm . 6 à 8. Max • 8 à 10. Pré­
cipitations; 100 %. Demain; nuageux, ven­
teux et frais

Gaspé-Parc Forillon. Sept-ties; pluvieux 
et brumeux. Mm 5à7 Max. près de 9. 
Précipitations 100% Demain; nuageux, 
venteux et frais

Basse côte nord-Anticosti, secteur de 
Natashquan et à l'ouest; pluie ou brume dé­
butant en matinée Brumeux Min près de 
6 Max près de 8 Précipitations-100 %. 
Demain nuageux, venteux et trais.

Secteur à l'est de Natashquan. pluie ou 
brume débutant en après-midi Brumeux. 
Mm près de 6 Max près de 8. Précipita- * 
lions 100%. Demain- nuageux, venteux et 
frais

AVIS D’INTENTION 
AVIS est par les présentes donné que SO-

('anada. Province de Québec, District de 
Terrebonne, COUR PROVINCIALE. No ; 
700-02 001155-838. NICOLAS J F:SF:P. partie 
demanderesse. — VS — YVF:s B0I^VF:RT. 
partie défenderesse PRF:N F:Z AVIS que le 
17 octobre 1983 à 10.00 heures. Au 65 
Grande Cote, à Boisbnand. district de Ter- 
rebonne. seront vendus par autorité de Jus­
tice. les biens el effels de YVF:S BOIS- 
VF'. RT. saisis en celle cause, consistant en 
1 camion de marque CMC modèle Jimmy. 2 
roues motrices, plaque = F527-088 Que. 83. 
Conditions; PAIEMENT COMPTANT. 
Renseignements PIF:RRF: LAMARCHF:, 
huissier, 284-1148 De l'étude .Paquette, Ro­
cheleau. Dion, Grenier A ass . huissiers 
Montréal le 3 octobre 1983

CIÉTÉ D'HYPOTHÈQUE PROCAN a l'inten­
tion de présenter au Ministre de la consom­
mation et des corporations une requête 
pour lettres patentes supplémentaires ayant 
pour objet de changer son nom en celui de. 
SOCIÉTÉ D’HYPOTHÈQUE BANQUE NA­
TIONALE.
Fait à Montréal, province de Québec ce 1er 
jour de septembre 1983 
La vice-présidente et secrétaire 
FRANÇOISE GUÉNEHE

Avis est par les présentes donné que le 
contrat en date du 19 septembre, 1983 à LA 
BANQUE TORONTO-DOMINION de toutes 
dettes, présentes ou futures, payables à 
LENCO FIBRE CANADA CORPORATION a 
été enregistré au bureau d'enregistrement 
de Montréal. Québec, le vingt-sixième jour 
de septembre 1963, sous le numéro 
3403420.
Ce vingt-neuvième jour de septembre, 
1983

LA BANQUE TORONTO-DOMINION

Canada, Pro\ ince de Québec, District de 
Montréal, COUR PROVINCIALF:. No ; 505- 
27-000422-833 LA R KIN F:. partie demande­
resse. - VS - H F:CT0R LF:vkSQUF:. par­
tie défenderesse PRF:NF:Z avis que le 17 
octobre 1983à 11 OOheures Au. 6419 Ville- 
neuve = 31, à Montréal-Nord, district de 
Montréal, seront vendus par autorité de 
Justice, les biens el effels de HF:CT0R LF:- 
VKSQUK. saisis en celle cause, consistant 
en I automobile de marque Datsun 6210 
G \, de couleur grise. 2 portes, 1975, plaque 
= 919M716Que 83 Conditions PAIEMF:NT 
COMPTANT Renseignements- GILLKS 
P( H R RI KR. huissier, 284-1148 De l'élude 
Paquette, Rocheleau. Dion. Grenier A ass., 
huissiers Monlréal le 3 octobre 1983

Canada. Province de Québec, District de 
Monlréal. COUR PROVINCIALF:. No.' 500- 
27-002517-839 MONIQUE DION, partie de­
manderesse. — VS — FLAVIOlANTO- 
MASl. partie défenderesse PRF:NF:Z AVIS 
que le 17 octobre 1983 à 11.00 heures Au; 
7630 Millet, à St-I.éonard, district de Mont­
réal. seront vendus par autorité de Justice, 
les biens el effels de FLAVIO lANTOMASI. 
saisis en cette cause, consistant en 1 télé­
vision couleur environ 12” Magnasonic, 1 
lave-vaisselle Kitchen Aid, 1 réfrigérateur 
vertical 3 portes Roy. Conditions' PAIK- 
MENT COMPTANT. Renseignements: 
GILI,f:s POIRIER, huissier,284-1148 De 
l’élude Paquette, Rocheleau. Dion, Grenier 
A ass. huissiers. Montréal le 3 octobre 1983

CANADA
PROVINCE DE QUÉBEC 
DISTRICT DE MONTRÉAL

COUR SUPÉRIEURE 
NO 500-05-013091-838 
LA BANQUE ROYALE DU CANADA

CRÉANCIÈRE
ALAIN MESSIER

DÉBITEUR
AVIS EST DONNÉ à M. Alain Messier de 
lieux inconnus de se présenter au greffe de 
la Cour Supérieure au palais de justice de 
Montréal au numéro 10 est rue St-Antoine 
pour que lui soit remis copie d'un avis de 
soixante jours. Vous devez vous présenter 
à la Cour dans un délai de 60 (soixante 
jogrs) à compter de cette publication.
A défaut par vous de vous conformer à cet 
avis dans le délai prévu, un jugement 
pourra être prononcé contre vous sans au­
tre avis ni délai.

Montréal le 6 octobre 1983 
Me Marcelle Aubry, protonotaire adj. 

Mes Lazarus, Heft, Charbonneau 
606 Cathead 
suite 505, Montréal 
Tél 875-6446

rAKlArtA
PROViNCE DE QUÉBEC 
DiSTRICT DE MONTRÉAL

COUR SUPÉRIEURE 
(Greffe des Divorce)

NO' 500-12-086558-792 
CLAUDINE PELLETIER

Partie Requérante

CANADA
PROVINCE DE QUÉBEC 
DISTRICT DE MONTRÉAL

Canada, Province de Québec. District de 
Montréal, COUR PROVINCIALF:. No.' 505- 
27-022352-828 LK PKRCKPTKUR DKS 
AMF:N!)F:S, parue demanderesse. — VS — 
WAGIH A. KKLADA, partie défenderesse 
PRKNKZ AVIS que le 18 octobre 1983 à 
11 30 heures Au. 5800 Jarry est = 106, à SI- 
1,éonard, district de Montréal, seront ven­
dus par autorité de Justice, les biens et ef­
fets de WAGIH A KKLADA. saisis en celle 
cause, consistant en t automobile de mar­
que Chevrolet MaLibu 1976. de couleur brun- 
rouge. 2 portes, plaque =778L784 Que. 83 
Conditions PAIKMKNTCOMPTANT. 
Renseignements. GII-LF:s P0IRIF:R. huis­
sier. 284-1148. De l’élude. Paquette, Roche­
leau. Dion. Grenier & ass., huissiers. Mont­
réal le 3 octobre 1983

Canada. Province de Québec. District de 
Montréal. COUR SUPÉRiF:URF:. No 500- 
05 021778 822 SOUS MINISTRF: DU RF:- 
VF:NU du QUËRF:(', partie demanderesse, 
- VS - RKSTAIIRANTBKLCASA KNR., 
parliedéfenderesse PRF:NF:Z AVIS que le 
17 octobre 1983 à 10 00 heures Au 13200, 
Aragon, Pierrefonds, district de Montréal, 
seront vendus par autorité de Justice, les 
biens el effets de SOUSSARIS CONSTAN- 
TlNF:.saisLS en cette cause, consistant en 1 
table de salon en bois ronde avec 2 portes. 1 
table de salon en bois, I fauteuil en matériel 
de couleur bleu foncé, 1 divan en cuirretle 
de couleur tan. 1 téléviseur couleur de mar­
que RCA. 1 laveuse de marque Admirai de 
couleur blanche. I machine à coudre de 
marque American Home, et autres biens 
meubles Conditions PAIF:MF:NT COMP­
TANT Renseignements R0BF:RT POU­
LIOT. huissier, 284 1148 Del’étude Pa 
quelle. Rocheleau. Dion, Grenier & ass . 
humiers Montréal le 3 octobre 1983

MAINTIEN DE PERMIS 
PRENEZ AVIS que LOCATION C.L.R INC, 
(jont le siège social est situé au 5950 Côte- 
des-Neiges, Montréal. QC. s'adressera à la 
Commission des Transports du Québec 
pour obtenir le maintien en vigueur du per­
mis M-601.621. suite au changement de 
contrôle survenu au sein de la compagnie 
2152-7767 QUEBEC INC 
La requérante demande également qu'en 
vertu de l'article 85 des règles de pratique 
et de regie interne de la Commission, la dé­
cision à être rendue devienne exécutoire 
immédiatement
Tout intéressé peut s'opposer et/ou inter­
venir à la présente demande en s'adressant 
à la Commision des Transports du Québec, 
505 rue Sherbrooke est. Montréal. QC, dans 
les cinq (5) jours de la deuxième publica­
tion du présent avis.
1ère publication 5 octobre 1983 
2ième publication. 6 octobre 1983 
Me Yvon Chouinard, 
CHOUINARD&LAFLAMME.
480, Chemin St-Louis,
Quebec, QCG1S166 
Tél (418)687-2426 
ND/C 5384-40

TRIBUNAL DE 
L^EXPROPRIATION 
Sectüon de Montréal

NO’ 34-000035-73M 
PLAN- P-110Ste-Marie 
ART 5 et 6 
VILLE DE MONTRÉAL.

expropriante requérante 
-et-

EDWARD COYLE.
exproprié intimé

A EDWARD COYLE
Avis est donné que la Ville de Montréal est 
devenue propriétaire des immeubles ct-des- 
sous mentionnés par l'enregistrement des 
documents requis sous le numéro 
2 460 054
— partie non subdivisée du lot 1495. du ca­
dastre officiel du quartier Sainte-Marie, 
sans bâtisse dessus érigée.
Nous avons ouvert au Tribunal de l’expro­
priation le dossier relatif à cette instance le 
18 novembre 1975.
Conformément à la loi, vous devez y com­
paraître dans les quinze (15) jours du pré­
sent avis, par écrit, personnellement ou par 
procureur.
MONTRÉAL, le 6 octobre 1983

ROGER SAVARD. j.C.S.p. 
VICE-PRÉSIDENT DU TRIBUNAL 

DE L'EXPROPRIATION 
PÉLOOUIN, ALLARD et LACROIX 
Procureurs de l'expropriante requérante 
275, rue Notre-Dame est 
Montréal, Qué

CLAUDE ROCHON
Partie Intimée

PAR ORDRE DE LA COUR 
L’intimé. CLAUDE ROCHON, est par les 
présentes requis de comparaître dans un 
delai de quarante jours de cette publica­
tion Une copie de la Requête en Modifica­
tion de Mesures Accessoires a été déposée 
aux greffes de Montréal à son intention.
Si l’intimé fait défaut de comparaître dans 
les délais susdits, la requérante fera le né­
cessaire pour obtenir par défaut un juge­
ment de Modification de Mesures Accessoi­
res qu'elle sollicite contre i’intimé 
ME JOYCE YEOID 
231 rue St. Jacques 
Suite 890 
Montréal, Québec 
H2Y1M6

CANADA
PROVINCE DE QUÉBEC 
DISTRICT DE MONTRÉAL

TRIBUNAL DE 
L'EXPROPRIATION 
Section de Montréal

NO 34T)00034-73M 
PLAN P-nOSIe-Marie 
ART 4
VILLE DE MONTRÉAL,

expropriante requérante 
-et-

WILLIAM YUILE et al.
expropriés intimés

A WILLIAM YUILE et al 
Avis est donné que la Ville de Montréal est 
devenue propriétaire des immeubles ci-des- 
sous mentionnés par l'enregistrement des 
documents requis sous le numéro 
2 460 054
— partie non subdivisée du lot 1495 du ca­
dastre officiel du quartier Sainte-Marie, 
sans bâtisse dessus érigée.
Nous avons ouvert au Tribunal de l'expro­
priation le dossier relatif à cette instance le 
18 novembre 1975.
Conformément à la loi, vous devez y com­
paraître dans les quinze (15) jours du pré­
sent avis, par écrit, personnellement ou par 
procureur
MONTRÉAL, le 6 octobre 1983

ROGER SAVARD. j.c.s.p. 
VICE-PRÉSIDENT DU TRIBUNAL 

DE L'EXPROPRIATION 
PÉLOOUIN, ALLARD et LACROIX 
Procureurs de l'expropriante requérante 
275, rue Notre-Dame est 
Montréal, Qué

CANADA
PROVINCE DE QUÉBEC 
DISTRICT DE MONTRÉAL

TRIBUNAL DE 
L’EXPROPRIATION 
Section de Montréal

NO 34-000 033-73M 
^PLAN P-nOSte-Marie 

Art 2 et 3
VILLE DE MONTRÉAL,

expropriante requérante 
—et—

DIAMOND FLINT GLASS CO. LTD.
expropriée intimée 

À- DIAMOND FLINT GLASS CO LTD.
Avis est donné que la Ville de Montréal est 
devenue propriétaire des immeubles CKles- 
sous mentionnés par l'enregistrement des 
documents requis sous te numéro 
2 460 054-
— partie non subdivisée du fot 1479 du ca­
dastre officiel du quartier Sainte-Marie, 
sans bâtisse dessus érigée (lot rue Parthe- 
nais)
Nous avons ouvert au Tribunal de l'expro­
priation le dossier relatif à cette instance le 
18 novembre 1975.
Conformément à la loi, vous devez y com­
paraître dans les quinze (15) jours du pré­
sent avis, par écrit, personnellement ou par 
procureur
MONTRÉAL, le 6 octobre 1983

ROGER SAVARD. j.C S.p. 
Vice-président du tnbunal 

de l'expropnation
Mes PELOOUIN, ALLARD et LACROIX. 
Procureurs de l'expropnante requérante 
275, rue Notre-Dame est 
Montréal, Qué

Société d’énergie de la Baie James

AMÉNAGEMENT DE LA GRANDE RIVIÈRE 
APPEL D’OFFRES 1XC-038-02-541

Construction du seuil no 9 et des aménagements 
complémentaires — Région Opinaca

Date et heure de fermeture: 15 h 30, heure de Montréal, le 
25 octobre 1983
Garantie de soumission: 120 000 $ Prix du document: 50 $ 
Les documents d'appels d'offres peuvent être achetés ou 
consultés sur place, du lundi au vendredi inclusivement, de 
9hà12hetde13h30à16h30à l'endroit suivant:

Société d’énergie de la Baie James 
Direction de l'Approvisionnement 
19e étage
800, boul. de Maisonneuve est 
Montréal (Québec) H2L 4M8

Le paiement des documents s’effectue par chèque visé ou 
mandat fait à l'ordre de la Société d'énergie de la Baie Ja­
mes et n'est pas remboursable.
Une garantie de soumission au montant Indiqué plus haut 
est exigée de tout soumissionnaire, conformément aux sti­
pulations du document d'appel d’offres.
Seules les personnes, sociétés, corporations ou entreprises 
en coparticipation ayant leur principale place d'affaires au 
Québec et qui ont acheté le document d'appel d'offres de la 
Société d'énergie de la Baie James peuvent soumissionner. 
Cette dernière se réserve le droit de rejeter n’importe quelle 
soumission ou toutes les soumissions reçues,

VISITE ORGANISÉE
Une visite organisée des sites des travaux aura Heu. Les 
personnes désirant participer à cette visite doivent s'ins­
crire avant le 13 octobre 1983.
Pour tout renseignement, composez 
le 844-3741, poste 468

R. Normandin
directeur de l'Approvisionnement'
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Valenzuela lance bien et amorce la poussée victorieuse

Les Dodgers égalent la série 1 -1
LOS ANGELES (AP) - 

Pedro Guerrero a claqué un 
triple de deux points après 
deux retraits en cinquième 
manche, hier soir, et les Dod­
gers de Los Angeles ont 
battu les Philhes de Philadel­
phie 4-1 et ont ainsi égalé les 
chances 1-1 dans la série de 
championnat de la ligue Na­
tionale de baseball.

Le troisième match de la 
série est prévu pour demain 
à Philadelphie, Charles Hud­
son sera au monticule pour 
les Phillies et Bob Welch 
pour les Dodgers

Ce long coup sûr de Guer­
rero a procuré la victoire à 
P'ernando Valenzuela, qui a 
espacé sept coups sûrs avant 
de céder sa place à Torn Nie- 
denfuer en neuvième. John 
Denny, qui avait mérité 19

victoires au cours de la sai­
son et qui n’avait pas été 
battu par les Dodgers depuis 
1978, a été le perdant.

C’est même Valenzuela 
qui a entrepns la poussée ga­
gnante quand il a claqué une 
balle au champ centre 
Garry Maddox, qui déjà 
avait commis une erreur 
coûteuse lors de la série de 
1978 entre ces deux équipes, 
a reculé jusqu’à la clôture. Il 
semblait avoir la balle dans 
le gant, mais l’a échappée en 
croulant au sol. Valenzuela 
s’est rendu jusqu’au troi­
sième coussin sur le jeu.
'Après un retrait, Valen­

zuela a tenté de marquer sur 
te roulant de Greg Brock, 
mais il a été retiré facile­
ment au marbre par le relais 
de Mike Schmidt.

Joueurs de l’année à Montréal

Raines et Dawson 
finissent ex aequo

Les chroniqueurs de baseball de Montréal ont réalisé 
une grande première hier en choisissant deux joueurs 
par excellence des Expos: Andre Dawson et Tim Rai­
nes

Les deux voltigeurs ont totalisé 30 points, obtenant 
chacun six votes de première place et six votes de deu­
xième place pour facilement devancer Steve Rogers et 
Charlie Lea — une autre première — qui ont terminé 
sur un pied d’égabté au troisième rang, ne récoltant ce­
pendant que quatre points et un tiers chacun. Bill Gul- 
lickson a obtenu trois votes et un tiers, obtenant le der­
nier tiers du vote de troisième place d’un des 12 chroni­
queurs autorisés à choisir le joueur par excellence des 
Expos au cours de la dermére saison.

Dawson et Rames ont connu une saison remarquable 
malgré les insuccès des Expos en 1983.

Dawson a établi des marques d’équipe au chapitre 
des points produits (113) et des circuits (32), échpsant 
le record de Al Oliver, qui avait produit 109 points l’an 
dernier et de Gary Carter, auteur de 31 circmts en 1977 
Rames a quant à Im étabh une nouvelle marque au cha­
pitre des pomts comptés (133), beaucoup mieux que les 
107 points réussis par Dawson, l’an dermer, et il a réussi 
90 vols de buts, s’approchant à six vols du record que 
détient Ron Leflore depuis 1980

Dawson et Rames succèdent à Al Oliver, qui avait 
mérité l’honneur en 1982. Il s’agit d’une première pour 
Raines Dawson avait déjà été choisi en 1981. Mike 
Marshall a également été nommé à deux reprises, en 
1972 et 1973 Gary Carter mène le peleton grâce à trois 
nominations, en 1975, 1977 et 1980.

Hier, la direction a par ailleurs annoncé que Dawson 
a subi avec succès une délicate opération arthrosco- 
pique au genou gauche à l’Hôpital Reine-Elizabeth, 
mardi L’opération chirurgicale a été pratiquée par le 
médecin de l’équipe, le Dr Larry Coughlm

Dawson a participé à 159 matchs cette saison mais il 
a de nouveau été diminué à quelques reprises par des 
malaises au genou Le voltigeur de centre a d’ailleurs 
ralenti à la fin de la saison au moment où Rames s’im­
posait pour être choisi le joueur par excellence des Ex­
pos en septembre

Richard Milo

conMaaiTii
Ligue Nationale

Mardi
Quebec 7, Islanders NY 3 
St-Louis 5, Pittsburgh 3

Hier
Buffalo 5, Hartford 3 

Rangers NY 6, New Jersey 2 
Toronto a Edmonton 
Detroit a Winnipeg 

Chicago 4, St-Louis 3 
Minnesota a Los Angeles 

Calgary à Vancouver 
Ce soir

Islanders NY a Montréal 
Quebec à Boston 

Washington à Philadelphie

Ligue Majeure 
du Québec 

Mardi
Chicoutimi 8, Hull 7 

Longueuil 5, Shawinigan 2
Hier

Verdun 5, Granby 2

Québec 6, Hull 4 
St-Jean 8, Trois-Rivieres 4

Les meneurs
(Parties d hier non comprises)

b a pts
Lemieux, Lav 20 20 40
Goyette, Lav 11 19 30
Sills, Lav 12 10 22
Marangere, Dru 8 9 17
Mongeau, Lav 7 10 17
Couvrette, Dru 7 10 17
Beauchamp, Hul 7 9 16
Bisson, Lav 3 13 16
Charbonneau, Dru 6 9 15
Momesso, Sha 5 10 15
Brisson Dru 5 10 15
Lebrun, St-J 4 11 15

Ligue Coilégiale AAA 
Mardi

Victoriaville 4, St-Laurent 3
Vendredi

St-Laurent à St-Hyacinthe 
Thetford à Victoriaville 

St-Jérôme à St-Georges

LIGUE NATIONALE 
Division Prince-de-Galles 

Section Charles Adams

QUEBEC
BUFFALO
BOSTON
MONTREAL.
HARTFORD

RANGERS NY 
PHILADELPHIE 
WASHINGTON 
NEW JERSEY 
PITTSBURGH 
ISLANDERS NY

Pi
1
1
0
0
1

Section Lester Patrick

bp
7
5 
O
O
3

6 
0 
O 
2 
3 
3

Division Clarence Campbell
Section James Norris

CHICAGO
ST-LOUIS
MINNESOTA
TORONTO
DETROIT

EDMONTON 
CALGARY 
VANCOUVER 
WINNIPEG .. 
LOS ANGELES

Section Connie Smythe
0 0 0 0

bc
' 3 

3 
0
0
5

2
0
0
6 
5 
7

LIGUE MAJEURE DU QUÉBEC
Section Robert Label

LAVAL
GRANBY
LONGUEUIL
SAINT-JEAN
VERDUN
HULL

DRUMMONDVILLE 
QUEBEC 
CHICOUTIMI 
SHAWINIGAN ' 
TROIS-RIVIERES

Pl
9
9
7
8 
9

10
Section Frank Dllllo

n
0
0
0
0
0
0

>
0
0
0
0
0

bp
75
48
31
52
34
50

55
34
28
29
36

42
23
40
42
56

On croyait que cette pous­
sée allait se terminer très ra­
pidement, mais Dusty Baker 
a soutiré un but sur balles à 
Denny et Guerrero s’est pré­
senté au marbre Steve Carl­
ton n’avait rien servi de bon 
au puissant cogneur des Dod­
gers, mais Denny ne pouvait 
s’en tirer. Avec un compte de 
2-2, Guerrero a expédié la 
balle dans le champ droit 
pour un triple, poussant 
Brock et Baker au marbre 
pour permettre aux Dodgers 
de prendre les devants.

Les Dodgers ont marqué 
les premiers en arrachant un 
point non mérité après deux 
retraits en première

Baker a atteint les sentiers 
suite à l’erreur de l’inter Ivan 
DeJesus. Guerrero a été at­
teint d’un lancer Ken Lan- 
dreaux a suivi avec un sim­
ple au centre pour produire

le premier point des Dodgers 
dans la séné

Les Dodgers n’ont pas con­
servé les devants trop long­
temps cependant

Le premier frappeur de la 
deuxième manche pour les 
Phillies, Garry Matthews, a 
expédié une offrande de Va­
lenzuela très lom dans les es­
trades de gauche. Baker n’a 
même pas bougé au champ 
gauche, sachant que la balle 
avait été claquée avec auto­
rité

Les Dodgers ont eu la 
chance de reprendre les de­
vants en quatrième, mais de 
bons jeux défensifs du vé­
téran Joe Morgan ont fait la 
différence pour les Phillies 
Landreaux a entrepris la 
manche avec un simple, 
mais a été retiré au deu­
xième quand Morgan a saisi 
un roulant de Mike Marshall

et a plongé pour toucher au 
deuxième coussin Bill Rus­
sell a SUIVI avec un simple 
pour pousser Marshall au 
troisième

Les Dodgers ont ensuite 
tenté un double vol, mais le

receveur Bo Diaz et Morgan 
ont antfcipé le jeu Diaz a 
lancé à Morgan devant le 
deuxième coussin et quand 
Marshall s’est dirigé vers le 
marbre, il a été pris en sou­
ricière

«h wpV

PHILIIS 1 DODOIRS 4 Philad«lpbl« 010 000 000-» 1
ab P CS PP ab P CS PP Los Angolos 100 030 01k— 4

Morgan 2b 3 0 0 0 SSox 2b 4 0 0 0 PPV-Guerrero (1)
Rose 1b 3 0 0 0 brock 1b 4 10 0 E—OeJesus AAod^a bRustell DJ— Los An­

Scbntdt 3b 4 0 10 Thomas cd 0 0 0 0 geles 3 iSb—Phitodelphio 8 los Angeles 8 28-
Lezcano cd 4 0 0 0 Dboker cg 3 2 0 0 —AAoddu' 38—Guerrero C—Motthews (1)
Motthws cg 4 12 1 Guerrer 3b 3 0 12 8V—Roseji 'Russellfl) S—Oenny
Maddoi cc 3 0 2 0 Londri cc 3 0 2 1 ML CS P PM U RI
GGrost H 0 0 0 0 Morshal cd 4 0 0 0 Philodelphie
8Diaz ( 3 0 0 0 bRuisel oc 3 12 0 Denny P,0-1 6 5 3 0 3 3
Letebvr K 10 0 0 Fimple r 4 0 11 Reed 2 11111
DeJesut oc 2 0 10 Volenilo 1 3 0 0 0 Les Angeles
VHoye* h 10 0 0 NtednfurI 0 0 0 0 VolenzueloG 1-0 8 7 114 5
Denny 1 10 0 0 Niedentuer S,1 1 0 0 0 0 2
TPerei h 10 10 Valenzuelo o lonce o deux trappeurs o lo 9eme
Somuel Cl 0 0 0 0 Atteint — Guerrero par Denny LE — Voien
Reed 1 0 0 0 0 zuelo
Virgil f» 10 0 0 0-2 44 A—55 967
Totaux 31 1 7 1 Totoui 31 4 6 4

Les White Sox gagnent le premier match 2-1

Hoyt menotte les Orioles

pts
2
2
0
0
0

2
0
0
0
0
0

bc pts
32 16

12
8
8
6
4

33 16

LIGUE COLLÉGIALE AAA
st-jérOme
ST-HYACINTHE
ST-GEORGES
ST-LAURENT
VICTORIAVILLE
THETFORD

Pl
4
4
4
4
4
4

bp
27 
26
28 
19 
16 
18

BALTIMORE (AP) - La- 
Marr Hoyt a remporté un 
duel de finesse et de préci­
sion contre Scott McGregor, 
ne permettant que cinq 
coups sûrs, hier, dans une 
victoire de 2-1 des White Sox 
de Chicago sur les Orioles de 
Baltimore dans le premier 
match de la série de cham­
pionnat de la ligue Améri­
caine de basebaU.

Ce duel était annoncé 
comme celui opposant le 
maître de la précision, Hoyt, 
contre le rusé vétéran, Mc­
Gregor

Le droitier Hoyt, qui a con­
servé la meilleure fiche du 
baseball au cours des deux 
dernières années, a triomphé 
cette fois-ci II n’a retiré que 
quatre frappeurs sur des pri­
ses, mais n’a pas donné de 
but sur balles II n’avait per­
mis que 31 buts sur balles en 
260 manches et deux tiers 
cette saison et il était au 
sommet de sa forme

Il a accordé trois simples, 
à Todd Cruz, à Rick Demp­
sey et à Cal Ripken II a 

. donné deux doubles, ceux ac­
cordés à Ken Singleton et 
Dan Ford

Le gaucher McGregor, (18- 
7), a connu plus de difficultés 
en six manches et deux tiers 
au monticule, même s’il a été 
bien secondé en défensive. Il 
s’est tiré d’un mauvais pas en 
deuxième, mais a accordé un 
point en troisième

C’est le vétéran joueur de 
premier but de 36 ans. Torn 
Paciorek, qui avait conservé 
une moyenne de 400 contre 
les Orioles cette saison, qui a 
récolté le point produit ga­
gnant avec un simple et a 
marqué le pomt de la victoire 
en sixième sans l’aide d’un 
coup sûr.

Hoyt a retiré les sept pre­
miers frappeurs à lui faire 
face et apres un délais de 42 
minutes à cause de la pluie 
au milieu de la quatrième 
manche, il est revenu au 
monticule et a encore do­
miné, lui qui a remporté une 
14e victoire d’affilés.

Le deuxième match de la 
série sera disputé ce soir à 
Baltimore quand Mike Fla­

nagan lancera pour les Orio­
les Il sera opposé à h'ioyd 
Banmster

Les Orioles ont marqué 
leur point en neuvième 
quand Ford a obtenu un dou­
ble après deux retraijs Rip­
ken a SUIVI avec un simple 
pour pousser le coureur sup­
pléant Tito Landrum au mar­
bre Mais Hoyt a mis fin au 
match quand il a forcé Eddie

Murray à frapper un roulant 
à l'avant-champ 

Hoyt en était à sa pre­
mière présence dans les sé­
ries, tandis que McGregor 
était avec les Orioles en 1979 
quand ils avaient atteint la 
Série mondiale 

McGregor a concédé six 
coups sûrs, dont trois consé 
cutifs en troisième planche 
et ce, après deux retraits

Claude Lemieux regardera 
les Islanders des tribunes

Claude Lemieux, la sur­
prise du camp d’entraîne­
ment du Canadien, ne sera 
pas en uniforme ce soir lors 
du match inaugural du club 
montréalais face aux Islan­
ders de New York Les au­
tres absents de marque pour 
cette rencontre seront le dé­
fenseur Larry Robinson et le 
centre Guy Carbonneau Ro­
binson n’est pas parfaite­
ment rétabh d’une infection à 
un genou, tandis que Carbon­
neau et Lemieux, qui évo­
luaient en compagnie de 
Chris Nilan hier à l’entraî­

nement, ont été victimes d’un 
surplus d’attaquants

En effet, le pilote Bob 
Berry leur a préféré Greg 
Paslawski, Doug Wickenhei- 
ser et Mark Hunter

D’autre part, l’ailier Bob 
Gainey évoluera à la ligne 
bleue en compagnie de Kent 
Carlson, Craig Ludwig, Ro­
bert Picard, Gilbert Delorme 
et Jean Hamel Gainey s’en­
traînait au poste de défen­
seur depuis quelques jours et 
il devrait retrouver son poste 
d’ailier dès que Robinson

sera en mesure de revenir au 
jeu

Les autres lignes d’attaque 
seront les suivantes Mats 
Naslund Pierre Mondou-Ma 
no Tremblay, Steve Shutt 
Keith Acton-Guy Lafleur, et 
Ryan Walter-John Chabot 
Mark Napier

Rick Wamsley sera le gar­
dien de but et il sera secondé 
par Richard Sévigny

Les défenseurs Bill Root et 
Dave Allison ainsi que le gar­
dien Greg Moffett sont les 
autres joueurs qui n’endos- 
sei ont pas l’uniforme ce soir

Leafs, Oilers 
Première période

1— TORONTO Gavin(1)
Korn 0 27

2— Toronto Poddubny(l)
Harris Benning 2 23
Pénalités — Martin Tor 3 46 Salming 

Tor 4 27 Hughes Edm 8 47 IhnacakTor 
14 58 Hunter Edm 17 06 Messier Edm 
19 36

s s ■’■n V !: •'

Chicago 2 Baltimore 1
pb P c> PP pb P c« PP

RLow cc 5 13 0 Bumbry ce 4 0 0 0
Fisk r 5 0 10 Ford cd 4 0 10
Paciork Ib 4 12 1 Londrm es 0 10 0
Luzinsk fd 3 0 10 Ripken ac 4 0 11
Kittle cg 3 0 0 0 EMurry 1b 4 0 0 0
Squires 1b 10 0 0 Lownstn cg 3 0 0 0
8aines cd 4 0 0 0 SinglM fs 3 0 10
VLow 3b 3 0 0 0 Douer 2b 3 0 0 0
Fletchr oc 2 0 0 0 TCruz 3b 3 0 10
JCruz 2b 2 0 0 0 Dempsy r 2 0 10

Dwyer fs 10 0 0
Totoux 32 2 7 1 Totaux 31 1 5 1
Chicago 001 001 000— 2
boltimera 000 000 001— 1

Deuxième période
3-EDMONTON Roulston(l)

Lumiey Huddy
4~EDMONTON Anderson (1)

Gretzky Coffey 14 25 
5—EDMONTON Hunter (1)

Jackson Linseman 
Pénalités — Stewart Tor 416 Korn Tor 

Anderson Edm 5 22. Semenko Edm 7 57 
DaoustTor8 51 Farrish Tor 12 43 Kurri 
Edm 18 39

216

1607

Jets, Red Wings 
Première Période

Point produit victorieux — Paciorek (1) E—E 
Murray DR—Chicogo 1, Baltimore 1 LSB—>Chi 
cogo 10, Baltimore 3 2B—luzinski, Singleton, 
RLow, Ford S—Fletcher

mt c> P pm bb rb
Chicogo
Hoytg,i^ 9 5 110 4
Boltimero
McGregrp,0-1 62 3 6 2 1 3 2
SStewort 13 1 0 0 1 1
TMortnz 2 0 0 0 2 1

S—Stewart a affronte deux froppeurt a lo 8e 
manche
Ml—TMortinez FNR—McGregor l>-~ 2 h 38 
A—51,289

1-WINNIPEG Armel (1)
Boschman Babych 

2-DÉTROIT Boldirev.(19
033

Melrose Gare 438
3-DÉTROIT Gare{1)

Larson 8 43
4—DÉTROIT Yzerman(l)

Johnstone Manno 11 41
pénalités — Manno Del 14 46 Larson

Rangers 6, Devils 2 
Première Période

1- New Jersey Verbeçk(l)
Cirella Cameron 5 07

* Pénalités.—Lewis NJ 11 20 LudvigNJ 
15 36 Huber NYR 18 45

Deuxième Période
2- RANGERS NY Paveltch(l)

Dave Maloney Hedberg 9 54
3- RANGERS NY Don Maloney (1)

Allison 1133,
4- RANGERS NY Sundstrom(l)

Larouche Greschner 14 21
5- NEW JERSEY Chernomaz(l)

Bridgman Daneyko 17 09
Pénalités —Russell NJ 5 53 McPhee

NYR 11 12 Beck NYR 18 42 Cirella NJ 
19 38

Troisième Période
6- R ANGERS NY Dave Maloney (1) 

Puotsalainen Hedberg 2 59
7- RANGERS NY Don Maloney (2)

Anderson 5 47
8- RANGERSWY Rogers (1)

Dave Maloney Beck 1113
Pénalités — Daneyko NJ 2 09 Dave Ma 

loneyNYR5 21 Huber NYR mineure in­
conduite Bridgman NJ inconduite 9 57 

Tirs au but .
New Jersey 4 S 6—16
Rangers NY . 5 17 12—34

Gardiens — Reach New Jer­
sey Weeks NY Rangers 

Asslstar>ce — 17 403

6 50 

9 44

11 00 

11 41

1312

Sabres 5, Whalers 3 
Première Période

1- BUFFALO Perreault (1).
Virta

2- HARTFORD Siltanen{1)
Dunn Francis

3- HARTFORD Malone (1)
Kotsopoulos Neufeld

4- BUFFALO Cloutier (1)
RuH Virta

5- BUFFALO Virta (1)
Mousley Hamel 
Pénalités — Stoughton Hart 5 01 Hos

podar Hart 6 15 McKenna But 8 51 
Crombeen Hart 12 48 Francis Hart 13 49 
Perreault Bui 14 40 Hajl But 19 25 

Seconde Période 
Aucun but
Pénalités — Hospodar Hart 11 22 

Cyr But majeure 14 36 Hospodar Hart 
majeure 14 36 Dupont Hart 17 46 

Troisième Période
6- BUFFALO Cyr(1)

Housley
7- HARTFORD Neufeld (1)

Kotsopoulos Johnson
8- BUFFALO Andreychuk (1)

Foligno Ramsay 
Pénalités — Playfair But 17 55

Tirs au but
Hartford 9 9
Buttalo . 119

Gardiens — Hartford Veisor 
Buffalo— Garrasso

Assistance — 10 707

3 34 

650

11 42

6— 24
7- 27

chronique
Les Ice Follies 
(les IslancJers) 
sont en ville!.

Al Arbour

par Richard Milo
Le Canadien aura une raison de plus d’en vouloir aux 

Nordiques, ce soir
Al Arbour, Bill Torrey, tout l’état major des Islan­

ders de NY n'était pas d’humeur à plaisanter hier 
après midi et l’exercice qui devait durer une « petite • 
heure s’est prolongé pendant plus d’une heure et trente 
minutes à ta suite de l'échec de 7 3 qu'ont subi les Islan­
ders au Coli.sée, mardi soir 

« ('e n’étaient pa.s les Islanders, mais les Ice FoUies », 
a même lancé Torrey, expliquant à un confrère que les 
cérémonies d’ouverture ont été beaucoup plus intéres­
santes que le match lui-même 

Les Islanders ont donc sué à grosseç gouttes sous la 
férule d'Al Arbour L’entraîneur a même pris des allu­
res de Néron dans la Rome antique, pointant parfois du 
doigt les erreurs de certains joueurs et osant même 
s'impatienter devant le •
jeu de son as, Denis Pot 
vin, qui n’a guère brill^ 
contre les Nordiques 

Mardi, les Islanders ont 
offert un spectacle si mi 
nable — à moins que les 
Nordiques soient meil 
leurs qu’on le pense — que 
Bob Nystrom a rapide 
ment résumé la situation 
en parlant d’une perfor­
mance « indigne » à son 
entrée au Forum 

Le Canadien ne [louvait 
donc choisir pu e adver 
saire que les Islanders à 
l’ouvei ture de la saison lo 
cale, malgré le fait que les 
détenteurs de la Coupe Stanley aient jiris les choses plu 
tôt mollement à l'entrainement Brian Trottiei et Mi 
chael Bossy, par exemple, n’ont pris paît qu'à deux 
matchs hors concours'

Les Ice Follies {les Islanders) forment pié.sentement 
la meilleure équipe du hockey profe.ssionnel Ils coiKsli 
tuent l’équipe à battre, ayant clairement démontré leur 
excellence en di.spo.sant des (hiers d’Edmonton en qua 
tre matchs au printemps dernier A la défensive, dans 
les buts, à l'attaque, l’equipe ne compte que des vété­
rans aguerris qui, au surplus, se compoi tent comme 

’ des joueurs disciplinés et consciencieux
Hier, quelques-uns n'ont pas hésité à retourner sur la 

patinoire pour compléter l'entraînement pendant quel­
ques minutes et c'est par ailleurs en blaguant sur son 
état — c’est la septième ou huitième fois — que le jeune 
Duane Sutter a avoué que Mario Marois lui a fracturé 
le nez lors de .son combat, en troisième période 

On ne sait trop pourquoi, peut être ont ils compris 
qu’il ne sert à rien de fournir ti op d’efforts en .saison ré- 
gulièie puisque seules les séries éliminatoires rappor­
tent, mais les Lslanders ont tendance à commencer len­
tement et ensuite, à traverser une (lériode infructueuse 
à la mi-saison Mais l’équipe est toujours prête à re­
lever le défi lorsque l’argent est sur la table, profitant 
alors de l'excellence d'un Bossy, par exemple, pour 
remporter les grands honneurs

Bossy a marqué le premier but de son équipe pour la 
sixième fois au cours des sept dernières saisons II est 

• le seul joueur quia réussi l'exploit de mai quer 50 buts 
et plus à ses six piemièies .saisons et il a été choisi sur 
l'équipe d’étoiles au cours des trois dernières saisons 

Mais aucun joueur des Lslanders n’obtient de passe- 
di oits et l'ailier droit a dû s’imposer le long exercice 
d’hier même s’il devait particqier à quelques émissions 
de radio et ensuite, à un cocktail en son honneur offert 
par le president de Karku Titan, M Douglas Barbor 

Bossy n’a eu quelque.s minutes jwur revêtir ses habits 
et il aurait peut-être été tenu de courir jusqu’au^oste 
de radio si Arbour n’avait pas jugé à propos de mettre 
fin à l’exercice, sans doute plus tôt qu’il l'aurait désiré, 
afin de pei mettre à quelques joueurs de profiter de la 
salle de jihysiolhérapie attenante au ve.stiaire du Ca­
nadien

Al bour I espire l’autorité Les joueurs l'écoutent en 
silence, d’abord parce qu’il parle peu mais aussi parce 
qu’il n’a pas l'habitude d’élever la voix pour démontrer 
son méconlemenl « Radai » — il avait une vision péri- 
phéi ique en tant que défenseur — n’a d’ailleurs pas be 
.soin de parler II suffit de le voir s’appuyer sur son bâ 
ton pour réaliser, comme la galerie et Denis Potvin 
l’ont constaté hiei, qu’un joueur vient de commettre 
une erreur impardonnable 

Arbour n’apprécie guère le patinage de fantaisie 
En deux mots...Près de .100 athlètes participeront à la 
14e édition des Jeux provinciaux pour handica))és phy­
siques qui aura lieu au Centre Claude Robillard, à 
Montréal, le samedi 22 octobre Les compétitions seront 
divisées en deux secteurs d’activités des épreuves 
sportives, tels les courses à obstacles, les lancers du 
poids, du disque et du javelot ou le tir à l’arc, et des 
épreuves récréatives, tels les fers, les anneaux aux sols, 
le lancer de sacs de sable I, 'ns tu essayé’' C’est le slo­
gan qu’a lancé hier la Kédéiation de patinage de vitesse 
qui dé.sire ainsi inviter la population à chau.sseï des pa­
tins à longues lames

If

Del MacLean minors majors 15 55

Dmixlime Périoda
5- WINNIPEG Small (1)

Lundholm Maxwell 1 01
6- WINNIPEG Armel (2)

Boschman Sleen7 27
7- DÉTROIT Foster (1)

Nolan Larson 1332
B-WINNIPEG, MacLean (1)

Mullen Babych 19 22
Pénalités- 

1019
Park Del 5 33, Babych Wpg

\ijissr,ja
Ligue Nationale 

Éliminatoires 
Mardi

Philadelphie 1, Los Angeles 0
Hier

Los Angeles 4, Philadelphie 1
Vendredi

Los Angeles, Bob Welch (15- 
12) à Philadelphie, Hudson 
(8-8), 15 h 05

Samedi
Los Angeles à Philadelphie, 

20 h 20
Dimanche

Los Angeles à Philadelphie, 
16 h 35, SI nécessaire

Ligue Américaine 
Éiiminatoires

Hier
Chicago 2, Baltimore 1

Ce soir
Chicago, Banmster (15-10) à 

Baltimore, Boddicker (16- 
8), 20 h 20

Vendredi
Baltimore, Flanagan (12-4) à 

Chicago, Dotson, (22-7), 
20 h 20

Samedi
Baltimore à Chicago,

13 h 05, SI nécessaire
Dimanche

Baltimore à Chicago,
20 h 20, SI nécessaire

Ligue Dimanche
r'anaHlanna Edmonton à TorontoL»anaaienne Montréal en Saskatchewan

Samedi Lundi
Ottawa à Calgary C -Britannaque à Winnipeg

LIGUE CANADIENNE
50 10 Section Est56 6 Pl g P n PP PC pto

53 2 TORONTO 12 9 3 0 359 269 18
OTTAWA 11 5 6 0 260 293 10
HAMILTON 11 4 8 0 306 376 B

bc pU MONTREAL.............. ... 11 2 9 0 222 330 4

12 8 Section OuMi
18 6 C -BRITANNIQUE 11 8 3 0 345 243 16
20 6 WINNIPEG 12 8 4 0 326 262 16
30 2 EDMONTON 12 7 5 0 360 276 14
30 2 CALGARY 11 6 5 0 310 267 12
24 0 SASKATCHEWAN 12 3 9 0 277 434 6

LES
CHAMPIONNATS

CESOIRÀ20H00
LIGUE AMÉRICAINE

LES WHITE SOX DE CHICAGO
VISITENT

LES ORIOLES DE BALTIMORE
HÔTE MICHEL CHAMPAGNE 

A L'ÉCRAN DE

CABLE 7

DESCRIPTION 
PIERRE DURIVAGE 
COMMENTAIRES 
JEAN-GILLES GAGNON 
RÉALISATION GUY V ROBILLARD 

GILLES VINCENT

UNE AUTRE COMMANDITE DE LA BRASSERIE LABAU LIMITEE
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Les omnipraticiens et la loi 27 : 
retrouver un rôle de premier plan 
dans la gestion des établissements
par Renée Rowan

Les médecins ont, au cours 
de la dernière décennie, été 
écartés du pouvoir et des pri­
ses de décision sur le plan ad­
ministratif Le projet de rè­
glement sur l'organisation et 
l’administration des établis­
sements, prévu par la loi 27 
sur les services de santé et 
les services sociaux, devrait 
de nouveau leur permettre 
de participer à l’administra- 
tion des etablissements de 
santé, estime la Fédération 
des médecins omnipraticiens 
du Québ€‘c (F\I()Q)

Le nouveau comité consul­
tatif à la direction générale 
dans les centres hospitaliers, 
propo,sé dans la réglementa­

tion, devrait permettre la 
concertation nécessaire en­
tre les dis|Mmsateurs de soins 
et utilisateurs de ressources 
et t'administration ("est un 
élément (jui n'existait pas 
dans l'aricienrie loi sur les 
services de santé et les ser- 
vices .sociaux

.\u cours d'une rencontre 
avec la presse, le Dr (lilies 
Desrosieis, directeur des af 
fan es professionnelles à la 
FMoy, et le Dr (leorges Boi­
leau, resiionsable des com­
munications, se .sont dit .satis- 
laits, de la<,on générale, de 
ce comité Sans vouloir dé­
voiler le contenu du mémoire 
que.la Fédération pré.sentera 
devant la commission par­
lementaire sur la léglemen-

La FMOQ rejette 
le regroupement 
avec les spécialistes
par Renée Rowan

La. F'édération des méde­
cins omnipraticiens du Qué­
bec ( F'MtlQ) dit non à toute 
forme de fusion des deux fé­
dérations médicales québé­
coises et repousse la propo­
sition de la Fédération des 
médecins spécialistes 
( F'MSQ) qui déboucherait 
sur une nouvelle « confédé­
ration »

C’est par un vote très lar­
gement majoritaire que l'as­
semblée des délégués de la 
FMSQ a confié, ces jours 
derniers, à son conseil d’ad­
ministration le mandat de 
proposer à la FMOQ une 
large mise en commun des 
ressources propres à chacun 
des deux groupes, suggérant 
même l’intégration de la F'é­
dération des médecins rési­
dents et internes à cette con- 
févlération

« Cela va tout à fait à l’en­
contre de rengagement que 
nous avons pris conjointe­
ment de se regrouper sur la 
base des structures syndi­
cales actuelles, conservant 
ainsi à chacune des deux fé­
dérations l’autonomie néces­
saire à sa vocation propre », 
a déclaré, mardi, le Dr C.eor- 
ges Boileau, porte-parole de 
la FMOQ

La F'édération des méde­
cins omnipraticiens réaf­
firme que l’uhité de la profes­
sion passe premièrement par 
des actions conjointes à ca­
ractère politique, des pruses 
de positions communes sur 
des dossiers importants (no­

te Dr Clement Richer, pré­
sident de la Fédération des 
omnipraticiens

tamment en matière de né­
gociation, de législation, de 
réglementation et de santé 
publique) et, deuxièmement, 
par la détermination de con­
sensus politiques et syndi­
caux. Cette étape, opine la 
FMOQ, permet d’évaluer la 
volonté réelle de rapproche­
ment des deux fédérations 
Cette période de « fréquen­
tations » aurait ouvert la voie 
à un « mariage », à une asso­
ciation de type confédéral, 
mais elle n’a pas eu lieu, note 
le président de la FMOQ, le 
Dr Clément Richer

La nouvelle proposition 
des médecins spécialistes 
sera soumise au con.seil d’ad­
ministration de la FMOQ, 
lors de la réunion annuelle de 
cette fédération, le 10 décem­
bre prochain

talion de la loi 27, la .semaine 
prochaine, ils déplorent tou­
tefois que dans la nomenclal- 
I ure des membres de ce co­
mité, on n’ait pas jugé bon de 
mentionner précisément le 
chef de médecine générale.

Ce comité, tel que men­
tionné dans le projet de rè­
glement, comprend, outre le 
dnecteur général, des cadres 
suiiérieurs et des chefs de dé- 
parternents cliniques dési­
gnés [lar le conseil d’adminis- 
ti alion, de même que le pré­
sident du conseil des méde­
cins et dentistes, le chef du 
département de santé com­
munautaire et la personne 
responsable de la coordina­
tion de l’enseignement dans 
l’établi.ssemenl

Ce nouveau comité pourra, 
entre autres, taire des re­
commandations sur les 
01 lentations et les priorités 
d’actions du centre hospita­
lier, sui l’élaboration du plan 
d’organisation du centre; sur 
la manière d’atteindre ses 
objectifs opérationnels et fi­
nanciers, sur les conséquen­
ces administratives et finan­
cières des activités des mé­
decins et dentistes des divers 
départements cliniques; sur 
la répartition des lits mis à la 
disposition des bénéficiaires 
en fonction de leurs besoins, 
de l’intensité des soins requis 
ou de la gravité des mala­
dies

Le but de ce comité con­
sultatif est donc de discuter 
des aspects de gestion de l’é­
tablissement à une table de 
concertation autour de la­
quelle se trouvent des repré­
sentants de l'administration 
et des médecins. « Il est im 
possible, affirme le Dr Des­
rosiers, d’administrer sai­
nement un établissement 
hospitalier sans la participa­
tion ou une concertation à 
certains niveaux avec les 
médecins qui nécessaire­
ment sont ceux qui dispen-
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Carrières et professions
Les postes sont offerts également 
aux hommes et aux femmes

VICE-RECTEUR 
À L'ADMINISTRATION 
ETAUX FINANCES
FONCTIONS
Sous l'autonte du recteur, le vice-recteur à l'administration et aux finances
• est notamment responsable

de la direction des activités budgetaires, de financement et d'adminis­
tration de l'Université,
du recrutement et de la gestion du personnel non enseignant, 
de l'aménagement et de l'entretien des terrains et bâtiments,

• de l'acquisition et du fonctionnement des équipements, 
des services auxiliaires et de sécurité,

• élabore les politiques et (es procédures administratives de l'Université, 
t applique les politiques et les procédures administratives approuvées,
• voit a la préparation des budgets de fonctionnement et d'investissement, 

des rapports financiers de l'Université et à l'etablissement des mécanismes 
de contrôle,

• est membre du Conseil d'administration 

DEBUT D'EMPLOI Dès que possible

EXIGENCES Formation universitaire de préférence au niveau du 3e cycle 
et experience de direction administrative préférablement dans les domaines 
publics et para-publics

TRAITEMENT Le traitement sera établi en fonction de l'expérience et de 
la compétence et se situe dans une échelle de cadre supérieur

Les candidatures accompagnées d'un curriculum vitae devront être reçues 
avant 17 heures, le vendredi 21 octobre 1983 a l'adresse suivante.

Jean R Messier 
Recteur
Université du Québec à Hull 
Case postale 1250, succursale "B"
Hull, Québec J8X 3X7

"Ê Université du Québec à Hull

sent le.s soins. »
Fin vertu de la nouvelle ré­

glementation, le conseil des 
médecins et dentistes de­
meure en gros ce qu’il est. Il 
a pour rôle de voir au con­
trôle de l’activité profession­
nelle en termes de qualité 
des services. Il n’a pas de 
préoccupation de gestion, 
sauf qu’il a un représentant 
au conseil d’administration 
de l’étabhssement.

De l’avis des docteurs Des- 
rosiers et Boileau, ce nou­
veau comité « consultatif » à 
la direction générale peut re­
présenter un acquis intéres­
sant et positif dans la mesure 
où il sera bien utilisé. Cela re­
quiert toutefois une volonté 
« politique » des deux parties 
de se concerter véritable­
ment, ajoutent-ils.

Il y avait, en vertu de l’an­
cienne loi des hôpitaux, un 
comité consultatif auquel 
participaient l’administra­
tion et des chefs de dépar­
tement Ce comité est dis­
paru des hôpitaux francopho­
nes au début de 1970, mais on 
le trouve encore dans cer­
tains hôpitaux anglophones 
et dans des hôpitaux améri­
cains Le projet de règle­
ment reconstitue, en quelque 
sorte, ce comité qui semble 
donner ailleurs de bons résul­
tats. Il représente un méca­
nisme d’intégration des mé­
decins à l’administration des 
étabh.ssements.
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Pour 
elle 
et lui...
À de tels prix, 
c’est le temps 
de choisir votre pelisse!

Nous pouvons 
transformer votre vieux 
manteau de fourrure en 
une véritable pelisse!
Choix variés de style, 
de coloris et de matériel.

"^LEAU KpUSgEAU mç.
5014 ouest, Sherbrooke. 484-3521. Le samedi ouvert jusqu’à 16h.

Tourisme Tourism 
Canada Canada

UAUTOWnE
AÜCAMM
Mim-VOYAGES... AU PAYS DES GRANDES VACAMCES!

DE GRANDES RAMDOririÉES... ' DE GRANDES EXCURSIOMS... DE GRANDES ÉCONOMIES.

DE GRANDES COULEURS... DU GRAND LECHE-VITRINE... DE LA GRANDE PÊCHE.

DE GRANDS PANORAMAS... DE GRANDES SOIRÉES... OU LA GRANDE PAIX!
DESMini-VACAnCES D AUTOMriC?... RIErf DE PLUS EACILE. Uhi QKArtD WEER-EMD OU UriE 
GRAnOE VISITE CHEZ DES AMIS... Un VOYAGE D AFEAIRES AGRÉMEriTÉ D UI^E GRAMDE 

RAriDOnrtÉE dams la RÉGK^n ... II. Y ATAn.T DE QRAriDES CtlOSES À DÉCOUVRIR AU CANADA 
EN AUTOMNE. RENSEIGNEZ-VOUS VITE A VOTRE 15UREAU DE TOURISME RÉGIONAL OU 

PROVINCIAL, À UN CLUR AUTOMOBILE OU AUPRÈS DE VOTRE AGENT DE VOYAGES.
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